
Johnson ordonne
l'ouverture d une enquête
sur les émeutes de Harlem

Le policier <responsable> passera devant un <grand j ury»

Le président

Retour précipité des Baléares du maire de la ville de New-York
NEW-YORK (UPI). — On apprenait hier soir que le président

Johnson a ordonné au F.B.I. de procéder à une enquête minutieuse
relative aux toutes récentes émeutes raciales à Harlem, de façon à
déterminer si les lois fédérales n'avaient pas été enfreintes.

Le quartier noir de New-York,
continue à être le théâtre de vio-
lentes bagarres entre Noirs et poli-
ciers. Hier matin encore , plusieurs
centaines de Noirs continuaient à
lancer des briques, bouteilles , et pro-
jectiles divers sur les forces de l'or-
dre , tandis que les policiers matra-
quaient à tour de bras et tiraient
force coups de feu en l'air.

Toute la nuit , pour la troisième

fois consécutive, la violence avait
fait rage.

La police s'est déclarée incapabl e de
préciser le nombre des blessés, voire
de dire s'il y a eu de nouvelles victi-
mes. Mais on peut estimer à une bonne
centaine le nombre des manifestants
ou policiers blessés la nuit dernière.

Climat hypertendu
Ce qui avait mis le feu aux poudres ,

rappelons-le, c'est l'assassinat jeudi der-
nier, dans des conditions dont on peut
pour le moins dire qu'elles sont trou-
blantes, d'un jeune Noir de 15 ans,
James Powell. par un officier de police ,
le lieutenant Gilligan.

Dans un climat déjà hypertendu par
les récents meurtres impunément, per-
pétrés contre des militants de l'intégra-
tion raciale dans le Mississippi , en Flo-
ride, ou en Géorgie, la nouvelle est
apparue à Harlem comme la goutte
d'eau qui fait déborder le vase.

Un « ghetto »
Au désespoir et à l'humiliation quo-

tidienne des 250,000 Noirs qui vivent
à Harlem comme dans un « ghetto », a
succédé la colère . D'où des manifesta-
tions samedi , dimanche et hier, pour
réclamer la mise en accusation de
Gilligan.

Ce déchaînement de haine, que la

chaleur torride ne fait qu'aviver, a
provoqué le brusque retour à New-York
du maire Robert Wagner , en vacances
aux Baléares. Il va s'efforcer de re-
prendre la ville en main.

Refour précipité
« Je suis très inquiet de la situation

à New-York et j'ai hâte de rentrer, bien
que je ne me réjouisse pas tellement
de voir ce' qui se passe là-bas », a dé-
claré M. Robert Wagner. « J'ai pleine
confiance dans la police new-yorkaise,
a encore dit M. Wagner. Je ne pense
pas qu'il soit nécessaire de faire appel
aux troupes fédérales. »

Les leaders noirs de Harlem ont,
après ces trois nuits d'agitation et de
fusillades , obtenu satisfaction sur deux
points d'une importance capitale :

® L'inspecteur Thomas Gilligan qui
déclencha la fureur des Noirs jeudi
dernier quand il tua d'une balle le
jeune Noir James Powell , devra affron-
ter un « grand jury » ou Chambre dea
mises en accusation. Ainsi, l'inculpation
possible d'un agent en civil qui esti-
mait s'être trouvé en état de légitime
défense représente une défaite pour la
police new-yorkaise.

0 Le contingent de policiers noirs
sera augmenté à Harlem. Plusieurs
agents et inspecteurs blancs accusés par
les habitants de Harlem de préjugés
défavorables envers les Noirs seront
mutés dans d'autres quartiers moins
agités. Ainsi les Noirs pourront être
contrôlés par leurs frères de couleu\
qui risquent , selon certaines sources de
police d'être encore plus intransigeants
que leurs collègues blancs.

La conférence du Caire décide
le renforcement du boycottage

du Portugal et de l'Afrique du Sud

FIN DES TRAVAUX DU « SOMMET » AFRICAIN

Autres décisions : • Aide accrue aux mouvements
de libération • Compromis sur le gouvernement africain uni

LE CAIRE (AFP-UPI). — Compromis sur la proposition ghanéenne
d'un gouvernement  africain uni , renforcement des mesures contre l 'Afrique
du sud et le Portugal , aide accrue aux mouvements de libération, sont les
principales décisions du « sommet» africain.

Les chefs d'Etat réun is  au Caire ont
également  élu M. Dialo Telli , repré-

sentant permanent rie la Guinée aux
Nations unies , secrétaire  général de
l'OUA. Ce dernier  a obtenu f ina lement
23 des- 33 voix. Son élect ion est con-
sidérée comme une victoire rie l'aile .
marchante  de l'OUA. La candidature
guinéenne a été notamment  soutenue
par l'Algérie , la République arabe unie
et le Kenya . Il sera assisté par un Al-

gérien , un Dahoméen , un Kennyen et
un Nigérien .

SUPPRESSION
DES LIVRAISONS DE PÉTROLE
Parmi les nouvelles mesures les plus

spectaculaires prises contre l'Afrique du
sud figure un appel à tous les pays pro-
ducteurs de pétrole pour qu 'ils cessent
de fournir immédiatement à l'Afrique du
sud du pétrole et des produits pétroliers.

(Lire la suite en I5me page)

Le président du conseil roumain
attendu à Paris le 27 juillet
Evénement important, estiment les observateurs

PARIS (UPI). — C'est lundi prochain 27 juillet que M. Gheorghe Mau-
rer , président du conseil roumain , arrivera à Paris, et tous les observateurs
at tachent  une grande importance à ce voyage, le premier qu 'effectuera en
Europe occidentale le chef du gouvernement de Bucarest, depuis que la
Roumanie s'efforce — publiquement — de secouer la tutelle soviétique.

M. Maurer séjournera jusqu 'au 2!)
juillet dans la cap itale , puis se rendra
dans quelques v i l l e s  de province. A
Paris , il rencontrera rie nombreuses
personnalités françaises ,  dont  M.Geor-
ges Pomp idou , Giscard r i 'Es ta ing  et M.
Couve de Murvil le,  qui offr i ra  un
grand dîner en son honneur.

Dans l'entourage du président rie la
Ré publi que, on déclare que ce dernier
entend que l'accueil à M. Maurer soit
celui que la France doit réserver au
représentant d'un pays indépendant
qui cherche à accélérer son émancipa-
tion politi que , et. au chef d'une nat ion
désireuse de reprendre ses l iens tra-
dit ionnels avec la France.

Mais ceci étant dit , le président de
Gaulle , ajoute-t-on , ne veut pas que
ce voyage puisse le faire accuser, no-
tamment par la Pologne, la Tchéco-
slovaquie et même l'URSS , d'être
« proroumain » ou, plus exactement ,
de prendre part ie  pour Bucarest dans
l'actuelle «ba ta i l l e » po l i t ique  et éco-

nomique qui secoue le monde commu-
niste.

Un collaborateur du président de
Gaulle a précisé ainsi sa pensée : «La
France n'est pas devenue prochinoise
et antisoviét i que en reconnaissant Pé-
kin.  De même, elle ne deviendra pas
proroumaine en reveant Maurer ».

Dans les milieux di plomatique, on se
déclare convaincu que le président du
conseil roumain sera reçu par le gé-
néral de Gaulle , mais cette op inion fré-
quemment exprimée n 'a reçu aucune
confirmation officielle , jusqu 'ici tout
au moins.

énormément

Deux éléphants, ca se trempe

C'est connu, les éléphants, ça trompe,
mais ça se trempe aussi, par les grandes
chaleurs que connaît la Suisse actuelle-
ment. Car ces éléphants n'ont pas été
photographiés dans la forêt vierge afri-
caine, mais tout simplement, hier après-
midi, dans le lac Léman, au large de l'Ex-
position nationale où stationne, comme

on le sait, le cirque Knie. (A.S.L.)

Locarno 1964 : sous le signe
de la jeunesse

Son ambiance détendue, calme,
donne au Festival de Locarno une
place à part , où les « mondanités »
sont réduites à leur plus stricte
expression. Sur le plan commercial,
il n'a qu 'une* importance secondaire.
Sur le plan culturel , sa place de-
vient de plus en plus grande. Car
ses organisateurs jouent  une carte ,
une excellente carte : celle de la
jeunesse, jeunesse du cœur, non
des « yé-yés » !

Cinq manifestat ions distinctes
créent cet ensemble bien équilibré
qu 'est le Festival de Locarno, dix-
septième du nom , qui débute aujour-
d'hui pour se terminer le diman-
che 2 août, et dont notre journal
rendra compte en détails pour la
6me fois.

Elles jouent un rôle important sur
le plan culturel. Trois sujets :

• le premier, bref , rend hommage
aux débuts du cinéma, puisqu 'il s'agit
de revoir les premiers films de Louis
Lumière, à l'occasion du centenaire
de sa naiissance.
• le deuxième permettra de présen-

ter, pour la première fois en Suisse,
l'œuvre du jeune cinéaste polonais
André Munk, décédé en 1961 dans un
accident de voiture. Courts et longs
métrages y figureront, qui montreront
le double pôle d'une œuvre qui va du
documentaire humain (Les Hommes de
la voie) à la satire, mordante (De la
veine à revendre 1.

9 du grand cinéaste allemand Mur-
nau seront présentés 9 longs métrages.
Il s'agit ici de la c jeunesse » du génie.

Elles sont deux, comme d'habitude,
celle des courts métrages et celle des
longs métrages.

Freddy LANDRY.

(Lire la suite en I2tne page)

Glorieux
j uillet

de Provence
Trente mille , quarante, peu t-être

cinquante mille spectateurs un lundi
après-midi pour applaudir le con-
cours annuel de la cocarde d'or dans
les prestigieuses arènes romaines
d'Arles... Et un public de connaisseurs,
qui sifflent , hurlent d 'indignation , accla-
ment à tout rompre les razetteurs aussi
célèbres ici que les p lus grands foot-
balle urs... Personne ne travaille donc
dans ce merveilleux pays ?

C' est la première question que se
pose le bon Suisse venu passer ses
vacances de juillet dans cette Provence
vouée , semble-t-il , au folklore et aux
fest ivi tés .

De cortèges provençaux avec tam-
bourinaires, Artésiennes en costumes
chatoyants à la taille mince et haute,
gardians de Camargue... de cortèges
provençaux en jeux de l'arène; de
jeux de l'arène en fest ivals  de théâtre
(en Arles, en Avignon ) , de musique
(en A ix ) ,  d' op éra à Nîmes, de danse
(aux Baux) le touriste a l 'impression
très nette que tout ici tourne et faran-
dole autour de sa petite personne.

Il n'est jusqu 'aux magasins qui
restent ouverts jusqu 'à neu f ,  dix heures
le soir, offrant leurs p êches (rares et
chères cette année), leurs melons, leurs
pastèques, leurs ' olives, leurs étoffes
typ iques, leurs mille souven irs de bon
et de mauvais goût aux promeneurs
nocturnes en short, appareil de p hoto
en bandoulière à minuit comme en
p lein midi.

Richard LOEWER.

(Lire la suite en l'2me page)

Haut
en couleur !

Ces deux person nages , habillés de
leurs habits de fête , sont te lord-
maire de Londres , M. Charles Har-
man , et le. cheik de Rahrein , qui se
trouve en visite o f f i c i e l l e  A Londres
et en l 'honneur duquel le pre mier
a o f f e r t  un diner , à Mansion House.

(A.S.L.)

De Gaulle se serait
réconcilié avec l'ONU

LA VISITE EN FRANCE DE M. THANT

L'entrevue de quarante  minutes , à l'Elysée, du général de Gaulle avec le
secrétaire général des Nations unies U Thant , le déjeuner de gala , les toasts
chaleureux échangés au dessert, marquent  la fin officielle de la « bouderie »
gaulliste envers le « mach in  ».

C'est une sorte de réconci l ia t ion  avec
l'organisa t ion  i n t e r n a t i o n a l e  ma in tenan t
qual i f iée  par rie Gaulle rie « forum
uti le  ».

M. Thant , pour sa part , a été très

sensible à la solenni té  de la réception
et à la chaleur de l'accueil qui lui a
été réservé par le général. Le président
rie la Répub l ique  f rança ise  a été f la t té
par l'adhésion , apportée par un secré-
taire général de l'ONU, qui  est en
même temps une sorte de délégué des
pays du Tiers-Monde , à certaines de ses
thèses d ip lomati ques.

Dettes
A-t-on par lé  de «dettes» de la France

à l'ONU ? M. Thant  est trop délicat
pour avoir abordé le problème avec le
général de Gaulle. Mais  M. Couve de
Murville a u r a i t  laissé entendre que cette

question pourrait  être réglée faci lement.
La France , qui n'a pas approuvé l'in-
tervention mi l i ta i re  de l 'ONU au Congo
ex-belge, en a tiré la consé quence logi-
que et refusé rie payer sa part des
frais , soit 80 mill ions de francs. L'ONU ,
qui a des di f f icul tés  de trésorerie, ai-
merait que la France fasse un « geste »,
dans l'espoir que cela inciterait peut-
être l'URSS, qui , elle , doit à l'ONU
2'fiO mil l ions de francs , à suivre son
exemple. La solution pourrait être un
« don » à l'ONU, qui li quiderai t  la
« dette » sans que la France ait pour
autant  l' air de revenir sur son désaveu
de l'expédition congolaise.

Question « gros sous » mise à part ,
ce qui est important dans la visite à
Paris de M. Thant , c'est qu 'elle signifie
un complet changement d'a t t i tude  du
général de Gaulle envers l'ONU. D'une
p.T-t, depuis la f in  de la guerre d'Alg é-
ri et la décolonisa t ion,  la France n 'y
f a i t  plus figure ,  d'accusée permanente.

(Lire la suite en 15me page)

L évolution du
Commonwealth

Les idées et les faits

L

Eo conférences se suivent et ne se
ressemblent pas. La réunion du
Commonwealth à Londres s'est

terminée mains mal qu'on ne ' pouvait
le craindre. Avant son ouverture, un
organe britannique conservateur avait
qualifié de farce gigantesque cette
construction dont jadis et naguère le
Royaume-Uni était si fier . C'est qu'avec
l'entrée dans cette organisation d'Etats
africains et asiatiques , anciennes colo-
nies de la Couronne, les nations blan-
ches, l'Angleterre, le Canada , l'Austra-
lie, la Nouvelle-Zélande (il y a belle
lurette que l'Irlande a rompu les ponts
et l'Afrique du Sud en a fait autant,
il y a quelques années, quand fut
mise en cause sa politique de ségré-
gation) ne disposent plus de la majo-
rité. Le phénomène qui s'est produit
à l'ONU se reproduit ici.

Les liens qui unissaient l'Angleterre
à ses anciens territoires d'outre-mer
ae sont distendus. Les intérêts écono-
miques, surtout depuis que Londres
lorgne vers le Marché commun, sont
devenus divergents, quand bien même
certaines de ces ex-colonies en appel-
lent encore aux ressources et aux ca-
dres britanniques. Ces Etats , notamment
les Etats afr icains , ont tendance à s'in-
sérer de plus en plus dans leur ensem-
ble propre et à poser, au sein du
Commonwealth, les problèmes comme
on les pose sur le continent noir.

Le cas de l'Inde en Asie est parti-
culier. A près s'être faite longtemps,
sous le règne du pandit Nehru, le
champ ion du neutralisme, ce qui la
mettait en opposition avec la politique
atlanti que de l'Angleterre, elle a été
vict ime de l'agression chinoise. Elle a
réfléchi et c'est elle encore qui serait
la plus proche de la Grande-Bretagne
aujourd'hui. Quant au Pakistan , M est
dans l'orbite américaine plus que dans
celle de Londres , ce qui ne l'empêche
pas de lorgner du côté de Pékin pour
créer des ennuis supplémentaires à
l'Inde . Le litige du Cachemire, en ef-
fet , n'a jamais pu être réglé au sein
du Commonwealth.

X X X
Bref, ni . politiquement, ni économi-

quement,' ce dernier ne constitue un
ensemble homogène, groupé autour
de l'ancienne métropole. Il ne subsiste
plus guère entre les nations qui le
composent qu'un reste d'attachement
sentimental qui ira s'atténuant forcé-
ment lorsque de nouvelles générations
accéderont au pouvoir, en lieu et place
de celles qui ont été formées dans les
grandes écoles anglaises et qui ont
assumé la mission d'instaurer l'indé-
pendance. Déjà la Couronne qui fut
longtemps le symbole de l'institution
ne l'est plus depuis que, plus d'un
Etat, à l'exemple de l'Inde en 1947,
s'est mis en république. Aujourd'hui,
c'est le siège même de Londres qui est
contesté comme lieu de rencontre du
Commonwealth. D'aucuns voudraient
voir s'établir une rotation.

Dans ces conditions, on comprend
que toute une fricMon de l'opinion an-
glaise se demande si l'institution ré-
pond à une réal i té et s'il ne vaudrait
pas mieux que le Royaume-Uni se re-
plie sur lui-même, quitte à resserrer
davantage ses liens avec les Etats-Unis ,
avec l'Europe continentale et avec les
seules nations blanches du Common-
wealth. Il y a du « cartiérisme » dans
l'air outre-Manche !

X X X
Il n'empêche, comme nous l'écri-

vions au début de ces lignes, que la
récente réunion s'est terminée à la sa-
tisfaction de sir Alec Douglas-Home
qui marque ainsi un point avant les
élections britanniques de cet automne.
On prêtai t  l 'intention aux Etats afri-
cains d'intervenir avec fracas pour
contraindre l 'Angleterre à résoudre ,
selon leurs vœux , les questions qui se
posent d'après eux en Afri que noire
et même en Guyane anglaise à la-
quelle Londres ne saurait pour l' instant
accorder l ' indépendance étant donné
les troubles révolutionnaires qui agi-
tent ce territoire .

René BRAICHET.

fLire In suite en lôtiie page)

Pourquoi le T.C.S. ne peut accepter le projet
du département fédéral des finances

De notre correspondant de Berne :
Dans un précédent  article, j'ai tenté de mont re r  pourquoi il faut  modif ier

la législation actuelle  qui règle le f inancement  des routes nationales. Les
recettes « spécifiques » prévues à cet effet — part légale du produit des
droi ts  sur les carburants  et la surtaxe — sont trop faibles face à des
dépenses est imées d' abord bien trop bas.

Comment donc se présente le « nou-
veau programme » proposé , à t i tre pu-
rement consu l ta t i f  encore , par le dé-
partement fédéral des finances et des
douanes ? Cet avant-projet n'a pas été
publié (on se demande pourquoi ),  mais

le T.C.S., dans les communiques adres-
sés à la presse , en donne connaissance,
du moins dans ses grandes lignes.

G. P.
(Lire la suite en 9me page)

Quand il faut payer
les routes nationales Le Valais

n'a plus
d'eau...
MÊME LES POMPIERS

NE PEUVENT PLUS LUTTER
CONTRE LES FLAMMES
(Lire  en 9me page)



Vacances
Je cherche à louer, à

la montagne,

appartement
ou

chalet
pour 4 personnes du 27
juillet au 8 août. Tél.
(038) 81S 55.

A louer tout de suite A louer à Jeune fillechambre aveo salle de chambre à deux minutesbains. Mme Zollinger, 2, du centre . Tél. 5 08 18
rue de Corcelles, Peseux.

Couple neuchàtelois de Genève cherche

APPARTEMENT
DE VACANCES

3 pièces, jardin, ou chalet, entre Colombier
et Saint-Biaise, du 3 au 23 août. Téléphoner
à toute heure au (022) 25 43 00.

A louer pour dame, dès
le 15 août ,

chambre
au-dessus de la gare,
orientée sud. Vue sur le
lac. S'adresser à Mlle
Perrudet Tél. 5 18 74.

VILLE DE |P NEUCHATEL
Service des eaux et du gaz

AVIS
En raison des vacances du personnel, les

ateliers des services des eaux et du gaz
seront fermés

du 17 juillet au 15 août compris
Un service de piquet, avec effectif réduit ,

sera maintenu durant cette période, pour les
cas urgents.

profitez des derniers jours de soldes

sur toute la confection - Rabais jusqu'à
o
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Particulier offre à VENDRE

IMMEUBLE
très bien situé à l'ouest de Neuchâtel .
Bonne construction, environ 1000 m2

de terrain, immeuble compris.
2 logements de 4 pièces avec cuisine
et bains. 1 de 3 pièces, cuisine et
bains, 1 garage, grarid atelier environ
250 m8. Chauffage central général.
Adresser offres sous chiffres P 50,185 N
à Publicitas, Neuchâtel.

Demoiselle suisse, de 20 ans et de bonne
famille, travaillant sur la place, cherche

logement de 1 à 2 pièces
libre immédiatement, meublé, avec pension,
dans famille très honorable. Préférences :
quartier calme, à 10 minutes avec le bus du
centre de la ville. Prière d'envoyer les of-
fres avec prix et tous les détails voulus
sous chiffres A. W. 2690 au bureau du jour-
nal.

. Chambre ft louer à

Hauterive
pour le 1er août. —
Demander l'adresse
du No 2700 au bu-
reau du journal.

A oluer pour le 1er
août, dans villa, quartier
avenue dés Alpes,

chambre-studio
(sans cuisinette), Indé-
pendante, W.-C. plus
douche Indépendante, vue
tranquillité, téléphone,
150 fr. tout compris. Tél.
5 28 12.

On cherche, pour tout
de suite oui pour date à
convenir

ancien
logement

Loyer de 100 à 180 fr.
par mois si possible,
Adresser offres écrites à
IE 2698 au bureau du
journal.

Je cherche, pour tout
de suite,

appartement
de 2 H - 3 pièces, bato,
cuisine, à Colombier ou
aux enviions. Adresser
offres écrites & KB 2650
au bureau du journal.

Lire te sutta dn
annonces classées

en 7me page

Jeune couple sans en-
fants cherche

studio
meublé ou

chambre
indépendante. Adresser
offres écrites à 227 -0880
au bureau du Journal.

I H A D M I N I S T R A T I O N
ly|P CANTONALE

Nous cherchons pour le Service des ponts
et chaussées, garage de l'Etat, un

SERRURIER
ayant quelques années de pratique et pos-
sesseur d'un permis de conduire si possible,

Traitement légal, caisse de pension .
Entrée en fonction immédiate ou à con-

venir.
Adresser les offres de service (lettres

manuscrites), accompagnées d'un curricu-
lum vitae, à l'office du personnel , Château
de Neuchâtel, jusqu 'au 10 août 1964.

U Bf DÉPARTEMENT DES.TRAVAUX PUBLICS
I Construction de la route nationale 5

Le département des travaux publics informe tous
les propriétaires dont les terrains sont actuellement
frappés par les zones réservées relatives à la cons-
truction de la RN 5, dans les communes de Saint-
Biaise et Cornaux, qu 'il a libéré une partie de ces
zones conformément aux plans de situation 1 : 5000
du 8 juillet 1964.

Ces plans seront affichés pendant 30 jours dans
les bureaux communaux , à disposition du public.

Le Conseiller d'Etat, Chef suppléant
- du département des travaux publics :

BARRELET.

&3E V I L L E
M» IBM j

t̂  ̂Neuchâtel
Permis de construction

Demande de la. Ville
de Neuchâtel de cons-
truire un bâtiment,
Centre scolaire profes-
sionnel, à la rue de la
Maladière (à l'est de
l'Usine à gaz).

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communal,
jusqu'au 29 juillet 1964.
Police des constructions

Stë] V ' L L Ellf de[ Ĵ Neuchâtel
PERMIS DE CONSTRUCTION

Demande de Caractères
S.A. d'agrandir son usine
sise 30, rue du Plan (ar-
ticle 8909 du cadastre de
Neuchâtel).

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communal,
jusqu 'au 5 août 1964.

Police des
constructions

f 

V I L L E
de

Neuchâtel
PERMIS DE CONSTRUCTION

Demande de la Fonda-
tion sociale Caractères
S.A. de construire une
maison d'habitation à la
rue de la Cassarde, sur
l'article 8809 du cadas-
tre de Neuchâtel.

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communal,
jusqu'au 5 août 1964.
Police des constructions

Domaine
à vendre

Pour raison de santé,
on offre à vendre de gré
à gré, le beau domaine
de Rondechaux, rière la
Brévine, d'une surface
totale en prés, pâturage
et bois de 465 ,000 m2 en-
viron, soit 172 poses neu-
châteloises. Forêt avec
belle recrue. Accès facile.

Maison de ferme en
parfait état d'entretien,
tout confort. Exploitation
modèle avec grange hau-
te, silos, porcherie bien
installée, local pour cen-
trifuger et cham-
bre froide pour la crème,

Libre tout de suite ou
pour date à convenir.

Pour tous renseigne-
ments, s'adresser à l'Etu-
de Michel Gentil, notai-
re, le Locle, Grande-Rue
32.

Répondez, s.v.p.,
aux offres sous chiffres...
Nou s prions les personnes et les

entrepiises qui publient des annonces
avec offres sous chiffres de répondre
promptement aux auteurs des offres
qu 'elles reçoivent. C'est un devoir de
courtoisie et c'est l'intérêt de chacun
que ce service fonctionne normalement .
On répondra donc même si l'offre ne
peut pas être prise en considération et on
retournera le plus tôt possible les copies

• de certificats, photographies et autres
docunsfejta Joints è ces offres . Les
lntéreaT*» leur en seront très recon-
naissant* car ces pièces leur sont
absolument nécessaires pour répondre à
d'autres demandes.

Feuille d'avis de Neuchâtel.

c—^ \
^

m-^ |̂ -̂  Créée par

CàftOCe 4 Fiduciaire
0& * 13 ) F- lilNDRY
 ̂

&% /ft* -̂ Collaborateur

ï I VJj Louis Pérona
NEUCHÂTEL
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offre 6 vendre

NEUCHÂTEL
Magnifique villa

de 12 pièces, réparties en 2 appartements
de 5 et 7 pièces, 2 cuisines , 2 bains
+ douches, toilettes , chauffage général
au mazout, grand jardin arborisé, dans
quartier résidentiel de l'ouest de la ville. !

BEVAIX
Familiale

de S pièces, confort, chauffage central au
mazout , bonne construction, verger et
vignes, vue panoramique sur le lac. (

BEVAIX
2 maisons locatives

rénovées, de 6 appartements au tota l, ;
garage, verger, au centre du village.

NOIRAIGUE
Petite maison ancienne

de A pièces, cuisine, toilettes, locaux
divers, calorifère au mazout.

SAINT-SULPICE (NE)
Locatif ancien

de 6 appartements, pièces spacieuses, so-
lide construction, grand jardin et verger,
4000 m», garage. ?

LE CACHOT
Vallée de la Brévine

Domaine de montagne
de 84 poses neuchâteloises, en nature de
prés, bois et tourbières, pour la garde de
15 bêtes, libre de bail.

A vendre, aux Tuilerles-de-Grandson, une
belle

VILLA
1 cuisine, grand living-room, 4 chambres,
1 pièce dé 28 m», garage, confort. Terrain de
892 mJ. Accès pour voiture.

Prix de vente : Fr. 160,000.—.
S'adresser à la Banque PIGUET & Cie,

service immobilier, Yverdon. — Tél. (024)
2 51 71.

A louer tout de suite
une

chambre
spacieuse

aux Ribaudes 36, à un
Jeune homme de préfé-
rence.

Pour tous renseigne-
ments, téléphoner au No
5 91 92, dès 14 heures.
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A Neuchâtel, deux nouveaux groupes d'immeubles et maquettes , ainsi qu'une documentation complète,
sont destinés à la vente par étage ou appartement. sont à votre disposition chez l'architecte.
Situés dans un quartier résidentiel, ils offrent une vue Pour tout renseignement ef rendez-vous, veuillez
imprenable sur le lac. Le premier, en construction, téléphoner à M. Scherfenleib , Bureau d,'architecture
sera achevé en septembre de cette année. Les plans Charles Kung, place de la Gare 4, Neuchâfel , tél. 50404
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un faible pour les Gauloises?
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(alors, vous prenez toujours la vie du bon côté !).

Bien des gens pestent lorsqu'ils sont à allumer...
surpris par la pluie. Loin d'altérer votre vos Gauloises - les cigarettes sans les-
bonne humeur, une ondée vous donne, quelles votre bonheur serait incomplet!
à vous, l'occasion d'attirer une jolie fille
sous votre imperméable et de fui déclarer
que fa flamme dont vous brûlez pour LES GAULOISES VOUS OFFRENT LAR ôME INTéGRAL DES EXCEL-

II . u i  ^ / /  ¦ . LENTS TABACS DE FRANCE - NATUREL. DÉLECTABLE. PARFAIT!elle est comparable a celle qui vous sert POUR LES VRAIS CONNAISSEURS !

•' 1
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Combien plus jeune ,
sans vos rides !

La nouvelle
crème Anti-Rides

wamol
vous y aidera

Maurice SAUSER
Menuiserie Neuchâtel
Ebénisterie Ecluse 17
Meubles de magasin Tél. 5 22 65

PretS jusqu 'à Fr. 10 000.-,
aussi pour les vacances. Rapide,
discret, coulant

enocari + cie 
Gartenstr. 120, Bâle, Tél. 061/35 53 30

BANDAGES et ORTHOPÉDIE
• Pour une ceinture herniaire

f

eontentive ou postopéra-
toire.

9 Pour toutes ceintures médi-
cales.

• Pour l'exécution de vos sup-
ports plantaires.

• Pour être mieux conseillé
dans le choix d'un bas à
varices.

• Pour tous corsets ou appa-
reils orthopédiques.

• Pour la vente et la location
de cannes anglaises.

Adressez-vous au spécialiste

Yves REBEE
bandagiste-orthopédiste

19, fbg de ' l'Hôpital, tél. 5 14 52
(Ne reçoit pas le mardi)

NOUVEAU et

sensationnel MOBILIER moderne
à enlever, neuf de fabrique, compre-
nant :

CHAMBRE A COUCHER
très moderne noyer - érable,  avec fi-
lets, lits jumeaux , tables de nuit, ar-
moire 3 portes, coiffeuse avec glace ;

SALLE A MANGER
très chic buffe t , 1 table à rallonges,
ronde, 4 chaises' entièrement rembour-
rées jaune-noir !;

SALON
très moderne, arrondi, recouvert de
riche tissu Ormawyl orange et pelu-
che crème.

t

Ce riche et, élégant mobilier est à enlever
pour le prix vraiment sensationnel de

Fr. 4980.-
Facilités de paiement sur demande. Auto à
disposition.

ODAC-meubles-COUVET

Belle maculature à vendre
à l'imprimerie de ce j ournal

I 

ACHETEZ maintenant
votre milieu moquette

votre milieu bouclé
votre tour de lit

Tous nos tapis sont vendus à prix
très intéressants

Immense et DDOiEDTET
splendide choix r RWri I K/.

TfiPZS BENOIT
MAILLEPER 25 - Tél. 5 34 69

Présentation à domicile
Facilités de paiement



SIR ALEC GUINESS

m rideau de velours 
* . ¦.' :::v*

Un acteur de composition par excellence :

Le critique Kenneth Tynan a dit de lui :
« C'est un des rares acteurs de notre temps
qui p euvent j ouer un génie de manière convaincante »'

« L'acteur anonyme », « l'homme aux cent mille vi-
sages » « signes particuliers : néant », « l'homme sans vi-
sages » : l'homme que l'on appel ls ainsi dans les journaux
anglais, vient d'avoir 50 ans et l'occasion est aussi bonne
qu'une autre pour rendre hommage à Sir Alec Guiness
et à la place exceptionnelle qu'il occupe dans le monde
théâtral et cinématographique britannique. Il y a des
acteurs plus flamboyants, M y a des gloires établies et
des célébrités soudaines, mais Sir Alec Guiness est
peu-être aujourd'hui l'acteur britannique qui attire le
plus de spectateurs, et, quant à sa carrière cinématogra-
phique, bien rares sont ceux qui ne peuvent citer plu-
sieurs titres de films dès que son nom est prononcé.
Alec Guiness, c'est le vieux Fagin d'Olivier Twist,
L'homme nu complet blanc, le gangster amateur De l'or
en barres, le colonel Nîchalson du Pont de la rivière
Kwaï et de plus tout Noblesse oblige à lui seul.

Comment jouer un messager essoufflé
Né à Londres le 2 avril 1914, Alec Guiness était le

fils d'un directeur de banque et, après avoir été pension-
naire à Pembroke Lodge, Southborne (où le directeur lui
apprit qu'il ne ferait jamais un acteur convenable), il
alla à Roborough School, Eastboume. Là il joua le Mes-
sager dans Macbeth et, faisant déjà preuve de ce souci
méticuleux du détail vrai qui le caractérise, prit soin
de fai'-i deux fois en courant le tour du terrain de foot-
ball afin de faire une entrée suffisamment essouflée pour
apprendre aux spectateurs que la forêt de Birnam était
en marche vers Dunsinane.

Ses études terminées, il commença à travailler dans une
agence de publicité mais sa passion pour le théâtre
se développa très vite et il téléphona à John Gielgud
pour lui demander consei l. Ce dernier l'envoya ' à Martita
Hunt qui lui donna des leçons gratuites, puis il obtint
une bourse au Studio d'art dramatique du Fay Compton.

Très pauvre, sa bourse ne couvrant pas ses frais
d'entretien, il se souvient d'avoir vécu de sandwiches,
habité une mansarde et parcouru tout Londres à pied.
Il eut à nouveau recours à Gielgud qui lui procura diverses
offres ¦ d'emploi qui n'eurent pas de résultats et voulut
lui donner 20 livres. « J'étais trop fier pour les prendre.
Je ne le serais pas maintenant » lui est-il arrivé de dire
en souriant.

Il finit par remporter un prix au Studio — une édition
reliée de Shakespeare — prix qui lui fut remis par John
Gielgud. Un peu plus tard, il entra dans la troupe de ce
dernier et en novembre 1934 il fut remarqué par les
critiques ppur son interprétation d'Osric dans Hamlet. Le
départ était pris.

Comment être célèbre ef inconnu
Sir Alec Guiness a beau s'être vu décerner un Oscar

{pour le Pont de la Rivière Kwaï), il n'a rien de l'acteur
hollywoodien. Son physique est tout à fait étranger à
son succès : un visage pâle, une lèvre inférieure prononcée,
des yeux pâles, attentifs et malicieux, un sourire furtif.
Au lieu de projeter sa propre personnalité, ce que sa

Richard II (19M)

timidité semble lui interdire, Guiness la cache , avec
un art consommé derrière chaque personnage auquel il
s'identifie. Chaque nouveau rôle est pour lui l'occasion
d'une étude si profonde et si consciencieuse qu'il ne
faut pas s'étonner si le cardinal qu'il ' interpréta dans
le film te Prisonnier fut le point de départ de sa conver-
sion au catholicisme.

Professionnellement, H est donc un acteur de compo-
sition, « l'homme aux mille visages » dont aucun n'est
le sien, et ses personnages lui servent d'écran entre lut
et son public. Dans la vie privée, il reste l'homme le plus
énigmatique du monde théâtral. Jamais la presse ne men-
tionne sa femme qui a abandonné le théâtre à son
mariage ou son fils, et rien ne dérange son existence
familiale bourgeoise et retirée. « Sa vie est le secret le
mieux gardé », dit-on dans la profession.

Il a accepté, dit-on, son premier rôle à l'écran parce
qu'il le trouvait mal écrit et qu'il y voyait une chance
de « créer » vraiment son personnage. «Quand j'étais
jeune », a-t-il déclaré, « Je me mettais à suivre des gens,
quelquefois pendant des kilomètres, aussi bien des hommes
que des femmes, juste pour les étudier. C'était une sorte
d'obsession pour moi. Je suppose que je sentais que je
pourrais avoir besoin d'eux un jour. De plus, quand
je n'étais pas au cours d'art dramatique, je n'avais rien
d'autre à faire ». Peut-être qui si on le connaissais mieux,
on pourrait recueillir d'autres indices et apporter une
solution au « mystère Guiness », ce jeu insidieux, cette
façon de se glisser dans la peau d'un autre qui, plus
que les maquillages les plus habiles, est le secret de sa
réussite.

Selon le critique Kenneth Tynan, Guiness est « un
des rares acteurs de notre temps qui peuvent jouer un
génie de manière convaincante », ce qu'il vient de prouver
en incarnant à New-York le poète Dylan Thomas. Dylan
Thomas était un homme exubérant, au teint fleuri et au
riche vocabulaire. En dép it de ses traits d'ascète et de
sa réserve naturelle, Guiness, aux dires des critiques,
a fait revivre le poète de la manière la plus étonnante.
Néanmoins, ses meilleurs interprétations sont celles « de
personnalités icebergs, dissimulées aux neuf dixièmes, qui
sont fascinantes non par leur apparence mais par la façon
dont leur esprit fonctionne ».

Comme tous les grands artistes. Guiness n'est jamais
content de ce qu'il fait. Il admire avec envie ses illustres
collègues. L'un de ses metteurs en scène, Sir Michel Bal-
con, a dit pertinemment de lui : « C'est le pire pessi-
miste que je connaisse. C'est un génie. » Ce génie a voulu
un jour qu'on retranchât la moitié de ses scènes du film
L'homme au complet blanc, dont il fit éventuellement le
succès.

Il faut espérer qu'il a devant lui une longue carrière,
parsemée de ces rôles d'excentriques qui ont fait sa célé-
brité, et qu'on pourra lui appliquer toujours plus perti-
nemment ce que Charles Lamb disait d'un acteur du
siècle précédent, Charles Munden : « Il n'est pas un mais
légion. Moins un comédien qu'une compagnie. »

Osnc dans Halet
avec sir Laurence Olivier (1937)

T. F. Laurence (1960)

Sir Alec Guiness

Le f o u  dans le ROI LEAR (19iù)

Deux comédiens de la troupe du T.P.R
dans Vt Alchimist e * de Ben Johnson.

Festival T.P.R. à Neuchâtel
Le Théâtre populaire romand nous revient. Il est vra i qu 'il n 'estpas resté trop longtemps absent , mais nous sommes toujours heureuxd' apprendre que cette sympathique troupe est une fo i s  de p lus àl'intérieur des murs de notre ville. Pour ces « retrouvailles », leT.P.R. nous of f r e  un fes t ival  très prometteur , fes t i va l  qui débutele 20 août par la récep tion du Conseil d'Etat et le vin d'honneur , et ,p lus théâtralement , par la représentation d' une pièce de Goldoni : LaLocandiera. Les 21 et 22 août , nous aurons l' exclusivité probable duspectacle présenté par les Ballets fo lk lor i ques polonais qui se dé p lacentspécialement de Varsovie pour nous donner ces représentations uniques

en Europe occidentale.
Le 25 août, la troupe reprend L'Alchimiste de Ben Johnson. A

partir de cette date les renseignements chronologiques sont moins
certains. L'on peut ajouter , cependant , que L'Alchimiste sera jouédeux fo i s , ainsi que La Locandiera , que René Zosso chantera etniellera , probablement au cours de deux récitals ; qu 'il g aura une
exposition de la scénographie polonaise ; une exposition sur ta pein-
ture primitive polon aise organisée par la galerie Numaga.

L'on voit que ta troupe du Théâtre populaire romand n'a pas
lésiné sur le prog ramme de son fest ival .  .

Quant au cadre dans lequel se dérouleront ces manifestations , ce
sera certainement les alentours de ta Collé g iale.

Lucienne Monnin

.. . _____ __'.

HORIZONTALEMENT
1. Caniveaux pavés.
2. Désordres, excès. — Canton de la

Mayenne.
3. Pour partager en deux. — Carte à

jouer.
4. Abréviation d'un terme honorifique

anglais. — D'une série de sept. —
Où point l'aurore.

5. Il étudie les conditions favorables au
maintien de la qualité de l'espèce hu-
maine.

6. Met les pouces. — Illustre famille
princière d'Italie.

1. Interjection . — Symbole. — L'espace
vital des grenouilles.

8. S'arroger des droits qu'on n'a pas.
9. Lac de Hongrie. — Préposition.

10. Elle allonge ce qu'elle coupe. — Mère
d'un bardot.

VERTICALEMENT
1. Bat le pavé. — La lune des poètes.
2. Taillé en oblique. — Pleuve.
3. Considéré. — Enigme posée au poli-

cier. — A lui l'écharpe.
4. Appartient . — Incisa les pins pour

recueillir la résine.
5. Habitant. — Fit un choix exclusif.
6. Répète sans se lasser pour être com-

pris. — Atome gazeux électrisé.
7. Dans le nom d'un territoire espagnol

du Sahara occidental. — Soeur d'An-
tigone.

8. Qui n'a pas pris de dispositions fi-
nales.

9. Ile. — Mesurées.
10. Troisième des heures canoniales. —

Fleuve d'Irlande.

Les éditions Pierre Cailler, à Genève,
viennent de sortir de presse une remar-
quable monographie consacrée à l'étonnant
peintre qu 'est Lucien Coutaud, dont le gé-
nie fantastique est remarquablement étu-
dié par Pierre Mazars. « J'aime être éton-
né moi-même par ma toile. Sinon j e suis
certain de n 'avoir pas atteint le but. »

Cent douze illustrations, dont une dizai-
ne en couleurs livrent au lecteur un éton-
nant panorama de l'œuvre étrange mais
combien attachante de cet artiste pro-
vençal. Par ailleurs, une brève biographie
ainsi qu 'une bibliographie complète per-
mettent de parfaire notre connaissance da
ce peintre-illustrateur-décorateur de théâ-
tre-tapissier, à l'inspiration si particulière.

Editions Pierre Cailler, Genève Jacques Avdiberti

Lucien
COUTAUD

C'était h succès
à Lyon mais...

le chariot de Thesp is
a versé

Il y a quelque trois mois on évo-
quait dans ces colonnes le très vif
succès qu'obtenait , à Lyon , une jeune
troupe, entraînée par Marcel-Noël
Maréchal, un « basoenier » que le dé-
mon du théâtre avait saisi dès l'uni-
versité.

L'entreprise était d'autant plus
méritoire que, dans cette compagnie
du Cothurne, les ressources matériel-
les„ sont fort loin de valoir les artis-
ti ques. Il n'est pas jusqu'au logis qui
n'ajoute aux difficultés, si le pitto-
resque, en revanche, y gagne grande-
ment !

C'est à cent pas de la place Belle-
court, c'est-à-dire au cœur même de
Lyon, qu'il faut,  aller chercher l'infi-
niment curieux théâtre du Cothurne,
tout au fond d'une obscure et cras-
seuse impasse, au pavé incroyable-
ment disjoint. Encore doit-on passer
sous terre pour s'asseoir à l'étroit sur
une pente à l'escarpement vertigi-
neux. Et les conditions de la scène
valent évidemment celles de la salle,
dans ce théâtre de format « poche ».

Audiberti et René de Obaldia
C'est pourtant là qu 'à la fin de

l'hiver dernier Marcel-Noël Maréchal
et son équipe réussirent l'exploit de
créer une p ièce d'Audiberti avant mê-
me que les Parisiens puissent y goû-
ter. Il s'agissait du « Cavalier seul »,
trois actes à la fois mystiques et tru-
culents, d'une rare somptuosité ver-
bale, et que le Cothurne installa
après Lyon , pendant plus d'un mois ,
à Paris , au Studio des Champs-Ely-
sées.

Lauriers cueillis sur les bords de
la Seine , les comédiens d'entre Rhô-
ne et Saône ren ouvelèrent l'exploit
en créant, une fois de plus, l'autre
soir, une œuvre d'Audibert i et en y
ajoutant une page tout irisée et co-
casse de René de Obaldia. Et, de nou-
veau , Lyon fut ainsi servi avant Pa-
ris, ce qui fait que, désormais, les
critiques ' de la capitale font le dépla-
cement.

Le spectacle qu 'ils viennent d'aller
voir était, dans sa fantaisie , son co-
mique et sa verve soutenue , d'une
surprenante unité et d'une actualité
égale car les deux auteurs « s'ébat-
taient », si l'on peut dire, dans le sil-
lage de l'atome.

Audiberti
ef la malfaisance nucléaire

Au surplus, c'est probablement Au-
diberti qui fit entrer la malfaisance
nucléaire dans la littérature, avec son
roman « L'Opéra du monde », paru en
1947, à l'immédiat lendemain , donc
de l'exp losion d'Hiroshima.

La pièce venant d'être créée par les
Lyonnais est transposée de la con-
clusion du roman en question , et elle
égrène, sur fond de fin du monde,
une fin atomique, une multi tude de
très courts tableaux où le poét ique,
le tendre et le moqueur joigne nt lo
visionnaire et l'inquiétant. Après
quoi la rescapée de tout ce tremble-
ment dernier , trouve consolation au
rayon de la confection , dans l'étrein-
te d'un mannequin devenu chair. Le
fléau numéro un des temps moder-
nes était réversible et l 'huntaine ra-
ce sauvée !

Le surréalisme « flirte »
avec le farfelu

Moralement et pratiquement Obal-
dia a fait même chemin en ramenant
de ses nouvelles de 1955 certain « Gé-
néral inconnu », mais nettement nu-
cléaire aussi , où , dans une atmosphè-
re poétique et clownesque, et dans le
flirt très poussé d'un surréalisme
indéfinissable et d'un certain farfelu ,
le réquisitoire de rigueur est pro-
noncé contre les risques du progrès,
les ' dangers de la techni que , les abus
de la sp écialisation et tous les autres
maux de notre temps qui ne s'arrê-
tent pas de s'abattre sur les agents
doubles, tri ples ou quadruples et sur
les officiers supérieurs mais surme-
nés.

Tout cela était bel et bon , qui de-
vait faire l'été des Lyonnais comblés ,
et si l'on parle à l ' imparfait , c'est
qu 'hélas ! tout cela n'est déjà plus,
et par la seule faute de la f a t a l i t é ,
comme on dit.

Au retour, ce fut l'accident
En effet , le soir récent où l'on af-

fichait « relâche » quel ques-uns de la
troupe avaient pris la route pour al-
ler donner récital dans la grande
banlieue lyonnaise. Ce fut un succès
de plus mais , au retour , ce fut l'ac-
cident aussi et, de ce qui restait de
la voiture , les sauveteurs ramenèrent
un acteur très grièvement blessé et
deux de ses camarades , guère moins
atteints. Et, il ne resta plus , m a l h e u -
reusement, qu 'à opposer , sur la vieil-
le porte de fer de la rue des Marron-
niers , une affiche manusc r i t e , recou-
vrant l ' imprimé, et annonçan t  qu'« à
la suite du grave accident  survenu à
la troupe toutes les représentations
sont annulées ».

En conclusion on souhaite que les
victimes de l'accident se rétablissent
bien et vite et que , sans plus rlc re-
tard le théâtre de Cothurne se remet-
tra à un spectacle oui ne lui  a valu
que des éloges et qui conf i rme que ia
jeune compagnie lyonnaise , chez la-
quelle l'audace se dispute avec l ' in-
telligence et au talent, est bien par-
mi les meilleurs ensembles , assi'-""t ,
à travers toute 'la France, cette éton-
nante renaissance théâtrale nui  se
propage heureusement  jus "-" -!v:z
nous. T\. "l>

adaptées de l' œuvre
de sir Arthur Conan Doyle

i

» — Eh bien, qu 'est-ce que vous voulez savoir ? demanda le Mor-
» mal très mal à son aise. Soez brefy, ici les rochers entendent, les
» arbres voient ! — Qu 'est devenue Lucie Ferrler ? — Hier , elle a
» épousé le jeune Dreber. » A cette nouvelle, Jefferson chancela ,
pâle comme un linge, il se laissa tomber sur une pierre.

» — Du courage mon pauvre ami, reprit Le Mormon ému. — VOUE
» dites qu 'elle est mariée ? » demanda encore Jefferson. « Oui, toutes
» ces décorations et ces drapeaux que vous apercevez, c'était pour
» la noce. Ils étaient deux à vouloir épouser Lucie Perrier, Stan-

« COPYRIGHT BY COSMOPRESS, GENEVE »

s> gerson et Dreber . Finalement, le conseil a décidé que ce serait
» Dreber , pourtant Stangerson avait un avantage sur lui, il avait
» tué Ferrier...

» ...Mais , croyez-moi , mon pauvre ami, continua le Mormon , Dre-
» ber ne profitera pas longtemps de sa nouvelle épouse ! Hier , déjà
»la mort se peignait sur le visage de Lucie Ferrier, ce n 'était plus
«. une femme mais un spectre... Et maintenant, sauvez-vous ! — Oui
» j e m'en vais ! » répondit Jefferson. Son visage d'une pâleur de
marbre avait pris une expression mauvaise.

LES

ENQUÊTES
DE

SHERLOCK
HOLMES
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KENT mUnÎ6 dU «Equilibre» est le mot-clé. Equilibre Ainsi, si vous fumez des cigarettes
entre l'effet de filtrage et le plaisii filtre (et même si vous fumiez jusqu'à

FILTRE MICRONITE — de fumer. Car on peut allertrop loin , présent sans filtre), ne pensez-vous

offre un éauilibre oarfait dans un sens Gomme dans ,,autre- Pas Que vous devriez choisir KENT?
, ., « , , -..¦ . Le département scientifique de , 

entre I eTTet de Tlltrage et Lorillard a créé le filtre Micronite pour I ~~"

Un arôme d'Une dOUCeUr assurer le meilleur effet de filtrage- 
c/ZwL̂ ONIEmais sans jamais oublier que le fumeur tN PAKI-AI I t HAKMUNIé

QUi VOUS enchantera! recherche avant tout un plaisir. I : ; I '
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KENT — un succès mondial grâce au Centre de Recherches de P. Lorillard Company, fondée en 1760. Fabriquée sous licence en Suisse, sous contrôle direct de P. Lorillard Company.



Sacs a ete
soldés à prix très bas

en plastique à partir de 9. 90

BIEDERMANN
Maroquinier Neuchâtel
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J. Wenger : « Primordial
le premier tour!»

ira 239 Mécontentement et non pessimisme au FC Fontainemelon
qui jouera le championnat de première ligue dans le groupe central

Les membres du F.C. Fontaine-
melon ne sont pas contents, mais
pas contents du tout. Ils ont lutté
avec un cran exemplaire lors de
ces finales de deuxième ligue,
ils ont dominé leurs adversaires
et ont pris place parmi les équi-
pes de première ligue. Hélas, trois
fols hélas, ils joueront dans le
groupe central !..

Les joueurs, eux, ne son t pas trop
ennuyés par cette décision. Ainsi
Jeun Wenger , un ancien Cuntonulion ,
analyse la situation avec réalisme.

Un sage
—i Certes, au début , je fus désa-

gréablement surpris mais par la
suite, j'ai pensé qu 'il ne fallait pas
être trop pessimiste. L'essentiel est
de jouer en première ligue, pas
vrai ?

¦— Bien sûr, Mate ne pensez-vous
pas que ces équipes du groupe cen-
tral no feront pas recette chois vous ?

— Peut-être. Je sais bien que Xa-
max ou Carouge auraient intéressé
les gens, mais il ne faut pas oublier
que ces équipes de Suisse allemande
qui nous sont inconnues vont peut-
être nous faciliter la tâche. Elles
ne nous: connaissent pas. Par ..consé-
quent , nous pouvons profiter de cette
situation et faire des points.

— Croyez-vous que co groupe soit
moins difficile ?

LE FRÈRE. — lue Wenger (à l'extrême gauche) ,v «  retrouver son frère à
Fontainemelon «près de nombreuses années passées à Cantonal. Il ne pourra
plus mettre Pailler en difficultés (notre photo), mais son expérience sera utile

dans son nouveau club.

— Non , nous éprouverons de nom-
breuses difficultés mais j'espère que
La façon de jouer des Romands nous
sera bénéfique.

— Comment réussir dans ce cham-
pionnat de première ligue ?
" ->u , faudra jouer au ballon , ei
vite , Surtout. Il ne faudra pas non
plus négliger la condition physi que.

— Les transferts réalisés -vous sa-
tisfont-ils ?

— ,La ligne d'attaque sera renfor-
cée avec les arrivées d'Andréanelli
et de mon frère. Nous pourrons jouer
plus vite et l'expérience de ces élé-
ments nous sera utile.

Camaraderie
—r N' ïuirait-il pas fallu des ren-

forts en défense ?
-— Je ne crois pas. Certes Pégui-

. j ?on JIOUS a quitté, mais l'arrivée du
Chaux-de-Ponnier Aubert, qui joue
demi , ne bouleversera pas trop la
défense.

i —.- Quel système de jeu sera appli-
qué par Casiraghi , votre nouvel en?
fraînour ?

—i II prendra ses dispositions mais
je pense qu 'on adoptera le système
du WM.
': - _2 Pourquoi avoir appelé un. an-
cien joueur de Fontainemelon comme
entraîneur ?

—•..Les dirigeants ont choisi un
.-homme qui connaît lès joueurs et
leur mentali té et qui s'intègre facL
lement à l'équipe.

— La mentalité est-elle particu-
lière ?

— Non. Mais il faut  admettre
qu 'elle est excellente. Pour mon
compte , c'est la première fois que
j'en découvre une si bonne.

— La, camaraderie est un des
atouts importants dans une équipe
mais  il en faut  d'autres pour se
maintenir .

— Nous allons à la découverte de
ce champ ionnat sans complexes mais
avec réalisme. Je crois pour mon
compte que le début  de la compé-
tition sera déterminant .  Nous de-
vrons profiter du fait que nous
sommes des inconnus  dans ce groupe.

Jean Wenger et ses coéquipiers
auront tout le Val-de-Ruz derrière
eux dès la reprise du championnat,
Puisse cette aide leur apporter le
moral nécessaire dans une  aventure
passionnante mais combien diff ic i le .

Gino GIORIA.
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Le Comité olympique in-
ternational élira son prési-
dent d'une façon originale :
par correspondance.

Le scrutin sera clos le 5
septembre et les bulletins
devront être déposés à Lau-
sanne. Ensuite , placés sous
scellés , ces bulletins seront
transportés à Tokio où l'on
procédera à leur ouverture ,
le 7 octobre.

Qui sortira vainqueur de
ce vote ? Deux candidats bri-
quent le poste : l' actuel pré-
s ident , l'Américain Avery
Brundaqe et le marquis d'Ex-
ter (G-B).

i lÉlicliateiîieûî ^

Les finales de première ligue
seront peut-être modi fiées

Dans une réunion tenue à Berne, le
comité de la première ligue a mis au
point un projet de modification du
mode de déroulement des finales . La
nouvelle formule consisterait à grou-
per en une poule unique le premier et
le second de chaque groupe, chaque
finaliste jouant une seule fois contre

chacun de ses adversaires, à l'excep-
tion de celui provenant de son groupe.
Ce système , qui comprendrait douze
matches joués en quatre dimanches,
entraînerait la suppression des mat-
ches d'appui entre équipes à égalité
de points. Il pourrait être app liqué à
la fin de la saison 1964-1965 déjà.

L Espagnol Luis Folledo
blessé... lors d une corrida

Dans les coulisses de la boxe professionnelle

Le boxeur de la catégorie des
poids moyens, le Porto-Ricain José
Terres a battu Walker Simmons par
k,-o. technique au sixième round d'un
combat prévu en dix reprises, à New
Bedford (Massachusetts).

L'arbitre a arrêté le combat, estimant
que Walker n'était plus en mesure de
lie défendre après avoir été au "tapis js.
cinq reprises. ' ''' •¦; /.'¦. j'

Luis Folledo, champion d'Espagne des
poids moyens, grièvement blessé 4U
cours d'une corrida aux arènes de Mar-
bella, près de Malaga, ne pourra pas
mettre son titre en jeu le 30 juillet, à
Bilbao, date fixée par la Fédération es-
pagnole de boxe.

Le championnat d'Europe des poids
lourds entre le tenant du titre Henry
Cooper (G-B) et l'Allemand Karl Mil-

denberger , a été fixé au 5 septembre à
Berlin.

1,'EBU a désigné le Français Yves Des-
marets comme adversaire du champion
d'Europe des poids plumes, le Britanni-
que Howard VVinstone. Un autre Français
est appeler à affronter officiellement un
champion d'Europe : Souleymane Diallo
faoe à l'Italien Bruno Visintin , temmt
du titre des poids surwelters. Enfin ,
l'Allemand Willi Quatuor, champion des
poids légers, ;: devra défendre son titre
contre l'Italien Franco Brondi.

y Caperonis numéro un
de l'équipe de Suisse

A l'occasion de la rencontre de natation des cinq nations

Le match des cinq nations aura
lieu, à Lausanne les 25 et 26 juillet,
avec la participation des équipes de
Suisse, Belgique, Norvège, Espagne
et Pays de Galles.
"Parmi nos sélectionnés, Pano Cape-

ronis — le détenteur clu record de
Suisse du 100 m nage libre — s'effor-
cera de montrer que sa qualification
pour les Jeux de Tokio est méritée.
Il sera en tout cas l'une des attractions
de cette manifestation.

L'équipe de Suisse sera repré sentée:par les nageurs suivants :
Messieurs : 100 m et 400 m nage li-

bre : Pano Caperonis. — 1500 m nage
libre : Ron Schaltter. — 200 m brasse :

. Ruedi Brack. — 200 m brasse papillon :
Patrick Schilbi. — 200 m dos : René
Friedli. — Autres coureurs retenus pour
les relais : Paul Morf , Elliott Chenaux ,
Robert Chenaux, Wenner Hofmann et
Bea t Grocflin.

Dames : 100 m et 400 m nage libre :
Karin Muller. — 200 m brasse : Doris
Bruiiner. — 100 m brasse papillon :
Ruth Egli. — 100 m dos : Ursula
Wittmer. — Concurrents pour les relais :
Barbara Zurmuhle, Edith Brunner, Mo-
nique Huber , Maja Hungerbuhler, Evy

About , Fraenzo Zanolari, Ursula Sieber ,
Evelyne Pancfiaud.

Championnats de Suisse
cyclistes sur piste

en deux temps
On sait que la première partie des

championnats de Suisse sur piste se
déroulera à Lausanne, demain et ven-
dredi. La seconde phase de cette com-
pétition aura lieu le vendredi 31 juillet
au vélodrome d'Oerlikon , où le titre
national  de demi-fond sera mis en jeu.
Chez les professionnel s, Tiefentaler dé-
fendra son titre alors que chez les
amateurs, le champion sortant , Lugin-
buhl , aura lieu aussi à repousser les
assauts de ses rivaux. Un troisième
titre sera attribué en poursuite par
équipes. Toujours dans le cadre de
cette réunion , le publie pourra assister
à une épreuve pour professionnels avec
la participation de Rolf Maurer , Oscar
Plattner et Fritz Pfennineer.

Les meilleurs poloïsies
russes... contrebandiers

L'équipe nationale est dissoute
L'équipe nationale soviétique

sélectionnée pour les Jeux olym-
piques de Tokio a été dissoute
pour dépravation morale et tra-
hison de l 'honneur des sportifs
soviéti ques, révèle un journal
d'URSS.

Au retour d'une récente tournée
en Yougoslavie et en Roumanie,
on avait découvert en effet , dans
les bagages des membres de
l'équipe, « des chiffons, beaucoup
de chiffons » introduits en con-
trebande, précise le journal. Après
avoir remporté la troisième place

aux J. O. de Melbourne et le deu-
xième rang à ceux de Rome , cette
équipe « dévoyée » n'a connu de*
puis un an que des défaites et des
matches nuls. « Ceci explique ce-
la », continue le journal , en ajou-
tant « comment penser au jeu
lorsque l'on s'occupe de contre-
bande ».

Neuf des onze joueurs de l'équi-
pe dissoute ont été disqualifiés.
Une nouvelle équipe, « vertueuse
celle-ci », sera prochainement
constituée.

Raimoncfo d'Inzeo
domine déj à

Hipp isme à Londres

Le grand concours hi ppi que de Lon-
dres a débuté hier. Et bien sûr , le
champion ol ympique Raimondo d'Inzeo
a dominé tous ses concurrents lors de
la princi pale épreuve d'ouverture qui a
réuni les meilleurs cavaliers d'Europe.

Voici les résultats de cette premièr e
épreuve :

1. Raimondo d'Inzeo (I t )  avec « Po-
sillipo », 0 p et 4!)"7 ; 2. Mary Mairs
(E-U) avec « Tomboy », 0 p et ôl"8,
les deux au barrage; 3, Ann Town-
send (G-B ) avec « F n n c y » :  4. Ra imon-
do d'Inzeo (It) avec « Bells o.f Clon-
mell » ; 5, Kath y Kusner (E-U) aveo
« Intouchable ».

PERSPECTIVE. — Cette chcirmante cava-
lière, Mlle Westwood ,^a partici pé à la
première épreuve du concours hippi-
que de Londres avec son cheval
« Coady ». Le photographe a pu saisir
cet instantané amusant qui nous mon-
tre une perspective improvisée (cava-
lière, cheval et.. . queue de cheval !).

Le Mexique qualifié (3-1)
malgré tout pour la finale

de la coupe Davis (zone américaine)

Eiïï&yl La pluie a privé les « espions »
australiens de la fin du spectacle

Les joueurs de l'équipe nationale
de tennis du Mexique et de celle de
la Nouvelle-Zélande n'ont pas de
chance.

Durant le dernier match opposant
Joachim Loyo-Mayo à Gérard (6-4,
6-4, 1-6, 3-6 et 3-3) une averse tor-
rentielle s'est abattue sur le stade
Chapultepec à Mexico, inondant le
court. En accord avec les deux ca-
pitaines, l'arbitre a décidé de sus-
pendre définitivement le match sur
le résultat officiel de 3 à 1 en fa-
veur du Mexique.

Le point néo-zélandais avait été
acquis dans l'avant dernier simple
par Crookenden, qui avait battu le
jeune Mexicain Vincente Zarasu»
6-4, 6-4, 3-6, 8-6.

Les Australiens Roeh, Neweomhe,
Davidson et le capitaine cie l'équipe
Hoppmann ont assisté à la rencon-
tre Gérard - Loyo-Mayo, Les quatre
joueurs étaient arrivés dans la mati-
née, de Montréal , où l'Australie a
éliminé le Canada pair 5 a 0.
Emerson et Stolle doivent arriver in-
cPRSînrdnpnt.

La demi-finale de coupe Davis,
zone américaine, Mexiqu e - Australie
aura lieu au stade Chapultepec, les
1er, 2 et 3 août. Hoppmann, qui ne
laisse rien au hasard, veut donner

le plus de temps possible à ses
jo ueurs pour s'adapter à l'altitude de
Mexico.

Di Stefano à IAC Milan ?
Real Madrid prétend ne rien savoir

La saison des transferts est
terminée un peu partout et vol-
ci qu'une bombe éclate dans le
monde du football. Di Stefano
irait à TAC Milan, champion
d'Europe en 1963.

Qu'en est-il ? Qu'y a-t-il de vrai
dans cette nouvelle pour le moins
surprenante ? Si les jou rnaux ita-
liens s'en donnent à cœur joie , le
secrétariat de Real Madrid affirme
tout ignorer au sujet d'un éventuel
transfert du grand joueur dans la
capitale lombarde.

Ce qui est certain, an s'en sou-
vient, c'est que di Stefano avait

officiellement annoncé qu'il cessait
la compétition. On l'avait dit inté-
ressé par un poste de directeur
technique dans le club madrilène,
puis on l'avait transféré à Espanol
de Barcelone. Aucun de ces bruits
n'avait reçu de confirmation offi-
cielle. Alors ? Il ne reste qu'à at-
tendre,

Di Stefano à Milan : on a peine
à y croire . D'autant plus que le
journal madrilène « Arriba » dé-
clare que le délai pour le transfert
en Italie des joueurs étrangers
avait pris fin la semaine dernière,
précisément par celui de l'Espagnol
Peiro.
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Documentation contre l'envoi de ce bon

Nom: , 

Adresse: 

Localité: ,

COFINANCE
9, rue de Berne Genève Tél. 31 62 00
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A Montana

Le tournoi de tennis de Montana a
débuté hier dans des conditions très
favorables, Le beau temps était de la
partie et aucun forfait impartant n'a
été enregistré,

Tous les favoris se son t Imposés sans¦trop de difficultés. Les joueurs et
Joueuses do notre pays n 'ont pu résis-
ter devant des aavewaiirei beaucoup
plus forts, Les prochaines .rencontres
seront plus serrées, les meilleure
joueur s allant s'affronter ,

Volel les résultats, de la première
jo urnée s Simpl e messieurs ! Dletsehi
(S) bat Ui'hutmann (Fr ) 0-8, 6-9 ; Sot-
blatl (It) bat Petit (Fr) 7«B, 8-2 1 Pao-
letll (It)  bat Mar lnliov le (You ) 7-5, (1̂ !Vi)seolo ' (S) bat Thonke (S) 6»t, fl-Q !
Biner (S) bat Bninf .wen (Fr) (1-9, ii-fl,
fl-3 ; Alvaresî (Col) bat Pinto (Chil ) 0-1,(1-3 j Fernande. (Bré) bat Grossi (It)
(i-0, (i-4 ; Mag SI (It )  bat Nieolio (You)
6-4, 4-6, 6-3 ; NagliT (E-U) bat Wegner
(Af-Su ) 6-0, 0-3 ; J. UMeh (Dan) bat
Guptn (Inde) 0-1, 6-1 ; Perry (E-U) bat
Guerol-Lena (It) 0-3, 0-3 ; Balltod (Tun)
bat Merry (E-U) 0-0, 6-1 ; MotUgaa
(Aus) bat Paoletti (It) 6-0, 6-3 ; M«n-
dairlno (Bré) bat Biner (S) 0-0, fl-L

Pas de surprises
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La BANQUE CANTONALE NEUCHATELOISE, à Neuchâtel,
cherche une

secrétaire de direction
Place intéressante, bien rétribuée. Caisse de retraite.

Prière de faire offres manuscrites, avec curriculum vitae, à la
direction centrale, à Neuchâtel.

¦¦ w mm» ¦¦mm ¦¦¦¦¦¦ —¦—¦«

On demande, pour en-
trée Immédiate,

femme
de chambre

pour un remplacement
de 15 jours, ainsi que

sommelière
extra

pour 2 à 3 soirs par se-
maine. Bons gains.

• Tél. 6 36 10.

Nous cherchons, pour notre usine de
Marin :

des

mécaniciens

serruriers

tourneurs

fraiseurs

rectifieurs

peintres
Les personnes actives, jeunes et capa-
bles sont priées de faire leurs offres
manuscrites complètes à

Edouard DUBIED & Cie S.A.
2074 M a r i n .

Bureau privé de Neuchâtel cherche

débutante
pour entrée immédiate ou date à
convenir.
Adresser offres écrites à E. Z. 2679
au bureau du journal.

Nous cherchons un

livreur-chauffeur
ayant un permis de voiture,
actif , sérieux et connaissant parfaite-
ment la conduite et l'entretien d'une
voilure.

Epancheurs 3

On cherche :

VENDEUSE qualifiée

OUVRIER pâtissier - confiseur

et FILLE D'OFFICE

Faire offres, avec prétentions de sa-
laire, à la confiserie VAUTRAVERS,
place Pury, Neuchâtel.
Tél. (038) 517 70.
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Famille de commerçants cherche

jeune fille
pour s'occuper du ménage et des enfants.
Date d'entrée immédiate ou à convenir. Con-
gés réguliers. Bon salaire.

Adresser offres écrites à J. F. 2699 au
bureau du journal.

A louer à

NEUCHATEL
(quart ier  des Valangines), pour le 24 jui l -
let 1964 ou date à convenir ,

APPARTEMENTS
de 8 et 4 chambres, tout confort ; ascenseur;
service de concierge.

Loyer mensuel à partir de :
Fr. 335.— pour les 3 pièces
Fr. 426.— pour les 4 pièces
chauffage et eau chaude en plus.

Fiduc ia i re  Leuba & Schwarz , Neuchâtel ,
f aubourg  de l 'Hôpital 13. Tél. 5 76 71.

On demande

coiffeuse
dans salon moderne.

Faire offres au salon de coiffure
KABIN LANDBY, les Verrières.
Tél. 9 32 19.

Nous cherchons, pour nos rayons tissus, une

VENDEUSE QUALIFIÉE
Entrée imédiate ou à convenir. Place stable
et bien rémunérée. Semaine de 5 jours.
Avantages sociaux d'une grande maison.

Faire offres ou se présenter /.AU/ LUUIll C

M f u C H l I E l

Jeune Suissesse alle-
mande cherche

chambre
pour le 1er août.
Adresser offres écrites à
DZ 2693 au bureau du
journal.

VACANCES-
A louer pour le mois

de septembre ,

appartement
meublé

de 3 chambres, à 500 m
du lac. Situation très
tranquille. Auguste Wolf ,
Chevroux (VD).

Tél. (037) 6 71 18.

Entreprise au centre de Neuchâtel cherche, dans le
plus bref délai, une

TÉLÉPHONISTE
pour le service de sa centrale.

Place stable et bien rémunérée ; semaine de 5 jours.

Faire offres accompagnées d'un curriculum vitae, de
copies de certificats et de la mention de références
sous chiffres E. A. 2694 au bureau du journal.

— m&r/v&z
engagerait

£ un cuisinier
fCr  ̂ Entrée : 15 août ou à convenir

Heures de travail régulières.

¦» Congé le dimanche.

(0 Nombreux avantages sociaux.

Jsm Ecrire ou s 'adresser à

$jn R. Strautmann, restaurateur,
^4 Treille 4, Neuchâtel.

Téléphone (038) 4 02 02.
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«Quand les genêts
refleuriront»

Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 21

Pierre A L C I E T T E

— Vous arrangez cela très bien. Si ne n 'étais plus là
pour l'aider, maman se ferait aider par une autre. Et
en attendant... Si vous croyez qu'elle va me laisser
part ir  chaque jour avec vous... Songez que nous ne
sommes même pas encore fiancés !

— C'est tout comme. Et votre maman, voyons, n 'est
pas si terrible. Ecoutez-moi. J'ai pensé... Dans un hô-
tel , les propriétaires ne doivent pas toujours être mê-
lés aux clients. Un peu de clarté leur est nécessaire.
Que diriez-vous, pour nous , à Plouganeuf , d'un petit
logis qui serait aménagé dans la partie de la vieille
auberge qui donne de plain-pied sur la terrasse. Vous
voyez ça '?...

— Très bien. Cela serait charmant.
— Nous pourrions commencer de l'aménager nous-

mêmes dès à présent. Je suis très bon bricoleur. Et
vous ?...

— Je n 'ai jamais eu l'occasion d'exercer mes talents
dans ce sens. Il me semble cependant que j' aurais des
dispositions.

— Je m 'en doutais. Et voyez-vous, chérie... Les ou-
vriers, c'est parfa i t .  Mais notre collaboration serait tel-
lement plus amusante.

— Ah ! Vraiment...

— Oui. Je vous vois très bien, juchée en tenue de
sport, sur un échafaudage de fortune et maniant le
pinceau à mes côtés. Je vous embrasserais chaque fois
que l'envie m'en prendrait. Vous vous défendriez avec
des rires. Et nous manquerions vingt fois le jour de
dégringoler de notre perchoir.

Comment n'aurais-je pas eu confiance en mon des-
tin ?... Fernand apportait tant d'assurance dans ses pro-
jets. Ses propos étaient empreints d'une si joyeuse ani-
mation ! Je me sentais soulevée par une vague d'opti-
misme.

Et puis...
Brusquant les adieux, Bené démarrait lentement. Ma-

ryvonne fit claquer la portière et sa tête blonde ap-
parut dans l'encadrement de la vitre ouverte.

Un geste de la main , un dernier :
— Bye, bye...
Quelques secondes plus tard l'auto avait disparu au

tourant du chemin.
Mme le Couëdic et Mme Hermelin s'éloignèrent sans

hâte par l'allée toute droite qui coupe en deux le ver-
ger. Trop émues, sans doute , elles ne disaient mot.

Fernand avait posé son bras sur mon épaule et
m'entraînait sous les pommiers en fleurs.

Toute la matinée et tout l'après-midi, le temps était
resté brumeux. Le jour maintenant s'achevait en beau-
té. Le ciel se marbrait de rose et de vert et s'embra-
sait à l'horizon d'une fusion d'or rouge qui mettait
des tons de corail sur la nacre de fleurs de pommiers.

— L'heure est délicieuse, remarqua mon compagnon.
Si nous nous asseyions un peu ici avant de retourner
danser. A moins, ajouta-t-il taquin, que l'herbe ne vous
fasse peur.

— C'est à vous, plutôt, monsieur le Parisien, qu'il
faudrait poser la question.

Je m'étais laissée tomber au pied d'un pommier sur
un petit tertre d'herbe jeune. Les flots bleus de mon
ample robe s'étaient répandus autour de moi.

— Vous me faites penser, dit Fernand en s'asseyant

à mon côté, à un de ces exquis papillons aux ailes
d'azur qu'on voit voleter si nombreux en ce moment
sur les genêts en fleurs.

Je m'étais mise à rire :
— Un ange, un papillon... Vous êtes aujourd'hui en

veine de comparaisons...
— ... poétiques. C'est votre présence qui m'inspire.

Bretagne et la féerie de son printemps aussi. Je suis
allé l'autre jour en auto chercher, du côté du Hel-
goet, deux jeunes cousines de Maryvonne. Je n'ai jamais
vu une telle abondance de genêts en fleurs. Accrochés
aux rochers au-dessus de la route, ailleurs en bordure
d'une rivière, sous les arbres dans la traversée d'une
forêt, il y en avait partout. Vous aimez les genêts ?...

— Cette question ! C'est-à-dire que leurs gracieuses
grappes d'or sont, à la belle saison, la gloire de nos
vallonnements, de nos bois de pins, et des chemins
creux... Je les aime à ce point que lorsque j e les vois
près de disparaître , je me sens toute triste.

Fernand eut un rire un peu lourd qui me rappela
celui de son père :

— Bah ! fit-il. La nature est un éternel recommen-
cement. Après eux, ce sont d'autres fleurs. Et puis un
nouveau printemps viendra et vous verrez refleurir vos
chers genêts.

Il y eut dans notre conversation un petit temps d'ar-
rêt.

— Mais, reprit gaiement Fernand, nous devenons bu-
coliques. Il faut guérir cela. Vous permettez, mon
amour ?...

Sans attendre ma réponse, il s'était rapproché de moi
et un de ses bras m'enserrant le buste, il me couvrit le
visage de baisers. *

Je ne résistais pas.
Bientôt, s'écartant :
— Là, dit-il. Une cigarette, maintenant ?
Il me tendait son paquet. Je pris une cigarette d'un

geste machinal, l'allumai à la flamme de son briquet
et la portai à mes lèvres.

Fernand, dans ses baisers, s'était montré très cha-
leureux et j'en restais tout étourdie.

Il avait repris sa place et s'était mis à fumer, désin-
volte. Le crépuscule touchait à sa fin. Un angélus tin-
ta.

— Dites-moi, reprit Fernand, nous allons bientôt
nous séparer. Pas pour longtemps, heureusement. Quel
jour puis-je venir vous prendre pour que nous allions
ensemble à Plouganeuf ? Je ne vous propose pas de-
main. Nous serions fatigués. Voulez-vous samedi ou di-
manche ?

Je ne répondis pas tout de suite. La question me
prenait au dépourvu. J'avais cédé tout le jour à la gri-
serie ambiante sans vouloir un instant arrêter ma pen-
sée sur ce qui eût pu l'assombrir. .

Ma gorge brusquement se serra. Finie l'euphorie. Les
réalités venaient en foule à ma mémoire. J'allais ren-
trer à la maison. De nouveau des discussions pénibles
s'élèveraient entre ma mère et moi. N'avais-je pas écrit
à mon père mon intention de me rendre auprès de lui ?
Mon oncle ne s'était-il pas entendu avec Yves pour qu'il
veuille bien me conduire à Lorient ? Samedi ou di-
manche. J'en laissais le choix à mon père.

Que répondre à Fernand qui me proposait justement
un de ces deux jours pour notre promenade à Plouga-
neuf ?

Quelle raison lui donner de l'impossibilité où je me
trouvais de lui fixer un rendez-vous dès à présent ?

Dissimuler, mentir encore ?...
Je me disais que si ma mère, autrefois, n'avait pas

ainsi tremblé devant la vérité, nous n'en serions pas,
elle et moi, où nous en sommes aujourd'hui.

Mon père allait rentrer dans ma vie. Je ne pouvais
plus laisser Fernand dans l'ignorance des faits.

.'

(A suivre)
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"\J" ŷ PROGRAMME ROMAND

cherche

pour ses services, à Genève, et
pour date à convenir, une

AIDE-COMPTABLE
pour comptabilité RUF et ser-
vice de caisse.

Place stable, nombreux avanta-
ges sociaux.

Les candidates, de nationalité
suisse, doivent adresser leurs
offres, avec curriculum vitae,
copies de certificats et préten-
tions de la salaire au

service administratif de la TÉfLÉVISION SUISSE,
case postale - Genève 4.

Entreprise de Neuchâtel cherche

ouvrier menuisier
qualifié, à partir du 17 août. Bon
salaire pour ouvrier capable.

Adresser offres écrites à C. V. 2662
au bureau du journal.

PAVAS
CHERCHE des

régleuses
de relais pour la téléphonie automatique.
Formation complète par les soins de l'entre-
prise,

ainsi que des

ouvrières
pour travaux divers.

;

Faire offres écrites ou se présenter à •
-:

FAVAS
SA

N E U C H A T E L

Monruz 34 Tél. (038) 5 66 01

Nous cherchons urne

sténodactylographie
pour la correspondance fran-
çaise. Possibilité de se perfec-
tionner en langue allemande.

Prière d'adresser offres de ser-
vices, avec documentation, ou
département du personnel.

Lire la suite des annonces classées en Sme page

*•••• ••••• • ••• • «

Entreprise bâloise de moyenne importance
cherche, pour son département de vente,
pour entrée immédiate ou date à convenir,
une

SECRÉTAIRE
pour la correspondance française et autres :.';,
travaux de bureau.
Des notions d'allemand sont indispensables. ; v
Nous offrons : bon salaire, activité variée,
ambiance de travail agréable et semaine
de cinq jours. ?
Prière d'adresser offres sous chiffres W

, 80959, à Publicitas S.A., Bâle.

3 ••••••. • 4
• 

O

• •
: Travail de bureau à la Z

j demi-gournée
« *
• Pour notre bureau de Neuchâtel, nous ;
• aimerions trouver personne connais- ;
: sant la dactylo et l'anglais. Place sta- :
• ble. :

Faire offres à Case 630, 2001 Neu- j
• châtel. •
• 

a

• •
• 

e
r»** »»** »*»»».......». *............................................ .. _ .«
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Nous
cherchons /ÉttÊf r.
à louer, ffi H
pour nos ^§pr
ouvriers,

appartement
de 3 à 4

pièces
et

appartement
de I à 2

pièces,
cuisine

Libres immédia-
tement ou pour
date à convenir.
Garage R. Waser,
rue du Seyon 34-
38, Neuchâtel.

I

Employé d'Etat cherche

APPARTEMENT
de 3 ou 4 pièces. Région
Neuchâtel ou environs.
Adresser offres écrites à
AU 2673 au bureau du
journal.

i Importante maison d'importation de
la place cherche, pour son service
commercial,

sténodactylographe
habile, ayant une pratique aisée de la

\ langue française. Langue allemande
pas exigée, mais souhaitée. Bon salai-
re. Caisse de chômage en cas de mala-
die. Caisse de retraite. Situation stable. j

I 

Faire offres avec photo, références et
prrétentions sous chiffres I. D. 2683 au
bureau du journal.

On cherche

chauffeur
pour camion 5 tonnes.
Entrée Immédiate ou
pour date à convenir.
Bon salaire. Pour tous
renseignements, télépho-
ner au 8 10 14.

On cherche

sommelière
Entrée immédiate. Bon
gain, congés réguliers.
Buffet du Funiculaire, la
Coudre. Tél. 5 19 59.



Nous cherchons, pour entrée immédiate,

2 à 3 TOURNEURS QUALIFIÉS
pour tour parallèle moyen.

Travail varié et dans de bonnes conditions. Semaine
de 5 jours. Fonds de prévoyance, 3 semaines de
vacances. Appartement à disposition.

Faire offres écrites à EMILE EGGER & Co A.G.,
2088 Cressier (NE).

GRAND DÉBARRAS A NOTRE
RAYON «BLANC»

DRAPS DE LIT belles qualités
Dim. 170 x 250 - 165 x 250

Valeur jusqu'à 2h8Ù | r j +%
SOLDÉ lj ." IX."

DRAPS DE LIT blanchi et écru double chaîne
Dim. 165 x 250

Valeur jusqu'à 1M0 QgQ JL80
SOLDÉ I O

GARNITURES BASIN blanchi
DUVET 135 x 170 - TRAVERSIN 65 x 100

Valeur jusqu'à 1\M 17
SOLDÉ I / ."

> - -  : • ¦ y . -.:. • [ ':  j V " ' H ''1 ' • ' ¦ ¦ ! . ' •) . . . .. . ... , ,„ , f

GARNITURES BASIN multicolore
DUVET 135 x 170 - TRAVERSIN 65 x 100

Valeur jusqu'à -&0O *îfi
SOLDÉ A\j .~

SUR TABLES SPÉCIALES
AU REZ - DE-CHAUSSÉE

Je cherche à acheter

pousse-pousse
d'occasion. Prix avanta-
geux. Tél. 7 52 45.

Miremont S. A.
La personne honora-

blement connue qui a
."ait l'erreur d'emporter
in pied de parasol en
:iment est priée de le
rapporter discrètement
nais au plus vite, sinon
j lainte sera déposée.

Chiffons i
propres, blancs et couleurs
sont achetés par

L'IMPRIMERIE CENTRALE,
NEUCHÂTEL

i 6

fj Les enfants de ',\

I Monsieur Jean MAFFLI pj
très (touchés des nombreuses marques de JJ
sympathie et d'affection qui leur ont été lîj
témoignées, prient toutes les personnes qui I j
ont pris part à leur grand deuil de trouver I \
ici l'expression de leur profonde reconnais- H
sanoe. ta

Saules, juillet 1964. W

S'est envolée du camp
de Colombier une 1

perruche apprivoisée î
blanche et bleue, ré-
pondant au nom de ,
Hansll. Tél. 8 26 46. .

Récompense.

OUBLIÉ
le 16 juillet , dans cabine
téléphonique à Boudry,
1 sacoche beige conte-
nant deux porte-monnaie
2 cartes de légitimation
de magasins. Prière à la
personne qui en a pris
soin de la rapporter au
poste de police de Neu-
châtel.

Nous cherchons

raiwilûpcintoloinpid^ûiiic
pour notre kiosque de la gare, à Marin.

:. Les débutantes dans la branche seront
instruites.

Les intéressées sont priées d'adresser
leurs offres au département de la
vente de la

Société anonyme LE KIOSQUE,
à Berne

Tél. (031) 25 24 61, interne 45.

I Wll ¦ ¦ 1 —-^— _ .*

MENUISIER
Menuiserie en campagne, centre industriel , près

de Lausanne, cherche bon ouvrier poseur. Travail
assuré, salaire à discuter ; appartement de trois
chambres, cuisine, bains, pour 130 fr . par mois.

Faire offres sous chiffres OFA 161 L, à Orell
Fussli-Annonces, Lausanne.

Qui donnerait leçons
de

français
à une personne suisse al-
lemande ? Adresser offres
écrites à GC 2696 au bu-
reau du journal.

Je cherche

première
coiffeuse - ,
manucure

expérimentée ; entrée le
plus tôt possible. Faire
offres avec certificats et
photo à coiffure Krass-
nitzer. Tél. 8 38 50.Maison de transports

de Neuchâtel cherche un

chauffeur
qualifié

pour train-routier Entrée
immédiate ou pour date
à convenir . Faire offres
avec prétentions de sa-
laire , à Paul Ducommun,
Parcs 108 à Neuchâtel,
tél . 5 28 74 .

Pendant ses vacances,
un

étudiant
possédant un permis de
conduire, trouverait em-
ploi varié dans notre
commerce de fruits. Bru-
no Rœthlisberger, Wavre.
Tél. 7 54 69.

tfi Nous cherchon s, pour entrée immé-
' | diate ou à convenir, un

1 MONTEUR
[y de nationalité suisse et en posses-
l;.| sion d'un permis de conduire, pour
[ ; le service de dépannage et d'entre-
H tien de nos appareils de chauffage.
H Connaissance de la branche désirée,
I mais pas déterminante ; une person- !
| ne. capable serait également formée.
\ Nous offrons une place stable et
r des conditions de travail très inté-
II ressantes.

1 GRANUM S. A., avenue J.-J.-Rous-
H seau 5, Neuchâtel.

Bureau du centre de la ville cher-
che un ou une

employé (e)
pour travail facile. Conviendrait
spécialement à personne active dé-
sirant s'initier aux travaux de bu-
reau.

Place stable, horaire régulier.
Demander rendez-vous en écrivant
sous chiffres B. X. 2691 au bureau
du journal.

A vendre

TAUNUS 12 M
super

1962, 35,000 km de pre-
mière main. Kopp, Sous-
les-Vignes 3, Saint-Blal-
se. 

FIAT 1100
modèle 1963, 24 ,000 km,
blanche impeccable, à
vendre.

Tél. 6 45 65.

A vendre petites voi-
tures

Glas-Isar
coupés et limousines,
d'occasion, avec garantie.
Facilités de paiement. A
partir de 800 fr. Garage
Glas. Draizes 69, Neu-
châtel. Tél. 8.38 38.

On achète
voitures

pour la démoliton, ainsi
que fers, métaux, chif-
fons. Anker, Chézard,
tél. (038) 7 16 76.

COUPÉ FLORIDE
modèle 1962, à l'état de
neuf , vendue avec garan-
tie, bas prix. Tél. 6 45 65.

4fa j
A vendre f^P K - Q

Simca 1000 j
modèle 1962 . | i
Belle occasion en w-y\
parfait état de f"-,;

Intérieur soigné.
Prix intéressant. I

sans engagement j a
Facilités |-*i
de paiement Dp
Garage R. Waser, l - i
rue du Seyon 34- IM
38, Neuchâtel. !«

A vendre, pour cause
de décès,

FORD TAUNUS
17 M

super 1962, couleur bei-
ge, en parfait état. Tél.
(038) 7 15 15.

I divan 90x190 cm
I protège-matelas
I matelas à ressorts i3aran,i 1° a")
1 duvet 120 X I60 cm Er 135-
I

... ¦ ¦ • Mtm *0 »m9 •Oreiller 60 X 6° cm (franco domicile)
f couverture laine 150x 210 cm
2 draps coton extra

1 A adresser à W. KURTH, fabrique de literie '
! Renens-Croisée Renens, tél. (021) 34 36 43 j

Je vous commande : divan (s) complet (s)
j 8 pièces à Fr. 235.—

i Nom : Prénom : 

| Rue : Localité : |

Signature et adresse bien exactes s.v.p.

A vendre
une armoire à glace 3
portes, en noyer 160 fr.

Tél. (038) 5 04 12.

A vendre un

potager
à bols, plaque chauffan-
te, à l'état de neuf. S'a-
dresser à Jean-René
Tschann, Liserons 3,
Neuchâtel.

A v e n d r e , pour
cause de départ ,

KART
ayant p e u  r o u ï é ;
moteur neuf , allu-
mage à transistor ;
bas prix. S'adresser
à J. -P. Rotzetter,
Esserts 7, Cernier,
jusqu'au samedi 25
juillet.

TAPIS
A vendre quelques piè-

ces ayant légers défauts
soit
1 milieu bouclé
160 x 240 cm, fond rouge

Fr. 47.—
1 milieu bouclé
190 x 290 cm, fond rouge

Fr."67. —
20 descentes de lit
moquette fond rouge ou
beige, 60 x 120 cm, la
pièce

Fr. 12. —
1 milieu moquette
fond rouge, dessins
Orient, 190 x 290 cm

Fr. 90. —
1 tour de lit
berbère 3 pièces

Fr. 65. —
1 superbe milieu
haute laine, dessins af-
ghans, 240 x 340 cm, à
enlever pour

Fr 250. —
Port compris.
KURTH. RENENS, rue
de Lausanne 60. — Tél.
(021) 34 36 43.

A vendre une

table
de cuisine, dessus en for-
mica, tiroir, ainsi qu'une
jolie petite lampe (pour
lecture). Téléphoner le
soir au 4 11 53.

A vendre, à bas prix :
1 potager combiné gaz et
bols, 1 machine à laver
Blanche-Neige, 1 porte-
habits avec glace,

le tout en
bon état

Téléphoner aux heures
des repas (de 12 à 14
heures et de 18 à 20
heures) au No 7 51 69.

A vendre une

poussette
de chambre

ainsi qu'une poussette
pliable forme Italienne.

Tél. 5 61 18.

La rédaction de la « Feuille d'avis
de Neuchâtel » engagerait

archiviste-documentaliste
chargé du classement des docu-

, ments photographiques ou rédac-
, ¦¦¦, ,rr i tionnels et du développement des

» .v. .. archives suisses et étrangères.

Faire offres écrites en joignant
curriculum vitae, au rédacteur en
chef de la « Feuille d'avis de Neu-
châtel ».

Hotel-restaurant Beaux-Arts
Neuchâtel, tél. 4 01 51

: cherche

GARÇON D'OFFICE
pour entrée immédiate ou
date à convenir.
Faire offres ou se présenter
à la direction.

| Belles occasions |
¦jjHBBH9̂ l| i§||p!3Ë(i>T;:;

* Venez les voir et les essayer à l'agence PEUGEOT ^̂ Im^k. W

ji J.-L. Segessemann & Fils, Neuchâtel. Tél. 5 99 91 Wf II

Je cherche pour

étudiante danoise
de 19 ans, un emploi dans une famille parlant
français, à Neuchâtel ou dans la région. S'occu-
perait des enfants et travaillerait à la demi-
journée. Entrée dès le 15 août et jusqu 'au prin-
temps prochain. Etant à Neuchâtel cette semaine,
je visiterai volontiers les personnes intéressées.
Réponse dès que possible au bureau du journal
sous chiffres 227-882.

Je cherche

femme
de ménage

pour deux matins par se-
maine. Tél. 7 44 59 à
Hauterive.

$-y L'Imprimerie Centrale et de la Feuille d'avis de
Y Neuchâtel S. A.
fev engage tout de suite ou pour date à convenir

cftv aT'n ^e compléter ses équipes

L A U X I L I A I R E S
Y pour ses départements techniques :
jk composition - stéréotypie - impression

ÏÊpr Nous désirons personne stable et assurons
pr un salaire intéressant

ËpK Veuillez adresser vos offres au service technique de
|j|| » l'imprimerie ou s'inscrire au bureau de réception du journal.

Atelier de reliure cher-
che, pour le 10 août,

dame
ou jeune fille

pour travaux de brocha-
ge. S'adresser à E. Brun,
Seyon 28, Neuchâtel.

Je cherche, pour en-
trée immédiate,

jeune fille
(habitant Neuchâtel)

pour s'occuper de 3 jeu-
nes enfants. Faire offres
à Mme Waldherr , Dime
58, la Coudre. Tél. —
4 17 40.

Petit journal s'adres-
sant aux enfants cher-
che un

rédacteur
à temps partiel. Ce tra-
vail pourrait être confié
également à un membre
du corps enseignant.
Ecrire à case postale No
1172, 2000 Neuchâtel, qui
donnera les renseigne-
ments complémentaires.

Jeune
employé

de commerce
Suisse allemand, ayant
terminé son apprentis-
sage, cherche place pour
le 1er septembre à Neu-
châtel ou environs.

S'adresser à Erwin
Hâfliger, Hofhalde, 6162
Entlebuch. (

Magasin spécialisé cherche une

apprentie vendeuse
Entrée à convenir. — Adresser offres écrites
à H J 0502 au bureau de la Feuille d'avis.

Couple suisse d'un cer-
tain âge, de confiance,
bilingue, cherche

gardiennage
de propriété ou autre,
pour l'automne.

Ecrire sous chiffres
P 3520 V, Publicitas,
Vevey.

REPRÉSENTANT
cherche nouveau champ
d'activité (visites d'Jiô-
tels, de commerce d'ali-
mentations ou de phar-
macies) dans le canton
de Neuchâtel et le Jura
bernois. Adresser offres
écrites à CY 2692 au bu-
reau du journal.

Ménagère de 29 ans,
divorcée, ayant une fil-
lette de 4 ans cherche

place dans
un ménage

Téléphoner jusqu 'au sa-
medi à midi au (037)
7 23 95 ou dès le same-
di au (061) 41 21 24.

A remettre
NEUCHATEL
Epicerie-primeurs
bonne affaire, conditions intéressantes,
quartier de la Boine.

Epicerie-primeurs
petite affaire à remettre pour raisons de
santé, à proximité de la « boucle s.

LE LOCLE
Laiterie-épicerie
importante affaire, agencement moderne,
machines en parfait état pour pasteuri-
sation et homogénéisation, camion, grand
logement à disposition.

AGENCE 13*13, Rue des Epancheurs, 4,
Neuchâtel, tél. 5 13 13.

Dame de 40 ans cher-
che

travail
dans ménage, fabrique,
ou hôtel, à Neuchâtel.
Adresser offres écrites à
PB 2695 au bureau du
journal.

BREVET SUISSE No
361,447 — Inv. — 17
juin 1960 — Etablisse-
ments PARFONRY &
LIELENS, société anony-
me, Vanne.

Le titulaire de ce bre-
vet d'invention désire en-
trer en relations avec des
industriels suisses pour
l'exploitation de l'objet
dudit brevet.

Pour tous renseigne-
ments, s'adresser au Con-
seil en Brevets, M. Pol
HANSSENS, rue des
Guildes 22, Bruxelles 4.

Jeune

dactylo
cherche place dans bu-
reau de la ville. Adres-
ser offres écrites à HD
2697 au bureau du jour-
nal.



g> BIÈRE
Samedi 5 ef mercredi 9 septembre 1964
de 13 h 30 à 16 heures

Journées militaires
PARADE
REVUE
TIR COMBINÉ

& ^ avec un groupement de combat mécanisé soutenu
yi Vv par l'artillerie, l'aviaiion et le génie

\\\  Y\ EXPOSITION D'ARMES, ENGINS et APPAREILS
Y\\\ \\ de 9 à 19 heures

\ \ \ \ \ \  Billets en vente chez :
\ \ \ \ \ \  Mme WIDMER, place de la Poste, Neuchâtel
\\\\\\ Tél. (038) 5 35 23

4m \ \̂ ^̂ ^S°̂ ^̂  T.C.S., Promenade-Noire 1r Neuchâtel
yÇ  ̂\  ̂ \ïfâ^Œ& Tél. (038) 4 15 31

ĴgA \  ̂ \32§3222l Prix : fribunes Fr. 8.— et Fr. 6.—. Estrades Fr. 2.—.
'̂ aj  ̂

\ \ ?i!- ^»**̂ -~ Jeunes gens jusqu 'à 18 ans : demi-tarif.¦—^^L-V' Y \ PARCS POUR VOITURES

Pavillon des Falaises
Un cocktail de crevettes ravigotant.
Une gamme d'assiettes troides copieusement garnies
et servies à prix doux.
De la friture ,
des filets de perches ,
de la palée en sauce ,
de délicieuses glaces ef coupes,
et notre nouveau breuvage : UN POLUÉ I

L ^M

Heureux les débonnaires, car ils
hériteront la terre.

Mat. 5 : 5.
Madame Mercedes Salvisberger-Brun-

ner, à Neuchâtel : ses enfants et petits-
enfants à Hauterive et à Lausanne ;

Monsieur et Madame Max Monnier-
Brunner, à Dombresson ;

Monsieur et Madame Gustave Cuche-
Brunner, à Dombresson et leur fils, à
Saint-Gall ,

ainsi que les familles parentes, al-
liées et amies ,

ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Madame Olga BRUNNER
née WENGER

leur très chère maman, grand-maman,
avrière-grand-maman„ tante , cousine,
parente et amie , que Dieu a reprise à
Lui, ce jour, après une longue maladie,
dans sa 77me année.

Neuchâtel , le 21 juillet 1964.
(Verger-Rond 7)

Celui qui conservera sa vie la
perdra , et celui qui perdra sa vie
à cause de moi la retrouvera .

Mat. - 10 : 39.
L'ensevelissement , sans suite , aura

lieu vendredi 24 juil let  à 11 heures, au
cimetière de Beauregard .

Domicile mortuaire : hô pital des Ca-
dolles.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
I .̂ M. H HI IIM II W III II HI I IW I I  ¦IPW i 'IIIHI MIIHM^̂ —l|M^̂
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Madame Albert Wittwer ;
ses enfants et pet i ts-enfnnts ,
leurs parents et amis ,
font part de la perte douloureuse

qu 'ils ont subie en la personne de

Monsieur Albert WITTWER
Neuchâtel , le 22 juillet  1964.

(52, rue de la Pierre-à-Mazel)
Heureux l'homme qui met son

espoir en l'Eternel.
Selon le désir du défunt , l'incinération
a eu lieu dans la stricte intimité
familiale, et le deuil ne sera pas porté

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Mademoiselle Bcrthe Rayroux;
Madame Alfred Hodel , ses enfants  et

petits-enfants ;
Mademoiselle Alice Rayroux ;
Monsieur et Madame Emile Rayroux

et leurs enfants , à Genève ;
Monsieur Robert Reyroux , à Bùlach,
ainsi que lps familles parentes et

alliées,
ont le chagrin de faire part du

décès de

Monsieur Jules RAYROUX
leur cher frère , beau-frère , oncle et
parent que Dieu a rappelé à Lui , au-
jourd'hui , après une courte maladie , à
84 ans.

Neuchâtel , le 20 jui l le t  1964.
(Poudrières 45)

Dieu est amour.
L'incinération aura lieu dans la plus

stricte intimité.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame
Jackle MATHEZ-ROBERT ainsi que
leur petite Jocelyne ont la grande
Joie d'annoncer la naissance de

Véronique
Neuchâtel, le 21 juillet 1964

Maternité Champs-Bougln 36
Neuchâtel

LIGMERES

Acte de solidarité
après un incendie

l' n incendie  a dét rui t , samedi der-
nier , une  métair ie  à Chuffort , à la li-
mi te  des communes de Lignières et
d'Erigés. Le fermier , M. F. Charrière ,
aidé des pompiers , n 'a pu -sauver que
quelques meubles.

La sol idar i té  n 'est pas morte dans
notre  région et nous apprenons qu 'une
collecte a été ouverte pour venir en
aide au fermier. Los dons sont à en-
voyer à la commune de Lignières ,
compte de chèque postal IV 1755, avec
la mention : t Incendie de Chuffor t  » .

PESEUX
Distinction

(c) Après avoir suhi plusieurs épreu-
ves, Mme Y. Pierrclnimbert  a reçu le
diplôme de * M a î t r e  de la confrérie
des conseils en fromages de France » .
Ce diplôme lui a été décerné au cours
d'une  soirée honorée par la présence de
l'attaché commercial de France.

Collision a Auiavaux
Un habitant de Forel est blessé
(c) M. François Duo, de Forel, circulait
hier vers 11 h 50 d'Estavayer en direc-
tion de son domicile, lorsque à la bifur-
cation d'Autavaux, sa voiture fut heur-
tée par celle de M. Marcel Freiburghauf ,
de Liebefeld. M. Duc , blessé à la tête,
a pu regagner son domicile après avoir
reçu des soins. Importants dégâts maté-
riels aux deux véhicules.

Houles nationales
SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

Il s'agirait d abord de porter de
sept à dix centimes par litre d'es-
sence la surtaxe payée par le con-
sommateur et de l'augmenter encore
d'un centime pour chaque tranche
de 300 millions que la Confédération
doit avancer au compte routier.

De son côté, dès le 1er janvier 1967,
la Confédération amortirait par un pré-
lèvement sur ses recettes ordinaires
20 % de la dépense pour les routes na-
tionales qui ne serait pas couverte par
les' recettes « spécifiques > (droits sur
les carburants et surtaxe) , mais seule-
ment jusqu 'à concurrence de 50 mil-
lions.

Eu 1067
Supposons que ce projet soit accepté

et, qu'en 1967, les droits d'entrée sur
les carburants aient rapporté 550 mil-
lions (c'est là un chiffre tout à fait
hypothétique, mais qui se tient dans
les limites des possibilités, si l'on con-
sidère l'évolution des cinq dernières
années). La contribution aux frais des
routes nationales serait alors de 132
millions selon la législation actuelle
que l'avant-projet du département ne
modifie pas sur ce point. (24 % du pro-
duit total ou , si l'on préfère , 40 % du
60% réservé aux routes). A cela s'ajou-
terait le produit de la surtaxe portée à
dix centimes. Estimons-le à 218 mil-
lions, ce qui donnerait , pour les recet-
tes « spéc ifiques », 350 millions.

Or, il se trouverait qu 'en cette même
année 1967, on aurait dépensé 500 mil-
lions pour les routes nationales. Le dé-
couvert serait alors de 150 millions. LaV
Confédération prendrait à son compte
20 %, soit 30 millions en tout et pour
tout. Le reste, 120 millions, serait ins-
crit au compte routier.
A tout e f f o r t , la Confédération

doit répondre...
En d'autres termes, la charge supplé-

mentaire pour la caisse fédérale serait
bien inférieure à celle qu'on imposerait
aux automobilistes et cette dispropor-
tion , le T.C.S. ne peut l'admettre. Il
estime qu 'à tout nouvel effort demande
aux consommateurs de carburants , la
Confédération doit répondre par un
geste appréciable. Et ce que propose la
grande association des usagers, c'est
d'élever de 60 à 80 % la part du pro-
duit des droits d'entrée attribuée à la
construction et à l'entretien des routes,
le supplément allant tout entier aux
seules routes nationales.

Est-ce excessif ?
Un tel projet mène beaucoup plus

loin que les propositions officielles.
Pour s'en rendre compte, il suffit de
reprendre notre hypothèse des 550 mil-
lions fournis par les droits d'entrée sur
l'essence en 1967. Si la règle actuelle
était encore appliquée, la Confédération
retiendrait pour ses besoins courants
220 millions. En revanche, elle ne gar-
derait plus que 110 millions — la moi-
tié — le jour où le projet du T.C.S.
passerait dans la législation. C'est dire
qu'au lieu de 30 millions, la part de la
Confédération à la couverture du défi-
cit serait de 110' millions.

Est-ce excessif ? U ne faut pas ou-
blier qu'à l'origine des difficultés pré-
sentes, il y a cette erreur d'apprécia-
tion qui a induit le parlement et le
peuple à accepter l'article constitution-
nel selon lequel la Confédération com-
mence par réserver à sa propre caisse
les deux cinquièmes de ce que rappor-
tent les droits d'entrée sur les carbu-
rants pour moteurs. Si , au lieu des
6 milliards sur lesquels on se fondait
alors, on avait annoncé aux députés
que la facture finale s'élèverait à 12, à
15, peut-être à 20 milliards, auraient-ils

admis cette répartition ? N auraient-us
pas d'emblée réservé une part sensible-
ment plus forte à la construction des
routes et surtout des routes nationales ?
Aujourd'hui , alors qu 'on a une idée
plus nette des frais et des coûts réels,
cette proportion de 24 % semble ridi-
culement faible.

l'n inconvénient
La proposition du T.C.S. est donc

justifiée en son principe tout au moins.
Elle présente toutefois cet inconvénient
qu'il faudrait reviser la constitution
elle-même, donc soumettre un projet
au peuple et aux cantons. Mais après
tout , pourquoi reculer devant une déci-
sion du souverain ? Une campagne po-
pulaire pourrait justement fournir l'oc-
casion de rappeler que l'aménagement
du réseau routier impose aujourd'hui
de telles charges financières qu'il n'est
pas possible de faire droit à toutes les
revendications de caractère régional .

Un dernier point encore : la loi sur
les routes nationales exige que, dans
la construction , prévalent les principes
d'une exécution économiqu e et ration-
nelle. Certes , il ne s'agit pas de doter
le pays d'un réseau routier acquis € au
rabais » . Mais il fau t savoir, au besoin ,
renoncer à des solutions de prestige qui
dépassent nos moyens. Le simple fait
qu'en quatre ans, les estimations ont
doublé doit inciter à réfléchir, d'autant
plus qu'il ne s'agit pas ici de millions ,
mais de milliards. G. P.

Suite mortelle
d'un accident

SCHM1TTEN (ATS). — M. Pius Roggo,
qui s'était blessé légèrement il y a
quelques semaines en se promenant
dans la région du lac Noir , est mort
dans un hôpital de Fribourg des suites
de complications. U était âgé de 85 ans.

M. Pius Roggo était une personnalité
connue dans toute la région singinoise.
Eleveur de bétail , il avait été prési-
dent de l'Association cantonale fribour-
geoise de la race tachetée rouge. II avait
été juge de paix et avait été pendant
plusieurs législatures député au Grand
conseil où il siégeait sur les bancs drf
parti conservateur.

Les tragédies
de l'Alpe
en Volais

Deux corps retrouves
et identifiés

(c) Les tragédies se multiplient tous
ces jours dans les Alpes. On ne cesse
de s'étonner, en Valais, de l'imprudence
avec laquelle agissent certains alpinis-
tes. Mardi , les corps des deux hommes
qui s'étaient tués la veille, l'un au
Weisshorn , le second à l'Aletschhorn ,
ont été rendus aux familles. On a re-
trouvé dans le sac de la victime de
l'Aletschhorn les papiers qui ont per-
mis d'établir son identité. Il s'agit
d'un jeune typographe allemand , Eckart
Glortz , 23 ans, travaillant aux imprime-
ries « Sabag », à Zurich. Il a fait une
chute de 500 mètres alors qu 'il redes-
cendait du massif qu 'il venait de vain-
cre. Une plaque de neige l'a trahi.

Quant au Weisshorn, quatre alpinis-
tes allemands également voulaient le
vaincre sans guide et sans corde. Le
drame se noua en cours d'escalade. L'un
des hommes, un médecin , le docteur
Lothar Schonecker, de Munich , fit un
faux pas. Ses camarades assistèrent im-
puissants à sa chute. Le malheureux
nartit dans le vide sur 300 mètres.

Issue fatale
BEIGUE (ATS). — Il y a une semaine,

une jeune couple suisse allemand , Mme
et M. Théodore Schweizer, boucher à
Bâle, rentrant de l'Exposition natio-
nale, retournait chez eux en voiture
en empruntant la route des cols vàlai-
sans. Avant qu 'il se soit engagé sur la
route de Conches, le véhicule que le
jeune couple occupait entra en collision
avec un camion. On apprenait , mardi
matin, que M. Schweizer avait succombé
» H#»H hIpSKIirPR.

PAYERNE

L* feu aux gadoues
(c) Lundi , à la tombée de la nuit , les
gadoues situées entre les routes de Mo-
rens et de Bussy étaient en feu. Les
employés du service de la voirie ont
dû intervenir  et recouvrir de terre les
déchets qui brûlaient.

Le président du Moto-club
fait une chute de moto

(c) M. Charles Rasle, présiden t de
l'Auto-moto-club de Payerne, domicilié
au hameau d'Etrabloz , circulait à mo-
tocyclette, près de Flamatt, lorsqu'il fit
une chute. On l'a conduit à l'hôpital de
Fribourg, souffrant  d'une fracture d'une
iambe et de contusions diverses.

Un cheval s'emballe :
sa cavalière est tuée

(sp) Hier , en fin d'après-mid i
^ 

hujt
jeunes cavaliers et cavalières , tous étran-
gers, chevauchaient sur un chemin com-
munal , près de Villars-sur-Ollon. Sou-
dain , à la suite de l'écart d'une des
bêtes ,tous les chevaux prirent le mora
aux dents , projetant à terre leurs ca-
valiers.

Par malheur , la petite Gaia Rambelli,
8 ans, dont les parents logeaient à
l'hôtel , resta coincée à l'étrier et fut
traînée sur plusieurs mètres.

Grièvement blessée, elle rendit le der-
nier soupir lors de son transport à
l'hôpital d'Aigle. La pauvre victime ha>
bitait San Benedetto del Tronto , dans
les Marches (Italie).

Issue mortelle
(sp) Hier soir est décédé à l'hôpital
cantonal de Lau sanne, M. Jean-Paul
Dénéréaz , 26 ans, soudeur à Vevey.
M. Dénéréaz avait été grièvement blessé
lors d'une collision de motocyclettes
qui avait eu lieu près de Chardonne,
au-dessus de Vevev.

Un Vaudois tue au Canada
(sp) Il y a un an , M. Ernest Marti , fils
cadet de M. Walter Marti agriculteur
à Bussy-Chardonney près de Morges ,
partait pour le Canada où il travailla
en qualité de forestier. Il y a trois
semaines, alors qu 'il se préparait à
rentrer au pays, M. Marti fut mortelle-
ment atteint par la chute d'un sapin.
Les derniers devoirs lui seront rendus
je udi dans son village natal.

Mort atroce
pour une dizaine de moutons
(c) Une dizaine de moutons ont connu
une mort atroce dans les alpages de
Bettmeralp en Valais. Tous, en effet,
sont morts asphyxiés et privés de
nourriture et de boisson dans une
cabane d'alpage où ils étaient aban-
donnés. Cette affaire a profondém ent
ému les amis des bêtes dans la région
et des lettres d'amère réaction ont été
adressées à la presse pour que ce scan-
dale soit rendu public. Il semble ce-
pendant que les malheureuses bêtes se
soient engouffrées d'elles-mêmes à l'in-
térieur de l'étable et qu'à la suite d'un
jeu de « clapet » elles furent prison-
nières.

Pas de sévices
pour les Suisses
qui ont survolé
le sol algérien

Après l'information parue
dans un journal genevois :

BERNE (ATS). — Selon un récit pu-
blié par un journal genevois du matin,
deux Suisses qui se sont rendus en
Algérie par la voie des airs sans être
porteurs de papiers valables ont été
emprisonnés un certain temps avant
d'être relâchés et de pouvoir regagner
la Suisse.

Renseignements pris auprès de l'am-
bassade d'Algérie à Berne , il est exact
que M. Gilbert Menth , électricien au
Mont-sur-Lausanne a demandé le 27
juin , par téléphone, l'autorisation de
pouvoir survoler le territoire algérien.
Le 30 juin , l'ambassade informa M.
Menth par écrit que sa demande avait
été soumise aux autorités algériennes
compétentes et que celles-ci avaient
donné le permis de survol pour la
période du 2 au 8 juillet 1964. Cette
autorisation fut confirmée par télé-
phone, mais M. Menth et son compa-
gnon, M. Willy Zlmmermann, typogra-
phe à Moutier, s'envolèrent sans plus
tarder et sans attendre d'être en pos-
session de l'autorisation écrite.

A leur arrivée en territoire algérien ,
cela leur valut divers désagréments,
mais contrairement à ce que rapporte
le journal genevois, ils n'ont pas été
frappés.

L'ambassade d'Algérie à Berne dé-
plore vivement cet incident qui au rait
certainement été évité, si les deux
jeunes aviateurs avaient été en posses-
sion des papiers qui leur avaient été
promis.

Observatoire de Neuchâtel. — 21 juil-
let. Température : moyenne : 24,6 ; min. :
17,6 ; max. : 32 ,4. Baromètre : moyenne :
720,3. Vent dominant : sud , faible de
16 à 18 h , nord-otiest , modéré à fort ,
ensuite nord-est , faible. Etat du ciel :
légèrement nuageux à très nuageux.
Gouttes de pluie à 14 h 50.

Niveau du lac , 21 juillet , à 6 h 30: 429 ,07
Température de l'eau 24°, 2il Juillet

Prévisions du temps. — Pour toute la
Suisse : ciel variable , mais en général
beau temps. Averses ou orages régionaux,
Par endroits , chutes de grêle. Encore
très chaud. En plaine , températures voi-
sines de 20 degrés tôt le matin, de 30
degrés l'après-midi . Le soir , un peu plus
frais , surtout en montagne. Rafales dans
les orages.

Observations météorologiaues

Mercredi 22 juillet 1964 F E U I L L E  D A V I S  DE N E U C H A T E L  t-age i
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• 2 CV = économie
e Garage Apollo
• Exposition ouverte
0 même le soir

Fbg du Lac 19
• Tél. 5 48 16

URGENT
On vend , pour cause

de départ : un réchaud
électrique deux plaques,
four ; un divan pour
une personne, le tout en
parfait état. S'adresser :
Grimaud, Vy-d'Etra 48,
la Coudre (NE).

FM 
AVIS À NOS CLIENTS
ET À NOS LECTEURS

Bureau de réception de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHâTEL

L'IMPRIMERIE'CENTRALE SA ,
rue Saint-Maurice, 4

Nos guichets seront fermés
le samedi matin

du 25 juillet au 15 août

¦IIPBwMF
I Tél. (038) 5 30 13 j

MÊME LES POMPIERS
NE PEUVENT PLUS LUTTER

CONTRE LES FLAMMES
(c) Dans plusieurs villages du Valais
central, ainsi qu 'en ville de Monthey,
les autorités ont dû réglementer l'eau
à la population. Il a été tout d'abord
interdit d'utiliser l'eau des conduites
alimentant les localités pour arroser les
jardins. Des appels à l'économie, no-
tamment en ce qui concerne les bains
et les douches, ont été lancés.

Dans le vignoble, on assiste à une
véritable bataille de l'eau également,

' car plusieurs bisses sont desséchés.
Pour la première fois, la Sionne n'offre
que l'image de son lit de pierres brû-
lantes. ¦ ¦¦ ., *'-' ':, .,. -

A Saxon , le tocsin sonnait hier à la
suite d'un Incendie de forêt , mais les
pompiers n'avaient pas une goutte d'eau
pour lutter contre les flammes.

Le Valais
n'a plus
d'eau...

A Salvan
Sous les yeux horrifiés

de ses camarades

(c) Un tragique accident s'est produit
mardi dans une colonie de vacances va-
laisanne, à Salvan, au-dessus de Marti-
gny. Il était 10 heures du matin. Les
jeunes pensionnaires de la colonie No-
tre-Dame s'apprêtaient à sortir au
grand air et se précipitaient dans l'es-
calier de la demeure. Soudain , l'un des
enfants, le petit René Magnin , 12 ans,
fils de Francis, de Genève, se pencha
sur la balustrade pour mieux voir ses
camarades des étages en dessous. II
perdit alors son équilibre et alla s'écra-
ser au sol du haut du quatrième étage.
Son petit corps rebondit un instant sur
une rampe inférieure sous les yeux des
autres enfants horrifiés. Le pauvre pe-
tit fut  énuqué et succomba aussitôt.

Chute
mortelle

d'un enfant

Un mort, un blessé
BRIGUE (ATS). — Sur la route du

Simplon , une auto italienne a fait une
folle embardée terminant sa course dans
un cours d'eau. Le chauffeur, M. Um-
berto Benedusi, géomètre, âgé de 40
ans, de Cercelll (Italie) a trouvé la
mort , tandis que sa jeune passagère a
dû être hospitalisée.

Embardée
sur la route du Simplon

Université : 11 h 05, conférence par M.
Jean Cavadini.

COSMAS
Palace : 15 h et 20 h 30, Le Ohelk rouge.
Arcades : 15 h et 20 h 30, Les Misérables

(2me époque).
Rex : 15 h , Je suis un aventurier.

20 h 30, I Tre Corsari.
St tidio : 15 h et 20 h 30, 11 était , trois

flibustiers.
Bio : 15 h , L'Implacable Poursuite.

20 h 30, Tirez sur le pianiste.
Apollo : 15 h et 20 h 30, I* Dernier

Train de Changhaï.
PHARMACIE D'OFFICE (Jusqu 'à 23 h) :

G. Montandon , Epancheurs
De 23 h à 8 h, en cas d'urgence , le
poste de police indique le pharmacien
à disposition.

Service de dépannage accéléré
eau et gaz. Permanence (038) 5 00 00

Je sais que mon Rédempteur est
' vivant. Job 19 : 25.

Monsieur et Madame Daniel Benoit-
Mengoni , à la Chaux-de-Fonds ;

Monsieur Pierre Benoit , à Lausanne ;
Monsieur et Madame Jean-Claude

Michel-Benoit et leur f i ls  ;
Monsieur Claude-Alain Michel , à

Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Raymond Polo-

Benoit et leurs enfants , à la Chaux-
de-Fonds ;

Mademoiselle Francine Polo et son
fiancé , Monsieur Gilbert Aellig ;

Mademoiselle Josette Polo ;
Monsieur Raymond Polo ;
Mademoiselle Dina Benoit , à Perre-

fitte,
les familles Benoit , Monbaron , pa-

rentes et alliées ,
ont le profond chagrin de faire part

du décès de

Monsieur Urbain BENOIT
leur bien cher père, grand-père , frère,
beau-frère, oncle , parent et ami , que
Le Seigneur a repris paisiblement à
Lui , dans sa 82me année.

Neuchâtel , le 20 juillet 1964.
(Rue Sainte-Hélène 21)

L'incinération aura lieu jeudi 23
juillet. Culte au crématoire , à 14 heures.

Le corps est dé posé au pavillon du
cimetière.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

^̂ JÀ̂MC ^C^

Avec l'autorisation du président du
tribunal civil du district de Neuchâtel ,
selon ordonnance du 17 juillet 1964 ,
M. Sabatino Di Berardo informe le
public qu'il s'est sé paré de son épouse ,
Dame Ang iolina Di Berardo née Per-
petuini, et qu'il ne répondra plus des
dettes qu'elle pourrait contracter.

Par mandat :
Daniel Blaser, avocat

A vendre

tondeuse à gazon
électrique. S'adresser &
A. Merminod, Saint-
Blalse. Tél. 7 52 92.

ACTION
ABRICOTS du VALAIS

par deux cageots - 30 kg et plus
1er choix 1 fr. 60 le kg net
2me choix 1 fr. 15 le kg net
Abricots pour confiture . . . 60 c. le kg net

+ emballage et port dû

HâriCOtS 1 fr. 40 le kg net
Ouvert le dimanche

Tél. (026) 6 30 70 Germain Saulthier, Charrat
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Le nouveau frigo «mio- supérieure. Elle a une capacité harmonieusement à n'importe Encore un mot: le prix est
fresh» est une réelle de 150 litres. Elle a tout ce qu'une quelle cuisine. Parce que c'est réellement sensationnel, un vrai
performance Migros. Avec armoire frigorifique contenant un beau meuble. Tout blanc, prix Migros: .„_,
un véritable compartiment réellement 150 litres peut avoir, intérieurement et extérieurement. A /Hde congélation qui congèle soit beaucoup de place, Avec des éléments de matière "Hr i Cra ™
effectivement à basse des grilles réglables, un support synthétique bleu acier qui sont
température (-22° Celsius). Les à œufs , une porte profonde merveilleusement faciles Approuvé par l'ASE.
mets congelés s'y conservent avec l'espace nécessaire pour au à entretenir propres. La porte £§5
pendant des semaines et la moins 4 bouteilles d'un litre, ferme d'une façon absolument M Contrôlé et recommandé par
Viande fraîche se congèle un compartiment à fromage et à étanche et sans bruit , grâce l'Institut suisse de recherches
Hans les plus courts délais. beurre séparé, des tiroirs à un joint à bande magnétique ménagères (IRM).
Il est vraiment remarquable , le à légumes couverts. Malgré cela, d'un nouveau genre.
nouveau « mio-fresh ». ses dimensions extérieures sont 5 ans de garantie sur le groupe
Une armoire frigorifique très modestes. Le frigorifique compresseur
spacieuse et d'une classe peut se placer partout sans 2 ans de garantie sur les autres

inconvénient et il s'adapte 
^  ̂

pièces de l'armoire.
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L'industrie horlogère pénètre
dans les vallées valaisannes

Plusieurs villages se consacrent dé jà à la production de montres

D' un correspondant du Valais :
L'horlogerie fournit  un gagne-pain intéressant à bon nombre

d'I i ah i i i i u l s  «lu Vieux-Pays .  Cette industrie nouvelle, introduite
chez, nous voici peu de temps, se développe fort bien et le Valais
semble être une deuxième patrie pour elle.

Dès sa création , en 1061, l'ofr ice va-
laisan de recherches économiques s'est ef-
forcé d' amener les Industriels à venir s'é-
tablir sur le territoire cantonal. II a fal-
lu trouver des terrains, recruter de la
main-d'œuvre et prévoir des plans d'amé-
nagement rationnels.

Grâce a une étroite collaboration en-
tre les communes et l'office , ces efforts
ont porté leurs fruits. Plusieurs fabriques
ss sont ouvertes dans la plaine du Rhô-
ne.

De plus, l'office de recherches économi-
ques est parvenu à faire bénéficier de la
décentralisation industrielle les réglons les
plus déshéritées : celles de la montagne.

Des villages qui souffraient d'une véri-
table hémorragie de population ont vu le
nombre de leurs habitants se stabiliser,
La main-d'œuvre a trouvé sur place le
travail qu 'elle allait autrefois chercher en
plaine.
A Vissoie, Iséraliles et Savièse

L'horlogerie convient particulièrement
bien à ces villages de montagne. A Vis-

En style télégraphique...
• Outre Vissoie, Isérubles et Sa-

vièse, d'autres villages vàlaisans ont vu
des ateliers d'horlogerie s'ouvrir sur
leur territoire. C'est le cas à Nendaz
(lapldago et polissage de boites de
montres), à Fully et Chamoson (ter-
minage), ainsi qu 'à Liddes (polissage
de pignons).
• De tou t temps, le Valaisan esl

allé chercher du travail à l'extérieur
du canton. 11 ,0 10 habitants ont émigré
en Suisse ou à l'étranger de 1010 à
1920, Ce nombre «¦: .¦!. tombé à 1100 de
1950 k 1000, [/exode a donc diminué
clans des proportions considérables.
9 En 1962, la main-d'œuvre étran-

gère occupée dans l'industrie valaisan-
ne s'élevait à 18,3 % des ouvriers de
fabrique , alors que ce pourcentage était
de 34,4 % pour l'ensemble de la Suis-
se.
• La première « semaine indus-

trielle valaisanne », organisée en 1963,
a connu un beau succès. Son but ?
Faire mieux connaître aux jeunes les
divers emplois qu 'ils peuvent trouver
dans l'industrie valaisanne, dégager les
lignes directrices d'une politique écono-
mique équilibrée sur le plan cantonal
et montrer aux industriels les possibi-
lités offertes aux régions de montagne.

tt Bien que le canton se soit in-
dustrialisé rapidement, le tourisme res-
te la principale ressource du Valais.
11 représente les trois cinquièmes du
revenu cantonal.
0 A Vouvry, on poursuit la cons-

truction de la centrale thermi que de
Chavalon , qui sera la plus importante
de Suisse. Complètement aménagée, la
centrale pourra porduire 1,5 milliard
de kWh. Actuellement, les terrasse-
ments sont en voie d'achèvement et
les travaux de bétonnage ont commen-
cé.

soie, capitale du val d'Anniviers, un ate-
lier de montagne occupe une quarantaine
de personnes, originaires pour la plupart
de la vallée.

Cette entreprise, fort modeste à ses dé-
buts, 11 y a deux ou trois ans, a pris une
extension telle qu 'il a fallu construire un
nouveau bâtlmsnt. La commune y a mis
du sien puisqu'elle a fourni les terrains
et aménagé les voies d'accès nécessaires.

A Isérables, que seul un téléphérique re-
lie à la plaine, la succursale d'une fabri-
que de Fontainemelon emploie 90 ouvriers

Isérables où cent personnes ont
trouvé un emploi dans l'horlogerie.

et ouvrières. A Savièse enfin, un atelier
de terminage est entré en exploitation à
la fin de l'année dernière.
La formation professionnelle

Avant de pouvoir commencer leur tra-
vail dans les ateliers, les futurs horlogers
vàlaisans devaient faire des stages de
plusieurs mois dans le Jura.

Aujourd'hui, ce n'est plus nécessaire.
En effet , le gouvernement valaisan a mis
sur pied — en septembre 1963 — un
cours d'horlogerie au centre de la forma-
tion professionnelle, à Sion. Celui-ci dis-
pose d'un matériel moderne et l'enseigne-
ment est donné par des spécialistes.

Dix-huit élèves suivent régulièrement ce
cours. Il leur faudra trois ans de travail
avant de terminer leur apprentissage. Us
auront alors acquis des connaissances qui
leur seront précieuses.

Ces jeunes cadres trouveront sans peine
un emploi intéressant en Valais même,
car , nous l'avons dit , l'horlogerie se déve-
loppe d'une manière réjouissante dans no-
tre canton.

R.D.

Assemblée de 1 Association
«Pro Jura»

MOUTIER (ATS). — L'association
Pro Jura a tenu son assemblée géné-
rale à Moutier sous la présidence de
M. Henri Gorgé.

Dans son rapport, le président a as-
suré la députation jurassienne que
Pro Jura appuyait ses efforts en vue de
trouver une solution aux problèmes
jurassiens. Il lança ensuite un appel
en faveur de l'établissement d'une sorte
de plan d'aménagement destiné à lut-
ter contre les constructions qui enlai-
dissent le paysage franc-montagnard.
Abordant ensuite la question de la
participation jurassienne à la journée
cantonale de l'Exposition nationale, il
invita ses compatriotes à faire bloc
derrière le drapeau de Pro Jura.

Place d'armes
Après rapports de MM, Gorgé et

Georges Luterbacher, membre d'hon-
neur de l'association, l'assemblée en-
gagea une discussion nourrie au sujet
de la place d'armes des Franches-Mon-
tagnes et prit la résolution suivante :

« Après avoir examiné le problème
de la place d'armes aux Franches-
Montagnes et ses incidences sur le tou-
risme, le comité de Pro Jura demande
aux autorités fédérales et aux commu-
nes intéressées des, Franches-Monta-
gnes et de la Courtine ?

• de considérer les ' Franches-Monta-
gnes et la Courtine comme une région
touristique qu'il importe de libérer de
toute entrave pour le tourisme ;

9 de ne . pas installer une place
d'armes avçc caserne et places de tirs
contre la volonté clairement exprimée
des communes intéressées ;

9 de lever toutes les mises à ban
et de donner- les assurances formelles
selon lesquelles le tourisme ne sera
pas entravé ;

0 d'étudier la possibilité d'implanta-
tion d'une station d'acclimatation du
cheval qui serait à même de maintenir
et de soutenir l'élevage du cheval ;

• d'étudier la création d'un centre
équestre fédéral (école fédérale de
sports équestres).»

M. Roger Macquat, maire, apporta
le salut des autorités de Moutier, et
M. Henri Huber, conseiller d'Etat, ce-
lui du gouvernement bernois.

La fièvre aphteuse s'étend
dans le nord-est de la Suisse

BERNE (ATS). — Un nouveau cas
die fièvre aphteuise a été dép isté mardi
à Muiniipf (AG) ': huit bovidés et deux
poires ont été abattus. On avait déjà dû
abattre .samedi daims , cette rnême loca-
lité,. .6 pores et 9 moutons,
'. Déjpuàs lie 22 mai de cette année, ]ia

fièvre aphteuse a frappé les oommiuees
argoviennes de Rhekiifeilden et de
Mumpf ainsi que les communes de Bâ-
le-Campagne, de Muenchenstein, Win-
terskugan, Muttenz, Buus, Kifchberg,
Bretzwil, Lauwill et AnwU . 191 bovidés,
77 porcs, 15 moutons et 3 chèvres ont
dû être abattu s jusqu'à présent .

La politique étrangère
de la Suisse

pendant la guerre
BERNE (ATS). — Il y a deux ans

que le Conseil fédé.ral a chargé le pro-
fesseur E. Bonj our, auteur d'un ouvrage
sur la neutralité suisse, de rédiger un
rapport générai sur la politique étran-
gère de la Suis's e pendant la guerre.

On apprend, à ce propos , que les an-
ciens conseillers fédéraux Étter, qui fut
membre de l'exécutif fédéral de 1934 à
1959, et Kobelt , chef du département
militaire de 1940 à 1954, ont également
été priés de rédiger des rapports com-
plémentaires sur le même obj et , ces
deux personnalités ayant participé ac-
tivement aux événem ents qui manquè-
ren t l'activité diu Conseil féd éral durant
la Second e Guerre mondiale. La rédac-
tion de ces rapports touche à sa fin .
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OBLIGATIONS 20 ju il. 31 jull.

SW. Féd 1945. déc. 99.30 d 99.50
JViVê Féd. 1946, avril 99.— 99.—
3 Vt Féd 1949 . 91.10 d 91.10 d
2'l>°l> Féd. 1954, mars 91.50 91.40
3 «/o Féd. 1955, ' juin 90.25 d 90.35 d
J >h CFF 1938 . . 96.80 d 96.80 d

ACTIONS
Dnlon Bques Suisses 3520.— 3520.-—
Société Bque Suisse 2695.— 2680.—
Crédit Suisse . . 2980.— 2985.—
Bque Pop. Suisse (p.s.) 1710.— 1720.—
Electro-Watt . 2070.— 2060.—
Interhandel 4230.— 4210.—
Motor Columbus 1710.-!- 1700.—
Indelec lao0-- U85.—
Italo-Sulsse . . . . 3

^'
— 382.—

Réassurances Zurich 26
£°-~ 2600.—

Winterthour Accld. „„„ &15.—
Zurich Assurances °250. 5250.—
Saurer ^In '- 1825.— d
Aluminium Suisse S.A 62 ?°-"~ 6175.—
Bally . 1910 — 1900.—
Brown Boveri ?"0.- 2410.—
Fischer llll'

- 1860.-
Lonza 243B.- 2430.-
Nestlé porteur . . S?™ '"- 36lo.-r-
Nestlé nom. . *™~ 2160—
Sulzer . . . . "*"£- 3810—
Aluminium Montréal »A _ o?o '5°
American Tel & Tel 1Rn " A ?} f- ~ ,
Baltimore , ,  ™T Û Wf c

l
Canadlan Pacifie . . ,„ 18a su

Du Pont de Nemours 1iî° 1135.—
Eastman Kodak ° 'f-— 563.—
Ford Motor ™J-— 229 -~
Général Electric f'-~~ 366.—
General Motors î] n 409 —
International N lcKel 347 ,— 349,—
Kenneoott 365.— 365.—
Montgomery Ward 166.50 165.50
Stand OH New-Jersey W6 —  Ift*""
Dnlon Carbide . . 540.— 540.—
D. States Steel . . 261.— 898,-==
Italo - Argentina . .  20 V» 19.75
Philips . . 181 ,/s 180 '50

Royal Dutch Cy 199 1/! 200.50
Sodec "I.— H0'50
A. E. G. . ' . . . 550.— 550.—
Farbenfabr Bayei AO 612.— 606.—
Farbw Hoechst AG 538.?- 537.—
Siemens 598.—- 592.—

BALB
ACTIONS

dba . . 7475.— 7425.—
Sandoz 6525.— 6475.—
Qelgy nom . . .20000.— 49900.—
Hoff.-La Roche (b.].)50050.— 19900.—

L A U S A N N E

ACTIONS
B.C Vaudoise . . 1300.— 1300.—
Crédit Fonc Vaudois 955.— 950.—
Romande d'Electricité 645— 640.—
Ateliers ennstr. Vevey 820.-— d 820—
La Suisse- Vie . . .  4000.— d 4075—

.y sM ïm
'y .y :y ymèy ©ENéVE

ACTIONS
Ameroseo 126.— 126—
Bque Paris Pays-Bas 293.— 292—
Charmilles (Atel des) 1285.— 1225—
Physique porteur . . 610.— 640.—
Séoheron porteur . . 525.— 515.—!
S.K.F. . . . . . .. . .  348.— 346.— d
Oursina 6200.— 6150—

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 30 juil. 31 juil.

Banque Nationale . . 615.— d 610.— d
Crédit Fonq. Neuohat 700.— d 700.— d
La Neuchâteloise as. g. 1520.— 1500.— d
Appareillage Gardy 300.— d 320.— d
Câbl. élect. Cortalllod 12800.— 12800.—
Cabl et trét Cossonay 4700.— d 4700.— d
Chaux et elm Suis r 4525.— d 4700—
Ed Dubled & Cie S.A 3150.— d 3200.— d
Ciment Portland 5400.— d 5600.— d
Suchard Hol. S.A.«A* 1500.— d 1525.— d
Suchard Hol . S.A.sB* 9475.— d 9600.— o
Tramway Neuchâtel 600.— 620.— o
Ste Navigation lacs
Ntei - Morat . priv 65.— d 65.— d

OBLIGATION B
Etat Neuehât 2''il932 96.50 d 96.50 d
Etat Neuehât 3l>> 1945 99 50 d 99.50 d
Etat Neuehât 3'M949 97 — d 97.— d
Com Neuch 3''.1947 94.— d 94.— d
Com Neuch 3"'„iH5l 89— d 89— d
Chx-de-Fds 3lM946 »9 75 d 99.75 d
Le Loole 3''»1947 96.— d 96.— d
Fore m Chat 3'/.l95l 93.— d 93.— d
Elec Neuoh 3"'«1951 89.— d 89.— d
Tram Neuch 3'M94« PO — d 95— d
Paillard S.A 3'M960 90.— d 90— d
Suchard Hold 3'M953 94 50 d 94.50 d
Tabacs N Ser 3>/il953 98 25 d 98.25 d

Taux d'escompte Banque nationale 2 %

Cours des billets d> banque
étrangers

du 31 juillet 1964

Achat Vents
France . . . . , , .  86 5U 89.60
Italie . , , . , .  — :H8 —70
Allemagne 107.— 109.50
Espagne , . , ,, , , ,  7.05 7.35
0, S A. . , , , , , ,  4.29 4.34
Angleterre . . . .  12.̂  12.20
Belgique . 8 5(1 8 75
Hollande . . . 118 — 20.50
Autriche 16.60 16.90

Marché librf de l'oi

Pièces suisses 39.— 41.—
françaises- 37.— 39.—
anglaises 40 5U 42.50
américaines 177.— 183.—

lingots. 4855.-- 4.905.—

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Le statut
des protestants espagnols

sera bientôt légalisé
MADRID (ATS-SQEÎ-PI), — Le Vati-

can et l'épiscopat espagnol ont informé
le gouvernement espagnol qu 'ill.s n'ont
pas d'objection au projet de loi SUIT le
statiut des protestants en Esipagn e.

Aux termes diu nouveau statut, les
Eglises protestantes senaienit reconnues
légaliemieint et autonisèes à être prnnri'é-
taiwas, ' alors rra'aictuj ellemiervt, IIBUIPS

Jj iiens. doiyenit être eniregistirés au piom
ifle persomnies inidtvidiueillies QU d'orga-
nisations étrangères. La nou velle loi
permettrait aussi anx protestants d*ad?
mlnistrer dies écoles et des maisons
.d'édition. Elle autoriserait le mariage
civil entre protestants ' et' catholiques
romains et libérerait les soldats pro-
tiestanits de l'obligation d'assisiteir à des
services re l ig ieux ca thol i ques à Farinée.

En revanch e, ce s t a t u t  maint iondip a it
l'interdiction pou r les prnl estants die
« faire du pa'oselyt isme »,
¦ L'Espagne compte 30,(11) 0 p roi esl aut s

pour une popuilation die p ins d>e 30
miillioiiis d'habitants.

Mercredi

SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, bonjour à tous. 7.15, informa-

tions. 8 h, le bulletin routier. 8.25, mi-
roir-première. 8.30, une heure avec Er-
nest Ansermet. 9.30, à votre service, llh,
l'album musical. 11.40, chansons et mu-
sique légère. 12 h, le rendez-vous de
Vidy, miroir-flash. 12.45, informations.
12.55, Le Testament d'un excentrique.
13.05, faites pencher la balance. 13.55,
à tire d'aile, programme musical léger.
13.55, miroir-flash.

16 h, miroir-flash. 16.05, le rendez-vous
des isolés. L'illustre Maurln. 16.25 , ' musi-
que légère par l'orchestre Radlosa. 16.45
Le Parnasse ou l'apothéose de Corelll ,
P. Couperin. 17 h , bonjour les enfants.
17.30, miroir-flash. 17.35, donnant don-
nant. 18.15, nouvelles du monde chrétien,
18.30, le micro dans la vie. 19 h, la
Suisse au micro. 19.15, informations.
19.25, le miroir du monde. 19.45, le
chœur de la radio romande. 20 h , sil-
houettes classiques. 20.20, quatuor , K,
Stamltss . 20.30 , les concerts de Genève
aveo l'orchestre de la Suisse romande.
32.30, informations. 22.35 , le rendez-vous
de Vidy. 92.40 , danse sur l'onde. 23.15,
hymne national.

Second programme

19 h , d'une mélodie à l'autre, 20 h ,
Expo 64. 20.15, Le Testament d' un ex-
centrique. 20.25 , alternances, musique lé-
gère et chansons. 21 h , disques-Informa-
tions. 21.30, le bottin de la commère.
22 h , micromagazine du soir. 22.30 , hym-
ne national.
BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION

6.15, informations. 6,20 , les trois mi-
nutes de l'agriculture, mélodies légères.
6.50, propos du matin, 7 h , Informa-
tions. 7.05, les trois minutes de l'agri-
culture. 7.15, danses populaires tessinoi-
ses. 7.30, pour les automobilistes et les
touristes voyageant en Suisse. 11 h , émis-
sion d'ensemble. 12 h, vieilles chansons
viennoises. 12.20, nos compliments , 12.30,
Informations, aujourd'hui à l'Expo. 12.45,
orchestre R. Ooodwln. 13,10, mélodies po-
pulaires valaisannes. 14 h, émission fé-
minine. 14.30, musique de scène Scandi-
nave. 15.20, la nature , source de joie.
16 h , informations. 18.05, concert récréa-
tif. 17.30, pour les enfants. 18 h , di-

vertissement musical. 19 h , actualités.
19.20, communiqués. 19.30, informations et
écho du temps. 20 h, orchestre-promena-
de de Berlin. 20.20 , en souvenir de Frank
Wedekind. 21.25, l'orchestre de la radio.
22.15 , informations. 22.20 , aujourd'hui à
l'Expo. 22.25, orchestres et ensembles.

TÉLÉVISION ROMANDE
20 h, téléjournal. 20.15, carrefour. 20.30 ,

Six suspects, film de la série Le Filet
d'acier. 21.20 , terre et forêt , un des sec-
teur de l'Expo. 22 h, rencontre de
catch. 22 ,25, soir-information, actualités,
ATS. 22,35, téléjournal et carrefour.

ÉMETTEUR DE ZURICH
20 h , téléjournal. 20.15, journal euro-

péen. 21.15, rendez-vous avec. Bruce Lpw.
22 h, Informations. 22.05, pour une fin
de j ournée. 22.10 , téléjournal.

TÉLÉVISION FRANÇAISE
12.30, Rln Tin Tin 13 h, actualités té-

lévisées. 19.55, annonces et météo. 20 h,
actualités télévisées. 20.30, la piste aux
étoiles. , 21.30, lectures pour tous. 22.20,
actualités télévisées.

Jeudi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

6.15, bonjour à tous. 7.15, informations.
8 h, le bulletin routier. 8.25, miroir-pre-
mière. 11 h, émission d'ensemble, 12 h ,
le rendez-vous de Vidy, miroir-flash.
12.10 , le quart d'heure du sportif , 12.45 ,
informations. 12.55, Le Testament d'un
excentrique. 13.05, cinq minutes avec
Pierre-Jean Vaillard . 13.10, le Grand prix.
13.30 , intermède viennois. 13.35, composi-
teurs suisses, 13,55, miroir-flash,

16 h, miroir-flash, 16,05, le rendez-vous
des isolés, L'Illustre Maurln , 16,25, chaud-
froid. 17 h , jeunes témoins de notre
temps, 17,30, miroir-flash. 17-35 , le ma-
gazine des beaux-arts, 18 h, bonjour les
jeunes. 18.30, le micro dans la vie. 19 h,
la Suisse au micro, 19.15, informations.
19.25, le miroir du monde. 19.45, le che-
min des écoliers. 20.20 , Canada-jazz. 21 h,
vingtième siècle. 21.30, le concert du jeu-
di par l'Orchestre de chambre de Lau-
sanne. 22.30, Informations. 22.35 , le ren-
dez-vous de Vidy. 22.40 , le miroir du
monde. 23 h, les championnats suisses
cyclistes sur piste. 23.15, hymne national.

Second programme
19 h, jeudi soir , musique légère et chan-

sons. 20 h , Expo 64. 20.15, Le Testament

d'un excentrique. 20.25 , la boutique aux
étiquettes. 21.25, l'anthologie du jazz.
21.40 , une amitié, les lettres de Colette
et de Marguerite Moréno, 2? h, disques
pour demain. 22,25 , dernières notes. 22.30,
hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, mfoxmations. 6,20, concert mati-

nal. 6.55, pour un jour nouveau. 7 h,
informations. 7.05 , musique récréative an-
glaise. 7.30, pour les automobilistes et les
touristes voyageant en Suisse. 11 h, Mi-
reille, opéra , extrait Gounod. 11.50, Sca-
ramouche, Milhaud , 12 h, Papl Pata et
son trio gitan. 12,20 , nos compliments.
12.30, Informations, aujourd'hui à l'Expo.
12.45, orchestre symphonique de la N.B.C.
13.25, disques nouveaux de musique lé-
gère. 14 h, émission féminine. 14.30, or-
chestres de chambre célèbres, 15,20, mu-
sique shakespearienne. lff.SO , concerto,
Vivaldi.

16 h, Informations. 16.05, causerie en
patois nidwaldien. 16.30, musique de
chambre. 17.30, pour les jeunes fillea.
18 h, musique populaire. 18.30, chroni-
que de Suisse centrale. i8.45, musique po-
pulaire, suite. 19 h, actualités. 19.20, com-
muniqués. 19.30, informations, écho du
temps. 20 h, ensemble à vent de Radlo-
Bàle, 20,20, hommage au poète Frank
Wedeking, pour le lOOme anniversaire de
sa naissance, 21.50, orchestre de la B.O.Q.
22.15, informations, 22.20 , aujourd'hui à
l'Expo. 22.25, le théâtre moderne. 22.45,
sonate, Bartok.

TÉLÉVISION ROMANDE
20 h, téléjournal. 20 ,15, gala de varié-

tés, émission de la TV alémanique. 21.45,
premier plan, Arthur Rubinstein. 22.10,
dernières informations. 22 ,15, téléjournaj.

EMETTEUR DE ZURICH
20 h , téléjournal. 20.15, Ailes gerettet,

pièce de C. Merz et H. Qualtinger. 22 h,
téléjoumal.

TÉLÉVISION FRANÇAISE
12.30, Rin Tin Tin. 13 h, actualités

télévisées. 18.30 , pour les jeunes, l'an-
tenne est à nous. 18 30, Guillaume Tell.
18.55, Bip et Véronique chantent. 19 h ,
l'homme et la bête. 19.40, actualités télé-
visées, 19,55, annonces et météo, 20 h ,
conférence de presse du général de Gaul-
le. 20.45, actualités télévisées. 21 h, In-
tervilles. 23 h , actualités télévisées.

1
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Il est temps main tenant  d'aller
voir « la Suisse des vacances », celle
que l'Office du tourisme présente
dans sa coupole où se donne le
spectacle en pol yvis ion.  Une Suisse
calme et tranquille, qui fa i t  presque
oublier ses routes emboutei l lées et
ses chantiers pé t a r a d a n t s , une Suisse
qui répond au nouveau slogan « Par-
courez l 'Europe, mais détendez-vous
en Suisse »,

X X X
En attendant , ce n'est pas à la

pol gvision que l'on se. d é f e n d .  Au
contraire, on s'y contorsionne, on
tourne sur ses talons, on p lie la
nuque, vingt minutes durant.  A côté
de cela, le circarama n'o f f r e  qu 'un
très léger entraînement musculaire.

X X X
Les images se projettent sur une

surface de 70 mètres carrés pol yé-
drique. Chaque panneau, qui a une
forme d'hexagone ou de pentagone
est i l luminé  par un projecteur situé
en dehors de la salle de spectacle
proprement dite, Ce sont donc des
diapositives que voient les spec-
tateurs qui prennent place sur la
plate-forme centrale. Ils se trouvent
projetés dans des mondes monta -
gneux , sylvestres ou campagnards.
L'image est totale. On a le ciel au-
dessus de la tète, un panorama de
360 degrés et même des effets de
perspective. L'illusion est cependant
moins parfaite que dans le circara-

ma où les images sont plus vives
et où le mouvement,  s u r t o u t ,  crée
une impression extraordinai re .

X X X
L ' O f f i c e  du tourisme, qui pré-

sente iOOÛ images en une vingtaine
de minutes,  a braqué ses o b j e c t i f s
sur quel ques-uns des p lus beaux-
sites du pays  : on surp lombe les
chutes du Rhin ,  on vogue sur un
lac grisonnais, on a le vertige de-
vant un panorama valaisan.

X X X
Mais la quête  des photographes

est allée plus loin. Ils sont allés
f ixer  sur la pel l icule  de pe t i t s
clochers montagnards, des maisons
à arcades tessinoises et des dizaines
de monuments  ou de b â t i m e n t s  de
valeur. Toutes ces images se mêlent ,
comme une mosaïque, pour donner
une vision globale de notre pays.

X X X
Les coutumes sont également ri-

chement présentées .  Par le j eu  des
images se dé p laçant sous la cou-
pole , on admire le carnaval de
Râle. Les images les p lus belles
sont celles que Creux, te Directeur
de cette product ion,  a réalisées
avec des vitraux d'é g lise qui sem-
blent tapisser la coupole de l 'Expo-
sition : celles qui p longent le visi-
teur au milieu d' une f o r ê t  parée
des tons roux de l' automne , avec
des arbres qui partent  à l'assaut
du sommet de la sp hère , et celles
e n f i n  de la fo i re  aux oignons de
Rerne , qui laissent éclater de ri-
ches couleurs.

X X X
Et le spectacle se termine par ce

uœu collectif : «L ' O f f i c e  national
suisse du tourisme vous souhaite
de bonnes vacances. » On le voudrait
bien... s'il n'y avait pas l'Exp o-
s ition !
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maux de tête
névralgies
malaises dus au fohn
refroidissements
maux de dents
rhumatismes
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(C.P.S.) Après les décisions des autori-
tés communales des deux parties et cel-
le des citoyens, le Grand conseil valai-
san avait voté le décret conçerarainit la
réunion des communes de Martigny-Ville
et de Martigny-Bourg. Or, le dernier pas
vers cette fusion vient d'être franchi, -
puisque le Conseil d'Etat promulgue le
décret , avec entrée en vigueur au 1er
août prochain. Cela permettra aux deux
administrations réunies, d'assurer l'intérim
jusqu 'au premier janvier, date d'entrée
en activité des administrations communa-
les issues des élections de décembre.
L'assemblée primaire désignera le nombre
de conseillers du nouveau Conseil commu-
nal. Il ' eu sera de même pour le- nou-
veau Conseil bouirgeoisial. Les règle-
ments en vigueur dans l'ancienne com-
muinie de MarMigny-Ville sont appli-
cables à la nouvelle commune. Le 1er
août sera donc non seulement le
jour de la Fête nationale, pour les Mar-
tignerains, mais aussi le jour de la fu-
sion.

Le « Grand-Martigny »
c'est pour le 1er Août !

Zurich augmente
les traitements

malgré la surchauffe
(C.P.S.) Le canton de Zurich vient die
décider d'augmenter fortement les trai-
tements et salaires de son personnel,
faisant fi des efforts entrepris pour
comba ttre la surchauffe et l ' in f la t ion .
Toutefois, on a préféré renoncer à
unie augmentation linéaiire au profit
d'une modificat ion die structure. Celle-
ci se traduira par trois nouvelles clats-ses
de traitement, soit 20 au lieu des 17 ac-
tuellement existantes. Cette modifica-
tion de structure qui représente, en ré-
alité, une augmentation des traite-
ment s effectifs, coûtera en fait
5,73 mililiionis de plus par an aux con-
tribuables zuricois. A cela s'ajoutera
encore une augmentation linéaire dans
le sens d'une compensation dm ren-
chérissement ; elle sera d'environ 6 à
7 % et exigera de l'Etat un effort sup-
plémentaire de 3,4 millions. Cette révi-
sion ne devant déployer tous ses effets
que d'ici à trois ans, on estime à 15,62
millions de francs annuellement la dé-
pense supplémentaire qui en résultera
(mon compris lies contributionis à la
caisse d'assurance retraite).
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Des bouquetins prolifiques
(CP.S.) Le garde-chasse de Bellegar-

de a pu noter, que la colonie des bou-
quetins qui existe depuis 1953 en Gruyè-
re, venait de s'accroître de quatre nou-
veau-nés. C'est, 11 y a 11 ans, que les
trois premières bêtes furent lâchées dans
les Préalpes gruériennes. Le troupeau est
actuellement de 30 sujets.

Jeune aiglon
(C.P.S.) Cette année-ci, la Gruyère a

le privilège de compter la seule aire oc-
cupée dans le canton de Fribourg. Un
couple d'aigles s'est, en effet, installé au
Rostua, en face de Thoss, dans la vallée
de la Jogne. On sait que l'aigle est pro-
tégé sur tout le territoire suisse. Récem-
ment, le jeune aiglon a été « bagué ».

Nouvelle route alpestre
0C.P.S.) Récemment, M. Paul Torche,

conseiller d'Etat, en présence d'une
nombreuse assistance, a coupé le ruban
symbolique de la nouvelle route alpestre
des Groins qui , de la vallée du Mo-
télop, remonte jusqu'à 1400 m au pied
de la Dent-de-Broc et de la Dent-du-
Chamois. Il y a plus d'une année un
syndicat, ne comprenant que cinq pro-
priétaires habitant chacun un village
différent, se constituait, sous la pré-
sidence du syndic de Villarvolard. De-
puis lors, tout se passa rapidement et
maintenant »une route bitumée, longue
de 4 km, large de 2 m 5, possédant
une pente moyenne de 12 %, mène de
la vallée du Motélon , à 1000 mètres
d'altitude, jusqu'au pâturage supérieur,
à 1460 m. Comme les devis le pré-
voyaient elle coûtera un peu plus de
400,000 francs.



Locarno 1964 : sous le régime
de la jeunesse

• courts métrages. H est toujours
dif f ic i le  dans ce domaine , de faire la
moindre  prévision. Cette compétition
permet en effet  trop souvent , et par-
tout , d'augmenter sans grand intérêt
ar t is t ique , le nombre de pays partici-
pants. Quelques noms pourta nt, met-
tent l'eau à la bouche : la « marionnet-
tiste » tchèque Pojar , le Français Rossif ,
avec POUR L'ESPAGNE l'Argentin Bir-
ri , le criti que italien Mario Verdone.
Une place importante est réservée au
cinéma suisse , avec quatre films : LE
PELÉ de Hadeln et Marti, LE ROSSI-
GNOL DE SIBÉRIE , du Neuchàtelois
Parat te , SCHLIEFEN de Woleensin-
ger et RENCONTRES de Hans Troin-
mer (auteur de l'excellent long mé-
trage suisse ROMEO UNO JULIA AUF
DEM DORF.

Un jury composé de trois critiques ,
MM. Beru tt i ( I ta l ie ) ,  Aubriant (France)
et Manz (Suisse) établira un meilleur
palmarès que celui que nous avions
proposé l'an dernier.

@ longs métrages. Vingt trois films
seront jugés par un jury qui comprend ,
rappelons-l e, Mme Kawakita (Japon) et
MM. Vallone (I tal ie) ,  Enfield (Etats-
Unis), Stavinsky (Pologne) et Chabrol
(France).

De ces 23 films et de leurs au-

Jacques Perrin et Catherine Spaak dans la « Calda vita » de Vancini. Ce
film ouvrira le festival de Locarno.

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)
teurs, nous ne savons pas grand-
chose en général, ce qui est signe
de jeunesse puisque les inconnus,
ou les méconnus dominent. Tout
peut être surprise, et je sais par un
ami membre de la commission de
sélection, que l'ensemble. Mt excel-
lent, même si aucun chef-d'œuvre
ne semble devoir dominer. Plusieurs
critiques aff i r  ent (à juste titre ,
nous le saurons bientôt)  que Lo-
carno se présente jusqu'ici comme
le meilleur festival de l'année
Puissent-ils avoir raison !

Les sélections italiennes et amé-
ricaines sont pprticulièrement abon-
dantes. Les pays de l'Est continuent
à présenter, à Locarno, des films
choisis avec soin. Les films commer-
ciaux semblent rares et la France
a enfin renoncé à sa mauvaise ha-
bitude de montrer un film qui lui
attirait , chaque année, la réproba-
tion des cinéphiles.

Pendant tout le festival , un jury
comprenant une dizaine de jeunes
gens travaillera parallèlement au

jury principal et décernera certains
prix. Festival jeune, Locarno écou-
tera l'avis des jeunes. Idée excel-
lente, partie de l'initiative d'une
jeune et char„.ante étudiante tes-
sinoise et inventée peu à peu entre
Locarno, Leysin et Cannes.

D'autres jeunes encore se retrou-
veront pendant quatre jours pour
assister à toutes les projections du
festival, du lundi 27 juillet au jeudi
30 ; le premier jour sera réservé à
une initiation au cinéma par le
professeur genevois Comte. Dès
mardi, ces derniers — essentielle-
ment étudiants des Ecoles normales
du pays — seront en contact avec
diverses œuvres du cinéma mondial
et ceux qui font le cinéma et s'ef-
forcent de le faire aimer. Le mardi
est réservé à Munk, par une confé-
rence du soussign é et un entretien
en présence de collaborateur de
Munk , S. Stavinsky. Le mercredi
sera la journée Murneau , avec 1 une
conférence de Freddy Buache et un
entretien en présence de Mme Lotte
Einser , amie de Mur n au. D'autres
entretiens permettront aux jeunes
gens de discuter de quelques films
avec certaines de ces personnalités,
d'interroger quelques membres du
jury  sur leur métier de critique,
d'acteur ou de cinéaste.

U faut signaler que l'orientation
nouvelle de la rencontre de Lo-
carno est la marque d'un effort de
coordination entre différents orga-
nismes qui s'occupent dans notre
pays d'intéresser et d' initier la jeu-
nesse au cinéma.

Il est donc juste , pour toutes ces
raisons, d'écrire que Locarno est
placée, cette année plus que les
autres , sous le signe de la jeunesse ,
Puissions-nous, ces prochains jours ,
pouvoir vous faire part de nom-
breuses et belles joies de cinéphiles

Freddy LANDRY.

UN CUISINIER
QUI EST AUSSI
UN NAGEUR
DE CLASSE

M. Georges Jaccoud, âgé de 27 ans ,
restaurateur à Payerne a accomp li lie
14 ju i l le t  la double traversée du lac de
Neuchâtel entre Chevroux et Cortail-
lod.

(Avi press-Pache)

L 'Orchestre de chambre
de Neuchâtel au Château
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SOIREES
D'ÉTÉ
1964

Le concert donné dimanche soir dans
la cour du château par l'O.C.N., a eu
un très franc succès. L'acoustique de ce
lieu médiéval est excellente. Un public
fort nombreux s'y trouvait , dans une
fraîcheur bienvenue, et son attention
fut  immédiatement fixée dès les pre-
miers mouvements de la charmante
Sinfonia d'Abinoni.

Deux brillant es violonistes, au jeu
ferme, Mlles Brunhilde Gianneo et
Carol Slater furent les solistes du
Concerto grosso No 8 de Vivaldi . Sou-
plement accompagnées par l'ensemble
orchestral , ces artistes procurèrent à
leur auditoire de très beaux moments.
On les en remercia par des applaudis-
sements enthousiastes adressés autant
au chef d'orchestre : Ettore Brero qu'à
ses musiciens.

Le sommet de ce concert a été atteint
par l'interprétation, vigoureuse et rude
parfois , de cinq pièces pour orchestre
de Paul Hindemith . Les musiciens en
surent donner une excellent e interpré-
tation .

Remercions enfin ces talentueux
concitoyens, que sont MM. Huttenlo-
cher et Jaquerod , premiers violons, pour
leur brillante interprétation , et pour le
charme qu 'ils apportèrent à la ravis-
sante Sérénade No 6 de Mozart .

En s'inspirant de la grande variété
du programme des soirées musicales
d'été, pourquoi ne donnerait-on pas,
un soir de musique enregistrée, des
figures de proue du Nouveau-Monde ,
le grand Louis Armstrong, * Satchmo » ,
qui a 64 ans cette année , et Gershwin
le pathétique, dont la fameuse « Rhap-
sody in blue » a quarante ans. Ces
derniers , tant par leurs compositions
que par des valeurs instrumentales
incomparables, ont bouleversé la mu-
sique contemporaine. Nous pensons
qu 'ils auraient leur place dans des
concerts , offerts en premier lieu aux
j eunes gen s venus si nombreux à
Neuchâtel cet été.

M. J. C.

A Paris, en présence des représentants
de onze nations européennes (France,
Autriche, Belgique, Finlande, Grande-
Bretagne, Italie, Hollande, Luxembourg,
Norvège, Allemagne elt Suisse), une nou-
velle fédération internationale a été fon-
dée, n s'agit de l'Association interna-
tionale de sport pour Invalides. M. Nor-
man Acton (E-U) a été nommé prési-
dent, alors que le journaliste français
Edgar Joubert remplira les fonctions de
secrétaire général.

Création d'une association
internationale pour invalides

B I B L I O G R A P H I E
LA SUISSE —

CE QU'IL FAUT EN SAVOIR
Editions Kummerly & Frey, Berne

Cet opuscule de poche offre sous une
forme concise ce qu'il convient de savoir
sur notre pays : géographie, climat, vé-
gétation, population, histoire, état , poli-
tique, commerce, industrie, agriculture et
trafic.

ROMÉO ET JULIETTE A VÉRONE
Editions Fayot, Lausanne

Si vous n'allez pas à Vérone... au moins
pourrez-vous vous y promener sans rien
manquer en compagnie de deux guides :
Jean-François Noël et J.-B. Jeener , qui
ont écrit ce livre plaisant et insolite :
dans une nouvelle collection Intitulée
« Les Paysages de l'amour ».

Le texte est agréablement complété par
une illustration nombreuse et diverse où
l'on voit se superposer toutes les Vérone
qui se sont succédé de l'époque romaine

à aujourd'hui, — villes contradictoires et
complémentaires évoquées par la gravu-
re, la peinture, le dessin et, naturelle-
ment , la photographie, qui rend à l'œil
moderne la mesure de ses souvenirs.

Catherine Valogue
RÊVER A VERSAILLES
Editions Fayot, Lausanne

Versailles des vacances et Versailles
des rêves, Versailles d'hier et Versailles
d'aujourd'hui , voilà ce que vous offre
« Louis XIV et Louise de la Vallière à
Versailles ».

« Louis XIV et Louise de la Vallière à
Versailles » se lit comme un roman.
Mais quel sujet, quelle époque, quelles
splendeurs dans les caractères décrits et
le cadre où cette société disparue se
meurt ! Sous nos yeux se déroute
l'histoire des amants, autour de qui
s'agitent les courtisans, fourmille le petit
peuplé de cette cour, dont l'éclat troubla
l'Europe.

GLORIEUX JUILLET
DE PROVENCE

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Ce pays semble réellement dédié
au bonheur de vivre... pour autant
qu 'on en ail les moyens. Car pour la
« Mireille » de Gounod , les prix des
p laces vont de S à 25 francs . Un peu
moins chères, les représentations d'art
dramatique au théâtre antique d 'Arles,
par exemple, s'élagent tout de même
entre 5 et 18 francs français. Le
premier prix pour la p lus modeste
p lace aux arènes (courses à la cocarde)
est de 4 francs. Il en va de même pour
tes corridas où , pour tant, les places de
choix montent jusqu 'à 30 francs.

Mais enfin si d' aventure vous êtes
un gourmand du spectacle , vous avez
de quoi vous rassasier.

Un gourmand... argenté, bien en-
tendu !

Arles offre en effet , en alternance, à
raison de deux ou trois représentations
par p ièce : « Le Cid » de Corneille,
« L'Alouette » d'Anouilh, « Les Mou-
ches » de Sartre, « Le Cap itaine Fra-
casse » de Théophile Gautier, par la
compagnie Jean Deschamps, avec Su-
zanne Flon et Michel Le Royer.

Avignon et le T.N.P. de Wilson
ont mis au programme le « Romulus »
de notre Dûrrenmatt, « Nicomède » et
« Luther ».

Aux Baux se succèdent les Ballets
basques, les Ballets modernes de Paris

et les Ballets américains Cunningham.
En Aix , « Les Joyeuses Commères »

par le Centre dramatique de l'Est-
ant f a i t  place à la traditionnelle saison
musicale avec le Quintette Boccherini ,
« Don Giovanni », un récital Berganza ,
« L' enfance du Christ » de Berlioz ,
« Les Noces de Figaro », un récital
Robert Casadessus - Zino Frances-
catti , l'Orchestre de chambre de Ham-
bourg, « Le Couronnement de Popp ée » ,
l'Orchestre des concerts du conser-
vatoire , un concert Bach-Vivaldi , « Les
Saisons » de Haydn , « Falstaff », tan-
dis que le Théâtre au Village balade
« La Nuit des Rois » et « Georges
Dandin » de La Tour-d' Aiguës à
Eygalières en passant par Ventabren ,
Sault , Mânes, Monlbrurs et Menerbes.

Avec un programme aussi chargé,
comment trouver le temps d'aller encore
à la mer... Quoique, de toute façon .
tant aux Saintes-Mariés qu 'au Gra -
du-Roi , d'ici que vous ayez trouva
l' espace nécessaire pour garer votre
voiture le long de ces kilomètres de
p lage où les autos sont collées pare-
choc contre pare-choc... d 'ici là , vous
aurez dépensé en essence le prix de la
meilleure p lace à la corrida.

Car c'en est une aussi que de
circuler sur les routes du Midi !

Richard LŒWER.

L'ivresse... en votant
est aussi meurtrière
chez... les grives !

WASHINGTON.  — Les savants
de l'Institut américain de la santé
publique de Washington s'étaient
alarmés du grand nombre de ca-
davres de grives qui jonchaient les
pelouses de leur bâtiment.

Les oiseaux n'avaient-ils pas été
victimes de quelque insecticide trop
violent employé à for te  dose ?
L'anal yse du laboratoire aboutit à
cette conclusion inattendue : les
grives avaient succombé à des acci-
dents de la... circulation dus à
l'ivresse.

Aya nt mangé des pommes sauva-
ges qui avaient ge lé , puis dégelé et
f e rmen té ,  les grives s'étaient eni-
vrées avec l'alcool des f ru i t s , per-
dant le sens de Forientation , exac-
tement comme des automobilistes
qui auraient un peu trop « /ei>é le
coude » avant de prendre le vo-
lant , elles avaient trouvé la mort
en venant s'écraser contre des murs
ou d' autres obstacles... ( U P I)

Yverdon va transformer son usine à gaz
D'ICI À LA FIN DE L'ANNÉE

Comme d'autres localités importantes
de Suisse romande, la ville d'Yverdon
procède à la transformation de son
usine à gaz. Un système moderne de
production y sera inauguré vers la f in
de l'année. Il y avait choix entre deux
possibilités : celle du < craquage » de
l'essence légère et celte de l'air pro-
pané. L'importance du réseau gazier
est déterminante dans ce choix.

Les avantages de cette nouvelle pro-
duction sont divers : l'air propané se
fabri que automati quement et pres-
que sans surveillance, son pouvoir calo-
rique atteint 6500 calories au m", et
non toxique. La matièr e première, le
propane , arriver;', à l'usine par wagons-
citernes. U y sera déposé, sous une
pression de treize atmosphères, dans
les installations de stockage qui com-
prendront quatre monstru eux réser-
voirs de fiO tonnes , soit de 150 m3
chacun. La réserve permanent e de
propane sera de 250 tonnes et pourra

assurer, quoiqu'il arrive , la consom-
mation de cinq à six mois. D'un mé-
lange de propane et d'air , fait  dan s des
proportions adéquates , il résulte un
gaz qui fournit 6500 calories au ma.

Deux sources d'acheminement
Actuellement on parle de deux sour-

ces possibles pour l'acheminement de
gaz naturel vers nctre pays. Celle du
Sahara et surtout celle des importants
gisements de Groningue , en Hollande.
Que dev iendra l'actuelle usine à gaz
d'Yverdon ? Dans une certaine mesure
elle disparaîtra, du moins dans ¦ sa
forme actuelle. Cette transformation
libérera des terrains qui seront utilisés
à de nouvelles fins et le quartier s'en
trouvera tout renouvelé. Enfin le nou-
veau gaz bénéficiant d'un coût de fabri-
cation inférieur à celui du gaz de
houille, la modernisation en cours pour-
rait être une occasion de participer à
la lutte contre la vie chère.

Des efforts
couronnés de succès

à l'hôpita l de Landeyeux
De notre correspondant :
Du rapport présenté à la commission

générale on extrait les renseignements sui-
vants. Pour la première fois dans l'his-
toire de l'hôpital de Landeyeux , il a at-
teint et même dépassé de quelques unités
le millier de malades. Cette augmenta-
tion exceptionnelle s'explique en partie par
l'hospitalisation de malades envoyés par
des spécialistes qui ne trouvent pas de
place dans les établissements de la ville.
L'examen des statistiques montre que la
traumatologie tient une place importante
dans le service de chirurgie. Pour par-
faire ce service, il y aura dans le cou-
rant de l'hivers 1964 l'utilisation de bains
et massages sous l'eau. De plus une
physiothérapeute a été engagée pour met-
tre sur pied un service de réadaptation
qui sera ouvert à tous les malades ou
personnes ayant eu des accidents au Val-
de-Ruz hospitalisés ou non. Cette inno-
vation répondra non seulement à une né-
cessité mais déchargera en même temps
les services de la ville, souvent débordés.

Des efforts soutenus
Que les efforts entrepris et soutenus

au cours de ces dernières années aient
été couronnés de succès, cela ne signifie
pas, évidemment, qu 'il n'y ait plus qu 'à
laisser aller les choses. Ce qui a été fait
avec bonheur ces dernières années est la
meilleure des promesses pour l'avenir.
Cette réussite, est due à la volonté te-
nace des prometteurs, à la saine admi-
nistration des réalisateurs, à la générosi-
té enfin de ceux qui l'ont rendue possi-
ble.

Une administration sage
et dynamique

L'esprit de suite s'est incarné en la
personne du Dr Cornu qui n'a cessé de
plaider la cause des transformations et
améliorations qu 'il estimait indispensables.
Aussi, en fêtant ses 25 ans au ser-
vice de la maison, le comité a pris au-
tant de plaisir à rendre hommage à ses
inoaa-giVues exigences qu 'à son inlassable
dévoi-emo-Ti.

L'administration, à la fois sage et dy-
namique, est le fait du président du
comité administratif et de l'économe qui
sont à la tâche et assume toutes res-
ponsabilités, le premier depuis 1946 et le
second! depuis 20 ans. Quand à la gé-
nérosité, elle s'est montrée dans tous les
milieux et à tous les échelons.
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Collaboration entre Eglises
à Bulle

La paroise catholique romaine de Bul-
le vient d'inviter le président et le pas-
teur de la paroisse réformée de la
Gruyère à s'associer aux heures de joie
qu 'elle était appelée à vivre : l'ordination
de trois prêtres et la première messe de
l'un d'eux, l'abbé L. Heimoz, qui sera
missionnaire en Thaïlande. Lors du re-
pas qui suivit et sur proposition du nou-
veau prêtre , une collecte fut organisée
en faveur du département missionnaire
des Églises de Suisse romande, qui a
permis de récolter la somme de 681 fr.
45.



«rmamaa BB . B8 — ^' V'̂ .rXij^- Ne chercnez P18 au lota ce 1ue vous pouvez avoir près

^̂ ^̂ ^ Ŝ̂  
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Le derniers jours de notre

vente de soldes!
i

Jusqu'au 27 juillet
dans tous nos rayons

Nouvelles baisses
Nouveaux sacrifices

Profitez

Gonset G
Au Sans Rival ""

Vente autorisée
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SOLDE DES SOLDES
X

à nos rayons

«SPORT-BAIN»
Un lot de beaux PEIGNOIRS

Valeur jusqu'à *}%.— - ̂  Mf x
SOLDÉ 60- 40-

Très beaux COSTUMES DE BAIN «hélanca»
Valeur jusqu'à £4.—

soipi 50.- 31- 25.- 20.-
Un lot de BIKINIS coton uni et fantaisie

Valeur jusqu'à Q 8̂t) v —
SOLDÉ Ô.- J."

«SUR TABLE S PÉCIALE»
COSTUMES DE BAIN

Valeur jusqu'à 2^0 SOLDÉ 10." 5."

Très jolis ENSEMBLES
Valeur jusqu'à f̂iC-

SOLDé /p.. 40.. 25.-
SHORT S

Valeur jusqu'à 1̂ €»0 I ̂
SOLDÉ 10.-

Un choix immense de PANTALONS d eté
Valeur jusqu'à^4^.—

SOLDé 35.-20.- 14- 12.-
A NOS RAYONS 2me ÉTAG E
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Entreprise de

détartrage - chauffe - eau
E. FLEURY , monteur-électricien

Bachelin 11 - Neuchâtel - Tél. 5 44 34

CRÉDIT FONCIER
NEUCHATELOIS

Ensuite du décès de notre corres-
pondant de CORTAILLOD, Mon-
sieur Robert Favre, notre conseil
d'administration a désigné pour le
remplacer

Monsieur Edouard HOFER
comptable

Route de Sachet No 5, à Cortaillod
Il entrera en fonction le 15 août
1964. -
D'ici là, prière de s'adresser au
siège central de Neuchâtel , rue du
Môle No 6, tél. 5 63 41.
Le Crédit Foncier Neuchàtelois in-
vite sa clientèle et la population
à reporter sur M. Edouard HOFER
la confiance qu'elle avait en son
prédécesseur.

Neuchâtel, le 20 juillet 1964.
La direction.

Prix bas records
au Libre-Service de Pfister-Meubles

î M̂MMMê l
1 100 % travail suisse 1

Matelas à ressorts, 1ère Çua'viA/l
divan à claies, tête mobile, IfcU."*
Studio avec armoire, lit, jetée

* de divan, table de chevet etrt-j »-
fauteuil, 6 pièces seulement O/O» "*

WSÊ&ÊÊ î &̂r Hlffi" "-^*"£ -« iî 'fjj I

to ï ufL Grahd-Saint-Bernard
Fr. 30.50 TUNNEL ET COL

Carte d'identité
ou passeport Départ : 5 heures

ÊftjjJC LAC D'AEGERI23 jumer. Morgarten - Chemin Creux
Fr. 24.50 Pépart : 7 heures

a3JSî et CREUX-DU-VAN^3 juiuei LE S0WAT . MAUBORGET
Fr. 9.50 Départ : 13 h 30

MSI Forêt-Noire - Titisee
„F_!*" J?.? '̂  FRIBOURG -EN-BRISGAUCarte d identité

ou passeport Départ : 6 h 15
Dimanche 26 : Les Trois Cols . . . .  31.—
Dimanche 26 : Chandolin - Saint-Luc . 30.—
Dimanche 26 : Lac Bleu - Kandersteg . 18.50

Côte-d'Azur - Marseille - Gênes
27 juillet au 1er août - 6 jours Fr. 330.—
Alpes françaises.. - Col du Grand-

\ Saint-Bernard
27 au 29 Juillet 3 Jours Fr. 150.—
25 au 27 août - 3 jours Fr. 150.—
Engadine - Lac de Came - Tessin
30 juillet au 1er août - 3 jours Fr. 150.—

I '  

Rimini - L'Adriatique - Venise
2 au 8 août - 7 jours Fr. 395.—
San Bernardino - Tessin - Grisons
12 au 13 août - 2 jours Fr. 95.—. 
Programmes, renseignements et Inscriptions

Autocars FISCHER ""ME?1*
ou Voyages & Transports 'Téi'lâT"'
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1
I notre «h.""1"'*

 ̂
vide.

i en emballage *>us

Quelques articles de notre choix:
CHARCUTERIE FINE 100 g -.80
LARD à manger cru » 1.25
COPPA » 1.85
PANCETTA » 1.—
JAMBON cru du Tessin » 2.30

Egalement à notre rayon: trois
excellents salamis

| TIPO MILANO la pièce de 230 g 2.30
MERENDINO » 270 g 2.75
PICCANTE » 300 g 2.85

: ¦ ' . m-, '" :_

Avez-vous de la monnaie pour lui ?
in avez-vous pour le taxi, le portier, le garçon, le marchand de journaux? De toute façon, n'emportez pas trop d'argent liquide avec vous: les
\ votre arrivée à l'étranger, la petite monnaie est indispensable. chèques de voyage et les lettres de crédit délivrés par l'UBS sont pratiques

Pour vos premières dépenses, à quoi sert une liasse de gros billets si on et toujours plus sûrs. D'autre part, vous pouvez louer un coffre-fort pour
ne peut vous rendre la monnaie? Pour vous éviter ces fâcheux petits la durée des vacances auprès de votre succursale UBS. Vous serez surpris
problèmes, l'UBS a créé pour vous un porte-monnaie compartimenté de la modicité du tarif, et certain que vos bijoux, carnets de banque,
contenant la contre-valeur d'une cinquantaine de francs, en pièces et en titres, etc., sont en parfaite sécurité,
coupures. Ainsi, en changeant votre argent à l'une des succursales de
l'Union de Banques Suisses, vous recevrez une partie des devises dans un Les «por te-monnaie du voyageur» UBS existent actuellement pour les pays suivants:
porte-monnaie UBS, qui VOUS est remis gracieusement. Allemagne, France, Italie, Autriche, Angleterre et Espagne.

mw\
UBS)vêy

UNION DE BANQUES SUISSES

r LITS -\
jumeaux

bois dur , teintés
noyer , avec 2 som-
miers métalliques,
2 protège - matelas,

2 matelas à ressorts
(garantis 10 ans),

Fr. 550.-
Livraison franco .

K U R T H
Pas de changement
d'adresse. toujours
avenue de Morges 9.
Tél. (021) 24 66 66.

v. Lausanne J
f  La bonne ïriture \
V au Pavillon. J

j f f î̂ Tour de l'Italie
j M 'J&f du 13 au 20 septembre *^A^MBm en train - croisière *«JU*# ."

^V dès Neuchâte l

jy Organisation : Quatre pays
È PopySaris par |e raj| 390."
m H Tours ^s Neuchâte

y % du 27 septembre au i octobre
H yA Suisse - Autriche - Yougoslavie - Italie

%:' îfK Inscrip tions - Renseignements : 
^

Ê
*& |k CO-OP Neuchâtel ^—f
%l %K Treille 4 ? 4 02 02 J^W

\ ', A

\bf oe linge mr -~̂  ^' M
a besoin de sawon k^m

...calgo-sapon ! É̂ ĵ

LE BOIS A L'EXPO !* J

Les capacités et les métiers de l'artisanat et de l'industrie du
bois sont présentés à l'EXPO dans le secteur Industrie et
artisanat, la section Bois et papier, le groupe Bois, tout spé-
cialement à l'intention de la jeunesse. Lors de votre passage,
demandez la fiche d'information i 1—i

«Le bois toujours nouveau». —I L_
LIGNUM. UNION SUISSE EN FAVEUR DU BOIS, —I |—'

NEUCHATEL I I I 

Les photocopies
de mes documents sont
exécutées « à la minute »
sous mes yeux , chez
Reymond, rue Saint-Ho-
noré 5 à Neuchâtel .

B'v

Tél. (031) 3 11 50

i|rM^

I GROSSESSE
Ceintures
spéciales

B dans tous genres

ISTSS 25.45

Les bureaux, dépôts
et chantiers  de

VIÉNA S. A.
seront fermés

du 27 ju i l le t
au 16 août

pour les vacances
du . personnel

¦P** ' L AU S A N N E

Rue Haldimand 14

Sans caution de
Fr. 500.- à 3000.-
modes remb. variés

Tél. (021)
23 92 57 - 58

(3 lignes)

RESTAURANT
DES VIEUX-PRÉS

Tél. 715 46

Menus sur commande
Bonne cave

Salle pour sociétés

AUTO-ÉCOLE
VAUXHALL VIVA

J.-C. ISCH
Tél. 5 59 30



La Tène Plage - Marin
Ce soir

D A N S E
Orchestre ASTOR1A

Se recommanda : W. Berner.

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S. A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath

Direction politique du journal :
René Braichet

Rédacteur en chef : Jean Hostettler
1 _ _̂_

MIGROS MARIN
cherche

auxiliaires
de bureau. Tél. 7 41 41, dépt du personnel.

BAR DES TROIS BORNES
Orchestre rock - twist

LES BOURREAUX
Entrée libre

>—f=t=|a 1 1=1
aSa cherche

B sommelier extra
Se pour tous les soirs. j

SU Se présenter. I

Hôtel ROBINSON, Colombier
CE SOIR

DANSE

< Renforçons notre amitié »
proclame M. « K » à Varsovie

Le 2G™ anniversaire du communisme en Pologne

VARSOVIE (ATS-AFP). — « Votre présence symbolise le grand événe-
ment qui  a m a r q u é  les relations de la Pologne avec ses voisins. L'amitié
avec l'URSS, avec la RDA, la Tchécoslovaquie et les autres pays socialistes
est nour la Pologne la garantie de ses frontières.

Ce 20me anniversaire est aussi celui
de la libération de notre pays par l'ar-
mée soviétique et de notre coopération
amicale avec l'URSS », a déclaré M. Wla-
dislav Gomulka , premier secrétaire du
parti communiste polonais, dans son al-
locution de bienvenue.

Ré pondant  le premier , M. Niki ta
Khrouchtchev a exal té  l'effor t  de re-
construction accompli par le peup le
polonais et s'est déclaré certain que
« cette visite contribuera au renforce-
ment de l'amitié polono-soviétique y .

CONVERSATIONS FUTURES
MM. Antonin  Novotny et Walter Ul-

bricht ont ensuite apporté à leur tour
le salut de leurs peuples au peup le
polonais et ont soul igné  les réalisa-
tions de la Pologne « qui servent la
cause de la paix et le renforcement
du camp socialiste ».

M. Ulbricht devait ajouter ! «Je me
réjouis des rencontres et des conversa-
tions que nous aurons durant  notre
séjour à Varsovie ». Il devait  être le
seul à faire a l lus ion  à des conversa-
tions entre chefs communistes .

MESSAGE CHINOIS
A l'occasion du 20me anniversaire

de la libération de la Pologne , les di-
rigeant s chinois , le président Mao Tsê-
toung en tête , ont envoyé hier un mes-
sage aux dirigeants du parti ouvrier
unif ié  et du gouvernement polonais ,
annonce l'agence «Chine nouvelle ».

AMNISTIE
A l'occasion de la fête nationale po-

lonaise qui sera célébrée aujourd'hui ,
le conseil d'Etat de Pologne a publié,
selon l'agence P.A.P., un décret d'am-
nistie.

Aux termes de ce décret , les détenus ,
dont la peine ne dépasse pas un an,
seront libérés. Dans certains cas, des
peines sup érieures" à un an seront ré-
duites de moitié.

L'amnistie nue s'étend pas aux réci-
divistes , aux « hoollgans », aux sabo-
teurs, aux Individus ayant causé vo-
lontairement du tort à la propriété du
peuple} aux traf i quants de devises ,
et a ceux qui se sont rendus coupa-
bles de trafic d'influence.

La convention
républicaine:

«un rassemblement
fasciste>

déclare M. Khrouchtchev
VARSOVIE (UPI). — M. Khrouch-

tchev, à l'occasion des cérémonies mar-
quant le 20me anniversaire de la prise
du pouvoir par les communistes en
Pologne, a notamment déclaré , sans
prononcer cependant le nom de M.
Goldwater :

«Récemment, à la convention du
parti républicain américain , avec îe
plein accord des assistants , et des ma-
nifestations rappelant l'atmosphère des
rassemblements fascistes de Nurem-
berg, un programme électoral a été
approuvé qui reflète le point de vue
des milieux les plus agressifs . Et le

candidat a été nommé.
>Le candidat  à la présidence (des

E ta t s -Un i s )  désigné par la conv ent ion
a clairement montré  qu 'il désirai t  en-
t i e r  à la Maison-Blanche  porté par les
slogans de l' a n t i c o m m u n i s m e  forcené et
du militarisme mena çant .»

Critiques à l'égard de la Chine
M. Antonin Novotny, premier secré-

taire du parti communiste tchécoslova-
que , a -pris la parole pour se féliciter
notamment de la coopération polono-
tchécoslovaque. M. Novotny a d'autre
part condamné, au nom de son parti ,
les « activités fractionnisteg qui sont
apparues au sein du mouvement com-
muniste  international.  Il a assuré
l'Union soviétique de l'appui total du
parti communiste tchécoslovaque.

Wall-Street préfère
Johnson à Goldwater

LA BOURSE DE NEW-YORK ÉTAIT
POURTANT TRADITIONNELLEMENT RÉPUBLICAINE

Du eorrespondiint de l'ATS à New-York :
Le monde des affaires et de la finance américaine est traditionnellement

républicain. Pourtant, la bourse porte aujourd'hui le « sceau Johnson ».
Cela rut particulièrement manifeste

durant  la convention républicaine de
San Francisco , au moment où la can-
didature de M. Goldwater fut  certaine.
La bourse baissa , il était clair que
les hommes d'affaires américains ne
veulent pas de Goldwater à la Maison-
Itlanche. On pense maintenant que la,
bourse subira des f luctuat ions d'ici à
l'élection présidentielle , et baissera d'au-
tant plus que M. Goldwater aura de
chances d'être élu.

Le « New-York Times » fait  état d'un
« g a l l u p » organisé parmi les emp loy és
d'un courtier en bourse de la vil le , qui
a donné li) voix à M. Johnson et 1 à
M. Goldwater. Chez les emp loyés d'un
autre  courtier , qui en 19110 s'étaient
prononcés pour M. Nixon dans une pro-

portion de 70 pour cent , la vapeur s est
renversée : 70 pour cent pour M. John-
son et 30 pour cent pour M. Goldwater.

PRÉFÉRENCES
Les milieux boursiers de Wall-street

estiment que la bourse a montré, dès
l'entrée en fonction de M. Johnson , une
prédilect ion jour  l'adminis t ra t ion démo-
crate. Après l'assassinat du président
Kennedy, le 22 novembre dernier , les
cours ont baissé si rap idement qu 'on
a dû fermer la bourse. Le mardi sui-
vant , premier jour d'ouverture sous
l'adminis t ra t ion  Johnson , l'indice Dow
Jones est passé de 32 à 743. Aujour-
d'hui , il est à 846. Cela signifie que la
confiance du monde des a f fa i res  reste
acquise a M. Johnson , et que les mi-
lieux f inanciers  américains ne souhai-
tent  pas de changement/

CRITIQUES A L'ÉGARD
DE M. GOLDWATER

M. John McCormack , président de la
chambre des représentants, a qualifié
de « dangereuses » les déclarations de
poli t ique étrangère du sénateur Gold-
water.

L'élection du sénateur Goldwater k
la présidence des Etats-Unis signifiera
« la guerre, la guerre mondiale », "a
déclaré le commandant Raoul Castro,
frère de M. Fidel Castro et premier mi-
nistre ad jo in t  de Cuba , dans un dis-
cours prononcé à Guantanamo et qui
a été capté à Miami.

MILLER CORRIGE
LES PAROLES DE GOLDWATER
M. William Miller, candidat républi-

cain à la vice-présidence des Etats-Unis,
a déclaré lundi soir à Buffalo (Etat de
New-York) que le sénateur Barry Gold-
water, candidat  républicain à la prési-
dence , aurait du parler de «patriotis-
me » et non d'« extrémisme » dans sa
fameuse phrase : «L'extrémisme dans
la défense de la liberté n'est pas un
vice, la modération dans la recherche
de la justice n'est pas une vertu. »

«Sommet » africain
SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

H est décidé également d'établir un
organisme spécialisé pour coordonner
les mesures de boycottage contre l'Afri-
que du sud et le Portugal et pour
veiller à leur application. Les chefs
d'Etat africains rappellent dans leur
résolution consacrée à cette question
«rue ces mesures prévoient l' interdic-
tion de» importations et exportat ions ,
vers le Portugal et l 'Afrique du sud ,
l'interdiction des aérodromes af r ica ins
aux avions sud-africains et p ortugais ,
des ports aux bateaux de ces deux
pays, ainsi que le survol par les ap-
pareils aux couleurs de Pretoria et de
Lisbonne de l'espace aérien des mem-
bres de l'OUA.

Les chefs d'Etat ont également dé-
cidé d'intensifier l'action dip lomatique
africaine contre l 'Afrique du sud dans
les organismes in te rnat ionaux .

LA QUESTION
. DE LA RHODÉSIE DU SUD
D'autre part , sur la question de la

Rhodésie du Sud , la conférence s'est
engagée à prendre des mesures immé-
diates et énergiques dans  l'éventual i té
d'une proclamation d' indépendance uni-
latérale de la part  d' un gouvernement
europ éen minor i ta i re .  Les chefs d'Etat
africains , d'au t re  part , se sont engagés
à prendre toutes mesures appropriées
pour la reconnaissance et le soutien
d'un gouvernement nat ional is te  afri-
cain en exil au cas où. la minori té
blanche du pays proclamerait uni la té-
ralement l'indépendance de la Rhodé-
tle du Sud.

La conférence a lancé un appel au
gouvernement br i tann i que pour qu 'il
convoque sans aucun délai une confé-
rence solennelle des représentants de
tous les partis de la Rhodésie du Sud.

COMPROMIS
POUR M. N 'KRUMAH

Pour la création d'un gouvernement
africain uni , le président N'Krumah
n'a pas eu gain do cause, mais on lui
donne satisfaction part iel lement en ap-
prouvant une proposit i on du président
Nasser prévoyant une un i on  afr icaine
par étapes. Cette pr oposition n'exclut
pas les regroupements régionaux tou-
jours regrettés par le chef d'Etat gha-
néen. Bien au contraire , elle est ime
que les regroupements régi onaux cons-
tituent ces étapes souhaitées. Un co-

v ihité est chargé d'étudier l'union afri-
caine par étapes." "Eh'' fai t ,' là"^proposi-
tion du président Nasser prévoit com-
me première étape un resserrement le
la coopération économique in t e ra f i i -
caine que le Hais est ime presque nulle :
10 % des échanges des nat ions  afri-
cain es entre elles contre ilO % avec les
pays situés en dehors du continent .

La conférence des chefs d'Etat a dé-
cidé , en outre , d' intervenir auprès du
gouvernement b r i t ann ique  pour obtenir
la libération du leader nationaliste
africain Josuah N'Komo, détenu en Rho-
désie du Sud .
PROCHAIN « SOMMET » : ACCRA

La conférence a décidé que le pro-
chain « sommet » afr icain aura lieu en
septembre 1905 à Accra , capitale du
Ghana . La conférence a pris f in  hier
soir par la lecture , par le président
Nasser , du texte des résolutions et par
une allocution finale de M. Hastings
Banda , chef du gouvernement du Mala-
wi (N yassaland ) ,  le plus jeune Etat
de l 'Afri que.
PAUL VI FAIT L'ÉLOGE DE L'OUA

Répondant à M. Marco Agajyellew,
nouvel ambassadeur éthiopien auprès
du Saint-Siège qui était  venu lui pré-
senter ses lettres de créance k sa ré-
sidence d'été de Castelgandolfo , le pa-
pe a dit hier que l'organisation de
l'uni té  africaine est « u n  instrument
qui peut permettre d'obtenir une
meilleure compréhension entre les na-
tions et la pa ix entre les peuples ».

M. Kyprianou au Caire
M. Papandréou à Londres

CHYPRE

Le CAIRE (Router  et UPI). — M.
Kyprianou , min i s t r e  cypriote des af-
faires étrangères , a rencontré l und i , au
Caire, dif férents  chefs a f r i ca i ns , il qui
il a demandé de soutenir  Chypre à
l'ONU.

D'autre part , M. Georges Panpan-
dréou. premier min is t re  de Grèce, qui
séjourne A Londres pour quarante-huit
heures, a été reçu hier ma t in  par sir
Alec Douglas-Home. Au cours d'une
conférence do presse tenue hier soir , M.
Papandréou a déclairé qu'il ne voulait
pas entemtre parler de négociations
directes avec la Tu rquie au sujet de
Chypre.

200 mesures pour rien
DÉSARMEMENT

GENÈVE ( A F P ) .  — La conférence du
désarmement a tenu une séance mé-
morable hier bien qu 'elle n 'ait enregis-
tré aucun progrès.  Mais C 'était la
lOvme fo i s  qu 'elle se réunissait...

Selon un député,
Rabah Bitat aurait

échappé à son arrestation

FRANCE

PARIS (UPI). — Au cours d'une con-
férence de presse qu'il a tenue hier
dan s l'un des salons de l'hôtel Pont-
Royal, M. Abdelkader Bentouml , député
du Grand-Alger, frère de l'ancien garde
des sceaux, Amar Bentoumi , actuelle-
ment en résidence surveillée en Algé-
rie, a indiqué qu 'il avait pu échapper,
comme M. Rabah Bitat , ancien membre
du bureau politique du F.L.N. et ancien
compagnon de détention de M. Ben
Bella , aux hommes des milices algé-
riennes qui venaient l'arrêter à son
domicile.

« M. Bitat se trouvait toujours en
Algérie lorsque j'ai quitté mon pays, il
y a quelques jours », a ajouté ce député
qui a rejoint les rangs des opposants
au régime du président Ben Bella.

La situation
économique
chez les Six

Autocritique européenne

AMSTERDAM (UPI) . — A la fin de
la réunion d'hier des ministres des fi-
nances du Marché commun (ou de leurs
délégués pour l'Italie et la France) con-
sacrée à la recherche d'une position
commune pour la prochaine assemblée
du fonds monétaire international , M.
Marjolin , vice-président de la commis-
sion de la C.E.E., a fait le point de la
situation économique des six pays, en
particulier en ce qui concerne la lutte
contre l'Inflation.

c L'Italie, a-t-il dit , a do nombreuses
difficultés à surmonter. Depuis qu'elle
u adopté une politique de restric-
tions monétaires, les investissements
diminuent  et le marché de l'emploi
devien t tendu, »

M. Marjolin a déclaré que la situa-
tion était satisfaisante en France et en
Belgique, encore que dans ce dernier
pays, de laborieuse 'négociations sur les
salaires doivent avoir lieu cet . automne.

En Allemagne fédérale , la balance des
paiements est équilibrée , mais , a ajouté
Mi Marjolin : < L'Allemagne doit suivre
une politique de rigueur budgétaire».

En ce qui concerne les Pays-Bas, le
vice-président die la commission des
« six » estime que la s i tuat ion est plus
inquiétante i les salaires ayant  été
augmentés , les prix ont suivi et la
balance des paiements est net tement
déficitaire.

Guyane britannique :

GEORGETOWN (ATS-Reuter). — Sir
Richard Liiyt, gouverneur de la
Guyane britannique, a lancé aux terro-
ristes un ultimatum, les sommant de
rendre dan s le délai de six jours les
armes et munitions qu^il.s détiennent
illégalement. Dans deux décrets, pro-
mulgués en vue des plein s pouvoirs
d'urgence qui lui ont été accordés, le
gouverneur invite en outre tous les
possesseurs d'armes avec permi s régu-
lier dé livrer Immédiatement tous leurs
fusils et carabines, car il est de l'inté-
rêt de la communauté que personne ne
possède d'armes, exception fa ite des
forces de sécurité.

Pleins pouvoirs
¦* . ' . i ; '¦.. - ¦ - } ¦  .:¦ P'-i . ¦ ."V»,V ¦ ¦ . ¦ > . . . ' ' ¦

conférés
d'urgence

au gouverneur

Des prêtres autorisés
à regagner le Soudan

ITALIE

ROME (ATS-Reuter). — Lé ministre
libanais des affaires étrangères, M.
Fouad Ammoun, qui séjourne actuelle-
ment à Rome, a déclaré que grâce à
l'aide du Liban, un accord était inter-
venu entre la République soudanaise
et le Vatican. Aux termes de cet accord ,
quel ques prêtres catholiques pourront
regagner le Soudan et quelques sémi-
naires pourront être rouverts. Selon
des informations provenant du Vatican,
M. Ammoun a communiqué au pape
que le Soudan était prêt à laisser ren-
trer une centaine de prêtres catholi-
ques. Des missionnaires protestants
pourront également retourner à leurs
postes.

Au cours de ces derniers mois, plus
de 300 missionnaires ont été expulsés
du Soudan parce qu'ils auraient porté
atteinte à la sécurité du pays.

De Gaulle se serait
réconcilié avec I ONU

SUITF DE LA PREMIÈRE PAGE

D'autre part , un climat de sympathie
et d'estime réciproque s'est institué en-
tre le général de Gaulle et M. Thant,
qui était loin d'exister avec son prédé-
cesseur M. Hammarskjoeld.

Sud-Est asiatique
Le secrétaire général de l'ONU ap-

prouve la plupart des idées du général
de Gaulle sur l'avenir  du Sud-Est asia-
tique. Quand de Gaulle.dit « neutrali-
sation », U Thant fait écho en parlant
de « solution négociée », ce qui revient
au même, au vif agacement des Amé-
ricains.

Les positions du général de Gaulle,
sa politi que envers les petits pays, sa
concep tion de l'indépendance nationale
font de lui , aux yeux des Etats du
Tiers-Monde qui ont la majorité à
l'ONU et dont le secrétaire général est
une sorte de délégué, un symbole de
l'émancipation sans « protectorat » po-
litique ou économique et l'adversaire
farouche de la division dn monde entre
deux « colosses » dominateurs.

Il est compréhensible que M. Thant
soit venu dire à Paris son espoir, par-

tagé par les pays du Tiers-Monde , que
la France joue un rôle de plus en plus
grand dans les activités des Nations
unies.

Protestation
française
à Saigon

Après «1 attaque »
de l'ambassade par des
étudiants vietnamiens

SAIGON (UPI). — Les représentants
français à Saigon ont protesté hier au-
près du ministère des a f f a i r e s  étran-
gères contre la mise à sac, dans la n u i t
de lundi , de locaux de l'ambassade de
France par des étudiants  vietnamiens.

La manifestation s'était, en effet , dé-
roulée à l'occasion du lOme anniver-
saire de la conclusion des accords de
Genève qui ont mis fin à la guerre
d'Indochine et divisé en deux le pays.

Le gouvernement  du Viêt-nam du Sud
a demandé qu 'une enquête soit  menée
au sujet de la manifestat ion avant
qu 'il ne réponde à la protestation fran-
çaise .

Tschombé décide de créer
un comité de sécurité

Pour faire face à la situation
dans la région nord du Katanga

LEOPOLDVILLE (ATS-AFP). — M. Moïse Tschombé, premier ministre
congolais , a pris « d' importantes mesures de sécurité en vue de la norma-
lisation de la si tuation dans le nord du Katanga », annonce un communiqué.

M. Tschombé a no t ammen t  décidé la
c r é a t i o n  d'un comité  nat ional  de sé-
cur i té  composé des autor i tés  du minis-
tère de l ' intérieur de la sûreté et de
l'année na t iona le .

On Ignore quels seront les liens de
ce « comité nat ional  de sécurité » avec
le « conseil de pacification » dont M.
Tschombé a annoncé il y a quelques
jours la mise en place et qui groupera ,
rappelle-t-on,  d i f f é r e n t e s  autori tés  et
les chefs coutumiers  les plus repré-
sen ta t i f s .

LE KIVU
AUX MAINS DES RERELLES

La ville de Kindu, dans le Kivu , à en-
viron 600 kilomètres au nord-est de Buu-
douinville , a été prise par l'armée popu-
laire révolutionnaire de Gaston Soumia-
lot.

Au cours d'une conférence do presse,
M. Gaston Soumialot a déclaré ne pas
reconnaître le gouvernement Tschombé
et cont inuera  la lut te  pour la libéra-
tion du territoire na t iona l .  U a égale-
ment  conf i rmé  la prise de f iaudouin-
vi l le  et a ga ran t i  une nouvelle fois la
sécurité des Européens.

L évolution du
Commonwealth

— Les idées et les faits —

SUITE DE LA PREMIERE PAGE

A l'instigation du Ghana, le plus
« progressiste » des Etats africains —
sur le papier, ou plutôt encore verba-
lement — ceux-ci auraient souhaité que
le Royaume-Uni prête la main à leurs
entreprises menées en Angola et con-
tre le racisme pn Afri que du Sud, ce
qui est impossible au gouvernement
de Sa Gracieuse Majesté qui a profit
à commercer avec Pretoria et qui ne
saurait se brouiller avec le Portugal,
allié traditionnel et, par surcroît , mem-
bre de l'OTAN.

Mais c'est surtout l'affaire de la
Rhodésie du Sud qui aurait pu mettre
le feu aux poudres. On sait que l'an-
cienne fédération Nyassaland-Rhodésie
du Nord et Rhodésie du Sud a éclaté.
Les deux premiers Etats sont devenus
indépendants, sous la direction des
Noirs qui forment l'immense majorité
de la population, et respectivement
sous les noms de Malawi et de Zam-
bie. La situation n'est pas la même en
Rhodésie du Sud où une forte minorité
blanche détient le pouvoir, lorgne vers
l'Afrique du Sud et voudrait constituer
également un Etat indépendant, mais
sous leur égide propre. Il en résulte-
rait un état de choses explosif qui
pourrait ressembler à une guerre d'Al-
gérie.

Sir Alec, devant le danger, a choisi
de temporiser. D'une part, il cherche
à convaincre les Blancs de ne pas en-
venimer les choses en proclamant une
Indépendance prématurée. D'autre
part, il voudrait faiire admettre aux
Noirs que la minorité blanche jouiss e
d'un statut particulier et de garanties
précises dans le nouvel Etat. Finale-
ment, il a imposé son point de vue
6 la conférence du Commonwealth qui
l'a autorisé à poursuivre sa négocia-
tion. Mais, il faut bien en convenir,
ce succès est précaire et relatif. Sous
la poussée du nationalisme noir et
étant donné le fait que la minorité
blanche de Rhodésie du Sud trouve
un appui auprès de l'Union sud-afri-
caine, il pourrait se passer des événe-
ments dramati ques dans cette région,
avant ou après l'indépendance, ce qui
aurait pour effet d'obliger l'Angleterre
d'intervenir militairement, à son corps
défendant.

René BRAICHET.

L'AVOCAT DE JACK RUBY
KECLAME 25 MILLIONS DE
EKANCS DE DOMMAGES-INTÉRÊTS

SAN-PRANCISCO (UPI). — L'ancien
«Vocal de Jack Ituhy, Melvin Berlin , a
I n t e n t é  une act ion en jus t ice  contre le
président sor tant  de l'association des
ba rreaux américains Walter Craig, à qui
il réclame cinq millions de dollars (25
mil l ions  de francs) de dommages-inté-
rêts pour avoir crit iqué son compor-
tement au procès de Ruby.

Violents heurts
entre Malais el Shinois

SINGAPOUR

Des incidents se sont produits hier
entre Malais et Chinois k Singapour.
Des magasins appar tenant  k des Chi-
nois ont été saccagés, des vi tr ines bri-
sées, des automobiles renversées et
plusieurs personnes blessées . Ces Inci-
dents ont fai t  quatre morts.

Les désordres se sont terminés vers
minuit , après qu 'un couvre-feu eut été
ordonné. Des membres

d'une secte religieuse
envoyés en Sibérie

URSS

MOSCOU (UPI). — La « Gazette litté-
raire » soviétique annonce l'arrestation
des membres d'une secte religieuse
anticommuniste dite « Les véritable!
chrétiens Itinérants orthodoxes » et
l'envoi de leurs chefs dans des camps
de travail forcé en Sibérie.

Raja et Novak
vont être jugés

pour crimes de guerre

AUTRICHE

Deux anciens nazis vont être jugés
à Vienn e poair crimes de guerre.

Il s'agit de Franz Novak et d'Erlch
Rajakowltsch. Novak, ancien Haupts-
turm fuehrer SS, avait été arrêté en
janvier 1981 après avoir travaillé quinze
am sons un nom d'emprunt dans unie
imprimerie viennoise.

Rajakowltsch avait été arrêté en avril
1963. Après lia Seconde Guerre mondiale,
il avait vécu en Amériqu e du Sud et
en Italie sous le nom d'Ènrlco Raja.

Los deux hommes sont considéré s
comme ayant  pris une part active à
l'exemnination des juifs.

Démission
de M. Lombard!, adjoint

de M. Nenni

Crise chez les socialistes :

ROME (ATS-ANSA). — M. Lombarâi,
qui est en désaccord avec la direction
du parti socialiste italien à propos du
nouveau gouvernement de centre-gau-
che, a donné sa démission de direc-
teur du journal « Avanti », organe du
parti socialiste nennien. Sa démission
a été acceptée par la direction du parti,
cpii s'est réunie hier pour désigner Ses
représentants dams le nouveau gouver-
nement Moro.

Entre temps, les directions des partis
social-démocrate et républicain, d'accord
avec . les groupes parlementaires, ont
chargé les ministres sortants dé les
représenter dans le nouveau gouverne-
ment,

On apprend d'autre part que la di-
rection du parti socialiste mennien a
décidé de convoquer le comité central
du parti pour les 27 et 28 juillet.

(7i/MW7n nKirp Restauration

CHAPELLE DES TERREAUX, 20 heures
« L'autorité des Ecritures »

Invitation cordiale ; Le Réveil

Paroles flatteuses
de M. Thant

Dans sa réponse au toast du général
de Gaulle, M. Thant, secrétaire général
de l'ONU, s'est déclaré convaincu que
le gouvernement français « souhaiterait
participer dans un mesure p lus grande
aux activités de l'ONU ».

M. Thant a ensuite rendu hommage
à la politique étrangère française; et
notamment à « son attachement à la
notion d'indépendance et ce qui en dé-
coule naturellement à l'idée de décolo-
nisation ».

Enfin , après avoir évoqué l'aide éco-
nomique considérable apportée par la
France aux pays en voie de développe-
ment , M. Tharit a souligné que l'a t t i -
tude de la France « a reçu l'approba-
tion croissante de la grande major i té
des membres de l'ON U ».

F E U I L L E  D ' A V I S  DE N E U C H A T E L
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Tennis
• Résultats du tournoi international de
Montana : simple messieurs, premier
tour : Fletcher (Aus) bat Solbiati (It)
6-1, 6-6 ; Mukerjea (Inde) bat Todoro-
vic (You) 6-1, 6-8 ; Leschly (Dan) bat
Lourelro (Bré) 8-0, 6-1 ; Merlo (It) bat
Viscolo (S) 6-2, 8-8 ; Fox (E-U) bat
Dictschl (S) 6-2. 6-2.
• Cinq nation .» (Hongrie , France, Es-
pagne, Belgique et Luxembourg) sont
représentées aux éliminatoires de la
coupe Galca qui ont débuté à Luxem-
bourg. Pour la première rencontre, l'Es-
pagne a batti t  le Luxembourg pur 3-0.

Football
• L'équ i pe du Havre Athlétic Club a
décidé d'abandonner le footliall profes-
sionnel. C'est la seconde équipe de
seconde division française (la première
étant Nancy) cpil qui t te  le profession-
nalisme pour des raisons financières.
• Alors qu 'il jouait au golf dans la
banlieue nord de Londres, l ' international
écossais John Whlte a été tué par la
foudre. Il étai t  Agé de 25 ans et por-
tai t  les couleur» de Tottcnham , où ses
talent» d'organisateur étalent vivement
appréciés. Avant de venir jouer k Lon-
dres, Whlte avait évolué avec les
Glasgow Bangers. George Young, le ca-
pitaine de l'équipe d'Ecosse a déclaré i
« L'Ecosse a perdu l'un de» joueur» les
pins doué» qu'elle ait connu durant
ces deux dernières années. Whlte éta'lt
non seulement un grand joueur , c'était
aussi un excellent camarade. »

Hippisme
• Au concours hippi que de Londres,
l'épreuve d'hier a été remportée par
l 'Italien Grazlano Manclnelli , avec
« Rockettc », en 56"5, devant son compa-
triote Plero d'Inzeo , avec « Sunbêam »
(60"21 et le Britannique David Barker
avec « North Ridins » (62"S).
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Priorité g
n • CONDUITE par M. A. S., domicilié à g
|rj Neuchâtel, une moro qui circulait hier à »-.
? 17 h 45 environ, à la rue du Clos-Brochet £j
CI en direction de la rue de Gibraltar, a D
£¦} coupé la route à une automobile, con- D
S duire par A. V., de Neuchâtel également , O
pt qui venait de sa droite. Déqâts matériels. ,-.

? nn Tramways n
U • ON SE SOUVIENT du dernier voyage n
D des tramways dans la « Boucle * . Si nous CI
y y revenons , c'est qu'un de nos lecteurs, j*j
pt M. Jean Groux, nous a fait parvenir une —
Q carte postale représentant le premier —
D voyaqe de la motrice « 31 > rue de l'Hô- tf
D pital. C'était en 1910... La « 31 > a eu la 

^S vie dure puisqu'elle était encore en service Q

p l'année dernière. Agée de 64 ans, elle D
Q profite d'une retraite bien gagnée au dé- Q
Cl pot de Cortaillod et ceci, hélas, avant tJ
t3 d'être démolie... rj

Remorques n
S 0 AU FAIT, que sont devenues les qua- n
p tre petites remorques de la ligne de la D
? Coudre ? Deux d'entre elles sont au dépôt O
t3 de Cortaillod : de là, on viendra les cher- A
H cher pour les emmener à Lyon où elles j-i
S continueront leur vocation tourîsitique cha- ?
Q 

que dimanche d'été. Elles seront en effet 0
? affectées à un petit chemin de fer de Û
t3 promenade dans la banlieu de Lyon. La jj-j
D troisième, qui doit figurer dans un musée .-.

P de Paris , doit être remise dans la mesure rj
w du possible dans son état d'origine. Il n
Q faudra qu'elle retrouve ses décorations, ?
d ses filets et ses beaux chiffres tracés Q
H par des mains d'artisans. La Compagnie B

£j des tramways conservera quand même J-J
H la dernière qui restera au dépôt de Neu- Q
Q 

châtel où les amateurs pourront la revoir. D
? n
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L'ABBAYE DE SAINT-JEAN
A ÉTÉ REMISE AU JOUR

Jadis démolie par les Bernois
pour en faire un pénitencier
aujourd'hui bon enfant

aux portes
du Landeron

Il faut parfois longtemps pour que certaines injustices soient réparées.
Celle fai te  à l' abbaye de Saint-Jean , près du Landeron , au bord de la

Thielle , sur terri toire bernois et actuellement transformée en pénitencier,
est en train de l'être.

Berne a obtenu , il y a trois ans , un
subside du Fonds nat ional  de la re-
cherche scient i f ique pour entreprendre
des recherches archéologiques qui , sous
la direction de M. Luc Mojon , ont per-
permis de remettre au jour les fonda-
tions et dé nombreuses pierres sculp-
tées de l'ancienne abbaye romane de
bénédictims. La découverte la plus in-
téressante a été celle du cercueil de
Conon de Fenis , évèque de Lausanne ,
qui fonda l'abbaye entre 1093 et 1103.
Ce témoin de l'époque romane est une
pièce unique en Suisse.

Les comtes de Neuchâtel
Conon de Fenis , dont l'œuvre fut re-

prise par son frère Bourcard , évèque de
Bâle. faisait partie de cette famille de
Fenis dont sont issus les premiers com-
tes de Neuchâtel. L'abbaye de bénédic-
tins de Saint-Jean , reconst ru i te  en style
gothique sous les abbés Louis de Vuil-
lafans et Jean de Neuchâtel , joua un

L'état des fouilles archéologiques à ce jour , montrant les fondations
(romanes) du chœur et quelques éléments de la chapelle gothique.

(Avipress - J.-P. Baillod)

rôle très important dans l'histoire de
la Principauté de Neuchâtel.

Mais voici la triste histoire d'une dé-
cadence : à la Réformation , Saint-Jean
fut sécularisée par Berne. Le couvent
devint le siège d'un baillage peu étendu,
mais rémunérateur.  En 1H88 , trois cents
Vaudois du Piémont , fugit ifs  et réduits
au désespoir , s'étaient jetés dans les
anciens bâtiments.

En 1846, l'Etat de Berne vendit le do-
maine , pour la somme de 30,000 fr., à
Louis Roy, d'Orvin , qui y installa une
fabrique de produits chimiques... Ra-
cheté par l'Etat en 18S3, Saint-Jean de-
vint un pénitencier . Le clocher s'écroula
le 5 décembre.

La triste fin de cette abbaye — elle
avait été la plus riche et la plus in-
fluente du Seeland au Rhin — ne pou-
vait  laisser ind i f fé ren ts  les Neuchàte-
lois , qui n'avaient malheureusement plus
aucun droit sur ces terres que Berne

Le cercueil de Conon de Fenis.
(Photopress)

leur avait prises. En 183Î) , Louis Favre
écrivait dans le ¦ Musée neuchàtelois » :

« Lorsque la destruction de ces ruines ,
si longtemps respectées , fut  consommée ,
l ' indignation fut générale : elle se f i t
jour non seulement par la bouche des
amis de l'histoire et de l'archéologie ,
mais par celle des paysans, qui déplo-
raient cet acte de barbare ineptie et
étaient persuadés qu 'un sacrilège avait
été commis. »

Réparations
Les temps ont changé , l ' injustice est

en voie de réparation. On se propose
de reconstruire pierre par pierre le
chœur de la chapelle romane. Nous

avons visité les travaux , dans la cour
du pénitencier ,  au demeurant assez bon
enfant  avec ses fleurs à chaque fenêtre,
et dans lequel nous avons pu pénétrer
sans contrôle.

Les travau x sont arrêtés. Il y aurait
une divergence d'opinion entre l'archéo-
logue cantonal et la direction de police
bernoise, l'un désirant que la recons-
truction soit fai te sur l'emplacement
des anciens murs rie soutènement , l'au-
tre demandant  que la chapelle soit édi-
fiée hors ries murs du pénitencier. No-
tre suggestion serait plutôt de déplacer
la maison rie correction !

Claude rL<ENG&LI.

UN BATEAU EXPLOSE
PRÈS DE CERLIER

Neuf des onze occupants
sonl blessés

(c) Un bateau de plaisance qui était
ancré au bord du lac de Bienne, à Vi-
nelz, près de Cerlier a été détruit par
une violente explosion lundi , vers 19 h 45.
Onze personnes qui se trouvaient au
bord du lac, à proximité du bateau ont
subi des brûlures. ' Des ambulances de
Bienne transportèrent neuf d'entre elles
à l'hôpital de Baumont. Il s'agit de
MM. Hans Frauchiger père et fils, de
Lyss, de M. Fritz Wuthrich, de sa femme
et de leur fille âgée de 18 ans, de Roth-
reist, près de Langenthal , de M. Peter
Stamminger, sa femme et leur fille âgée
de 19 ans, de Berne, et de M. Eros Ca-
sagrande, d'Alschwil.

Un ouvrier tombe du pont
d'une drague et se noie

Au large de Saint-Aubin

Un ouvrier italien, M. Franco Vassalli ,
âgé de 37 ans, qui se trouvait lundi soir
vers 18 heures sur une drague de l'entre-
prise Biihler et Otter , au large de Saint-
Aubin , est tombé à l'eau et, ne sachant
pas nager, il s'est noyé. L'accident n'a
pas eu de témoin ; lorsque ses camara-
des l'aperçurent pour la dernière fois,
M. Vassalli était occupé à balayer des
matériaux tombés sur le pont.

Aussitôt que la disparition fut cons-
tatée, des hommes-grenouilles entrepri-
rent des recherches qui durèrent ju squ'à
la tombée de la nuit mais sans résultat.
Mardi matin, dès l'aube , les recherches
reprenaient. Ce n 'est qu 'à 9 heures que
les hommes-grenouilles parvinrent à re-

monter le corps de la victime. M. Vas-
salli avait été engagé il y a quatre ans
déjà comme pilote.

AU TRIBUNAL
DE POLICE
DE NEUCHÂTEL

Le tribunal de police de Neuchâtel a
siégé mardi sous la présidence die M. Y.
de Rougemont , assisté de Mlle Olivier!
qui fonc t ionna i t  comme greffier.

Le tr ibunal  s'est occupé hier de l'in-
cendie qui détruisit , en mairs dernier,
le hangar à bateaux du N.id-d.u-Grô. Le
prévenu , J. V., travaillait alors dans un
atelier conligu au haingar de mouillage
et y repeignait  des bateaux pour le
compte de son patron. Il est inculpé
d' incendie par négligence, ce qu'il con-
teste d'ailleun-s. Il aff i rme que le jour
de l'accident il avait al lumé , comme à
l'ordinaire , le fourneau qui tempère
l'atelier où il travaille, et qu 'il avait
d'onmé. la petite « giclée » habituelle
d'essence pour faire prendre le feu.
L'essence était indispensable car le bois
était, comme toujours, très humide.
Mais , peu après, un violent retour de
f lamme .se produisit, qui mit le feu à
tous les pots de peinture qui se trou-
vaient à proximité du calorifère. Le feu
se propagea allons et détruisit rapide-
ment  tout le hangar.

Dans 'Son jugemen t , le tribunal cons-
tate que la responsabilité , morale de
cet incendie ne repose pais exclusive-
ment  sur le prévenu, bien qu'à cette
audience , V. soit seul a êtr e inculpé ;

L'incendie du Nid-du-Crô : la police

du feu n'avait procédé à aucun des
contrôles prescrits par la loi

les organes de la police du feu , qui
n 'ont fa i t  aucun des contrôles prescrits
par la loi supportent aussi une partie
de la responsabilité.  Il en va de même
pour l'employeur rie V. qui n'a pas pris
toutes les précautions requises par la
loi , dans le dépôt des matières inflam-
mables et lors de la construction du
hangar. Mais le tribunal n'a pas le
droit d'entam er une poursuite, il doit
se contenter de juger. Le tribunal ne
peut donc retenir que l'imprudence de
V., qui a créé consciemment un ris-
que , et le condamne pour cela à quinze
jours d'emprisonnement avec sursis
pendant deux ans et au paiement des
frais, soit 130 francs.

P.-E. M. est condamné par défaut
à deux mois d'emprisonnement ferme
et au paiement des frais fixés à 100 fr.
pour violation d'une  obligation d'entre-
tien. Il fait en effet  preuve d'une mau-
vaise volonté évidente , ne payant rien
alors qu'il vit très convenablement .

Deux colombes s'aimaient d'amour
tendre ! J.-M. G. écope par défaut de
20 fr. d'amende et paiera 10 fr. de frais
pour avoir injurié publiquement et ver-
tement son frère.

G. M. reconnaît avoir détourn é la
somme qui avait fait l'objet d'une sai-

sie ; mais il prétend avoir eu des diffi-
cultés financières , dues entre autres à
un accident de vél omoteur. Le tribunal
lui inf l ige cinq jours d'emprisonnement
avec sursis pendant deux ans et le
paiement des frais dé justice , soit 20
francs.

LA TRAGEDIE DE BUTTES: CAUSE
RENVOYÉE AU MOIS D'OCTOBRE
• A MOTIERS , Jules-Albert M., né en

1910, domicilié à Chez-Ie-Bart , représen-
tant de commerce, détenu dans les pri-
sons de Neuchâtel depuis le début du
mois d'avril , a comparu en audience pré-
liminaire devant le tribunal correctionnel ,
présidé par M. Philippe Favarger. M. est
accuse de faux dans les titres, d'abus de
confiance , de détournements d'objets mis
sous main de justice, d'escroquerie et de
filouterie d'auberge. Les délits qui lui sont
reprochés ont été commis entre 1962 et
1964 dans les cantons de Vaud , Neuchâ-
tel et Fribourg. M. a contesté la qualifi-
cation juridique de la plupart des infrac-
tions. En attendant d'être jugé le 10 août ,
11 a été reconduit en cellule.

• LA TRAGÉDIE DE BUTTES , au
cours de laquelle le sapeur Emile Blanc
trouva la mort , alors que deux de ses col-
lègues et une femme étaient blessés par
un jeune automobiliste vaudois domicilié
à Fleurier , devait trouver son épilogue
devant le tribunal correctionnel en juil-
let d' abord . L'audience fut  renvoyée en
août et elle vient d'être reportée au mois
d'octobre.

• A SAINT-SULPICE , en l'absence du
pasteur, M. B. Perregaux, l'allocution offi-
cielle de la fête du 1er août sera pronon-

cée cette année par M. Robert Sutter ,
nouveau président de commune.

• A LA COTE-AUX-FÊES, pour l'ins-
tallation du second camp romand des ca-
dets, 800 toiles de tentes, 400 sachets de
pi quets de tentes, 50 pelles, 50 pioches et
100 boussoles ont été distribués avec 24
marmites et du matériel de cuisine. Le
nombre des tentes installées dans les
camps s'élève à 160.

• AUX BAYARDS, un jeune homme ,
C, J., était monté sur un arbre pour dé-
nicher des jeunes corbeaux qui s'en pre-
naient aux poussins. Mme B. R., de Cor-
celles-Cormondrèche, interpella C. J. et
lui asséna deux gifles au moment où H
mettait pied à terre. Mme B. trouvait peu
glorieux qu 'on allât chasser des oisillons
— pour des raisons qu 'elle ignorait . La
moutarde monta au nez de C. J. et il y
eut altercation. Le mari de Mme R. inter-
vint et pour « protéger » sa femme, il sor-
tit une baïonnette de son auto. C. J. s'em-
para de l'arme et infligea une correction
à B. R. Devant le tribunal , la conciliation
est intervenue. C. J. versera 25 fr. et
B. R. 15 fr. à l'institution Sully Lambelet.
Tous deux paieront chacun 5 fr. de frais.
C. J. supportera, en outre les 80 fr. de
dommages subis et B. R. les 350 fr. qu'elle
voulait faire payer à son antagoniste.

< YEN A POINT COMME NOUS... » (MEME EDITION)

ON  
aurait pu organiser un concours et deman-

der à nos lecteurs de situer cette fontaine,
véritable dépotoir. Nous aurions certes reçu

de nombreuses ré ponses mentionnant l'Italie , l'Es-
pagn e, le Portugal , voire la France. Les commenta i-
res auraient été bon train : « Dans tel pays , les
habitants lancent les déchets par les fenêtres , dans
les ruisseaux, dans les fontaines.. . Ils n'ont aucun
respect de leur ville ; c'est sale. Chez nous, c'est
propre ; les Suisses n'admettraient jamais de telles
horreurs ! »

Et patati et patata...... et tout le monde aurait perdu.
La photographie a été prise à Neuchâtel (eh !

oui) , au bas de la rue du Château , et le Banneret
qui la garde pré f è re  regarder vers le ciel p lutôt
que vers le bassin peu app étissant.

Q' on ne nous dise pas qu 'il s'agit là de détritus
lancés par des touristes étrangers. Regardez la
p hotograp hie au microscope et vous verrez que les
« objets » présentés ne fon t  généralement pas partie
des bagages du voyageur...

AU POINT OU NOUS EN SOMMES !
Dimanche dernier , un p ique-ni que était organisé

sur un bateau. Le temps était merveilleux et le lac
s'étalait sans f rémir  d' une vaguelette.

Près d' une rive , une personne s'écria :
— Regardez cette saleté. Le lac de Neuchâtel est

vraiment dégoûtant, je me demande comment des
gens peuvent s 'y baigner. Pouah .'...

Une moue de dégoût accompagnait ces paroles.
Nous ne pouvions , hélas ! qu'approuver en silence.
Mais nous n'avons plus du tout été d'accord avec
cette dame lorsque nous l' avons vue jeter , d' un
geste auguste et élé gant, coquilles d' -M ,  peau de
bananes et os de poulet  par-de ssus bord. Elle
n'était , hélas ! pas la seule à ag ir de la sorte. Le
bateau, à l'arrêt , f u t  bientôt entouré d'un tap is peu
ravigotant : les détritus nageaient mollement, cer-
tains s'enfonçant bientôt dans les prof ondeurs  la-
custres. D' autres , au contraire, se dirigeaient vers
les rives , poussés par les vagues d' un canot...

Nous ne nous sommes p lus rapprochés du bord.
Dommage. La femme en quest ion aurait pu s 'écrier :

— Mais c 'est encore p lus sale, qu'avant, il y a
vraiment des gens qui n 'ont aucun respect des
beautés de la nature.

Elle n'est pas la seule à pouv oir faire  graver sur
sa carte de visite : « Faites ce que je dis, mais pas
ce que je fa i s  ».

RWS.

Si le m en est déjà une,
ne prenez pas les fontaines
pour des poubelles !

(Avipress - J.-P. Baillod)

SÉCHERESSE
• Le Doubs : un mince

filet d'eau
A la sui te  de la sécheresse , le

Doubs n 'est plus qu 'un mince filet
d'eau , ce qui gène beaucoup la navi-
gation en t r e  la local i té  français e de
Villers-le-La c et le lac ri es Brenets ,
le niveau de celui-ci ayant baissé de
quatre  mètres.

• Chiètres : la lessive
au compte-gouttes

Par suite de la pénur ie  d' eau , la
municipali té a interdit l' utilisation
de jets pou r arroser les jard ins. En
outre , les jours de lessive ont  dû
être réglementés. Le lavage du l inge
n 'é tan t  plus permis  que le lundi  et
le mardi , dans la par t i e  nord du
village , le jeudi et le vendredi dans
la part ie suri.

S0UBEY: croyant trouver
des poissons, l'enfant

est mordu par une vipère
(c) Un jeune garçon en vacances à
Soubey, voyant une « boille » de
pêcheur au bord du Doubs, l'ou-
vrit pour faire l'inventaire de son
contenu. Mais au lieu ri 'ino ffensifs
poissons, le pêcheur y avait enfermé
une vipère qu 'il avait cap turée rivan-
te. L'animal mordit son libérateur à
la paume de la main. L'enfant dut
être transporté immédiatement chez
un médecin de Saint-Ursanne et il est
maintenant hors de danger.

A la Chaux-de-Fonds
Us vaches ne regarderont

plus les trains ; elles
passeront sous la route !

A la Chaux-de-Fonds a été inau-
guré un tunnel d' un genre bien
particulier. En e f f e t , on vient de
construire au bas du Reymond,  un
tunnel qui permettra aux vaches de
passer sans encombre de l' autre côté
de la route. Ce tunnel , de construc-
tion métalli que , est d' une longueur
de 25 mètres. Les paysans de la ré-
gion ont vu d' un bon œil cette réa-
lisation. Elle leur permettra en e f f e t
de mener paître  leur bétail en toute
sécurité,  surtout le dimanche, lors-
que l' a f f l u e n c é  routière connaît son
point culminant. Quant aux vaches ,
elles se rangeront,  on l' esp ère , à ces
nouvelles habitudes !
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Jamais , de mémoire d'homme, pareil
fric-frac n'avait été commis dans la
région : après le vol de quel que 8000
montres à la fabrique Doxa , au Locle ,
les premiers cléments de l' enquête
semblent établir que les cambrioleurs
avaient minutieusement préparé leur
coup. Les malfaiteurs ont sans aucun
doute profité des vacances horlogères
qui ont l i t téralement ,  vide la ville , pour
s'introduire par effraction dans la fa-
brique.

On ne sait pas encore à quel mo-
ment , précis les cambrioleurs ont opéré.
Néanmoins , en raison de la t echn ique
qu 'ils ont employée — ils ont coupé
le volet d'une fenêtre — on peut en
déduire qu 'ils connaissaient assez bien
les lieux.

LE LOCLE : Les voleurs
de montres avaient découpé

le volet d'une fenêtre

Un blessé

(c) Hier matin,  à 1 h 50, un automo-
biliste de Bienne M. Jaggi , qui roula i t
à vive allure en direction de la Neu-
veville , perdit la maî t r i se  de sa ma-
chine dans un virage, à Al fermée. La
voiture alla s'écraser contre un mur.
Elle est comp lè tement  démolie. Le con-
duc teu r  est indemne,  mais son passager
M. Heinz Mul ler  de Bienne également ,
a été blessé à la tête et a pu regagner
son domicile après avoir reçu les soins
nécessaires à l 'hôpital de Baumont.

A ALFERMÉE
Une voilure biennoise

s'écrase contre un mur

Un jeune homme de 19 ans , Roland
Haenni , domicilié à Diesbach , près de
Bueren , s'est noyé dimanche après-
midi , alors qu 'il se bai gnait dans l'Aar.
On n 'a retrouvé son corps que lundi.

Près de Bueren,
un adolescent se noie

dans l'Aar
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